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• ou huWT LES "BLEUS”?
Depuis le cinglant échec «que ! 

la population canadienne lui a ! 
infligé .t l'élection de 1949, le J 
parti conservateur n'a rien fait 
pojr reconquérir la confiance I 
populaire.

Tant et aussi longtemps que j 
le parti conter»ateur n'aura pas! 
trace un programme plus adé- j 
qiut aux ; xigenc-S sociales et c- | 
conomiquts de notre pays, il ! 
vaut mieux pour lui, s il ne veut j 
pas s’infliger de nouvelles défai- j 
tes, s'abstenir île tone consul­
tation populaire.

11 est donc très probable que 1 
le parti conservateur n'osera pas 
mettre des candidats dans les t 
comtés de Montreal Stc-.M.ir.e. 
Juliette - I. Assomption - Mont- , 
calm et Kimouski où des c-lec- j 
lions partielles doivent avoir j 
lieu incessamment. .
• INTEMPERANCE IOTA- 

LE...
Sous le regime de l'Union Na- j 

tion.de, la province île Quebec I 
connaît une ère d'intempérance ( 
et d’alcoolisme comme elle n'en s 
a jamais vue.

Toutes les dispositions de la : 
Lot des Lioueurs sont impuné­
ment et systématiquement vio- . 
levs: la boisson est vendue libre- ( 
ment aux je mes gens de moins j 
de 21 ans; les grills et les bars 
sont ouverts tardivement dans la ! 
nuit et même toute la journée : 
du dimanche. 1! est évident que j 
les etablissements licenciés pour j 
la vente des boissons fortes sont j 
protégés par la police îles li- ; 
que ors et le département du \ 
procureur général.

r

• QUE LA VERITE SE 
FASSE :

Marcel Patenaude, membre de 
la sûreté provincial'., a institué 
une action en dommages de S50,- 
000 contre Léo J. Leclerc q ii a­
vait porté une plainte contre Pa­
tenaude et deux de ses col ègue-. 
Cela veut dire qu'un procès se- ! 
ra désormais engage entre les 
parties. Une enquête nouvelle et ! 
plus complète sera susceptible j 
de donner satisfaction au public 
et espérons-le, d établir sous son 
vrai jour le rôle odieux jo ié par 
Poliquin dans cette affaire.

0 UN JUSTE MILIEU
Au cours de la dernière ses­

sion, le parti CCF a blâmé le 
gouvernement Saint-Laurent de 
ne pas contrôler d'une façon corn 
plète l'économie nationale, tan­
dis que le parti de M. Drew lui 
reproche d'accaparer de trop vas­
tes pouvoirs.

Entre ces deux extrêmes, le 
gouvernement libéral maintient 
son attitude du passé: tout en li­
mitant l’intervention de l’état 
dans le domaine privé, il réclame 
des pu tvoirs suffisants pour 
prendre, au jour le jour, les dé­
cisions qui s’imposent pour le 
bien commun de notre popula­
tion.

Une fois de plus l’opinion pu­
blique du Canada approuve la 
politique du juste milieu pré­
conisé par le go tvernement fé­
déral.

* A •
• LE PRIX DU BOEUF

Il est indiscutable que le prix 
du boeuf et les autres viandes se 
•indent à des prix exagérés qui 
pèsent lourdement sur le budget 
des consommateurs.

l'.n attendant de revenir à une 
situation plus normale, le mi­
nistère fédéral des pêcheries a é- 

< j suivre o la paye 7 >

Notre journal 
cette semaine

M. Marc Fortin étant re­
tenu chez lui par une mau­
vaise grippe depuis mardi, 
■tous avons été forcés cette 
semaine, île canceller plu­
sieurs chroniques réguliè­
res. Nous espérons que tout 
retiendra a la normale dès 
la semaine prochaine.
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LE CARD. TISSERANT AU PENSIONNAT Pléthore de candidats aux diver­
ses charges municipale. — Le 
maire sortant a deux adversaires.

Photo f rise a l'occasion de la lisite au Pensionnat des SS. Auges, 
de St.Jérôme, de S. Eminence le Cardinal ’Tisserait/, évêque de 
Porto et de Santo Rufina, Protecteur des Soeurs de S te-Aune au­
près du St-Siège.
De gauche à droite R S. Jeanne Agnes, Supérieure de l'Ecole Sor- 
ntale de St-Jérôme, Sou Honneur le maire Léopold tXan/el, Mgr 
Guillaume Trudel, d'Afrique, Mgr Conrad Chaumont. évêque 
auxiliaire de Montreal. S.li. le Cardinal Tisserant, la Révérende 
Alt re AL trie Léopoldine. Supérieuri générale des.SS. de Ste-Anne, 
AL l'abbe Grenier, aumônier du Pensionnat, et ta Supérieure du 
Pensionnat, Sr Marie Douât de Jesus.
Deuxieme rangée de gauche a droite, Af. Albert Martin. J. A. 
Lessard, professeur a l'Ecole Sormale, AI. l'abbé Lemay, curé de 
Stc-Marcelle, Paul lutbelle, cure intérimaire de St-Jérôme, le R.P. 
Chartrand, aumônier du Pensionnat de Lacbine, Ai. l'abbé Pleau 
Principal de l'Ecole Sormale, Lucien Lauzou. aumônier du Col­
lege Commercial et C. Vian, secrétaire de la Commission scolaire

CONGRES DES SECRETAIRES
DE$ MUNICIPALITES

A trais jours de la mise en no­
mination des candidats aux char­
ges municipales il semble bien 
définitif qu’il y aura lutte à la 
mairie; il est aussi quasi certain 
quand on voit continuellement 
s’allonger la liste des candidats 
probables que les futurs échevins 
de St-Jérôme ne seront pas élus 
sans opposition.

C'est presque à croire que la 
rémunération que la Ville paie­
ra à l'avenir à son maire et à ses I 
échevins rend les postes plus al- ! 
léchants. Le choix des citoyens, j 
s’il est plus difficile à faire, a j 
cause de la pléthore de candi- | 
dats aux divers postes, n'en sera j 
sans doute que meilleur.

A la mairie, Me Léopold Nan- j 
tel, C.R., q ti occupe depuis 1948 
le fauteuil de premier magistrat, 
a annoncé depuis déjà' quelque 
temps son intention bien déci­
dée de se représenter. Ce serait 
le candidat ayant à date les plus 
fortes chances de l'emporter. 
I.'electorat n'a pas grand chose 
à reprocher à son administration 
qui a dû souvent faire face aux 
menées hostiles d'un groupe ma­
joritaire au Conseil de Ville. Le 
maire sortant de charge pourrait 
repondre sur la question du pont 
de Ste-Pa de car le referendum 
sur la question est encore frais 
à la mémoire de chacun. Il se 
peut cependant que de sérieux 
candidats viennenr lui faire la 
lutte.

A date, deux adversaires ont 
déclaré poser leur candidature à 
la mairie de St-Jérôme. M. Geor­
ge Dunnigan, agent de transport, 
a siégé au conseil municipal en 
1947 et 1949; il possède une ex­
périence certaine de la chose mu 
nicipale. Il pourrait être un can­
didat sérieux. Le troisième can­
didat à annoncer son intention 
de se présenter dans une décla­
ration donnée à la presse la se­
maine dernière est M. Aimé Ga- 
lipeault, commerçant.

Le peuple sera plus en mesure 
de rendre jugement lorsque par 1 
des assemblées publiques et les i 
déclarations officielles il aura ' 
pris connaissance des doers pro- 1 
grammes énoncés et des promes­
ses électorales que chacun pour­
ra faire- en vue de l'élection. 
Mais décidément il v aura lutte 
a la mairie de St-Jérôme et la 
lutte devrait être intéressante.

A l’échevinage, .rois candidats 
seulement ont ofTciellement an­
noncé qu'ils se présentaient. Ce 
sont M. Joseph Chartrand, éche- 
vin sortant de charge au siège 
no 3; M. A. S. Lebeau, échevin 
sortant de charge, au siège no 5; 
et M. Antoine Vaillancourt, un 
ancien échevin, qui se présente­
rait au siège no 4 laissé libre- par 
la retraite de M. Jos. St-Vincent 
de la politique municipale.

Mais les démarches continuent 
et continueront jusqu'à l’heure 
de la nomination. Et l'on chu- 
chotte plusieurs candidatures sé­
rieuses. Ainsi M. Joseph Goussi- 
rand se présenterait au siège de 

( à suivre à la page 7 >

BENEDICTION DU NOUVEAU PONT 
A ST-MARGUERITE

Par une température froide i- j 
□usitée pour ce temps-ci de l'an- i 
née, Mgr Martin Lajeunesse, vi- j 
Caire apostolique du Keewarin, | 
natif de Ste-Marguerite du Lac j 
Masson, a béni dimanche der- j 
nier le pont qui portera le nom i 
de ''pont Lajeunesse", en l'hon­
neur de l’une des plus vieilles j 
familles de Ste-Marguerite, celle j 
de Mgr Lajeunesse.

On a également dévoilé une ! 
plaque commémorative à l'en- ! 
trée du pont, qui fait partie de 
la fameuse route dite "des Hau- j 
teurs”.

Mgr Lajeunesse était assisté du 
curé de Ste-Marguerite, l'abbé 
J.-B. Deschênes et de l’abbé Ar­
thur Lajeunesse, retiré à Ste- 
Marguerite.

La journée commença par une 
grand’messe à laquelle assistèrent 
les descendants des familles La­
jeunesse de Ste-Marguerite, St- 
Jérôme et Ste-Thérèse et, après 
un déjeuner familial au couvent 
de Ste-Marguerite, une proces­
sion se forma de l’église pour 
se rendre au pont Lajeunesse, à 
peu de distance.

>à suivre à la page 7*

M. J.-P- LABERGE, DECEDE

A STE-AGA THE DES MONTS 
27 ET 28 SEPTEMBRE

Environ deux cents délégués 
de toutes les parties de la pro- 
\ in ce assisteront a i douzième 
congrès annuel de l'Association 
des secrétaires de municipalité, 
a S't-Agathe des Monts, les 27 
et 2S septembre prochains.

Les séances du congrès auront 
lieu a l'hôtel de ville de Ste- 
Agathe et seront présidées p .r le 
notaire A.-J.-O. Bergeron, de Ste 
Geneviève de Hastican, prési­
dent général de 1 Association.

Voici le programme du con­
grès:

Mercredi, le 27 septembre, à 
neuf heures du matin: inscrip­
tion des congressistes. Ouverture 
du congrès à neuf heures et de­
mie par le président et allocu­
tion de bienvenue par M. Geor- 
gc-s Liboiron, maire de Ste-Aga- 
clie des Monts, suivie d'un dis­
cours de Me A.-J.-O. Bergeron, 
président.

Conférence du sous-ministre 
! des Affaires municipales Me J.- 
Louis Doucet, à dix heures, sui- 

i vie du rapport annuel de Me An- 
1 toine Beaudoin, C.R., de T het- 
ford-Mînes, secrétaire général. 
Rapport financier par le vice- 
président, Me Jean-Marc Ver- 

I mette, notaire, secrétaire de St- 
Janvic-r.

Formation des comités d'élec- 
' tions, des résolutions et discus­
! sion, à onze heures.

A midi, cocktail offert par le 
maire et les échevins de la ville 

! île Ste-Agathe, aux délégués, soi- 
vi du dîner à l'hôtel "Chez Mau­
rice", à une heure. L’orateur 

| d’honneur au diner sera 1 honora 
j ble Bona Dussault, ministre des 
Affaires municipales.

A deux heures et trente, Con­
ference sur les emprunts muni­

! cipa tx et scolaires par M. Mau­
! rice Turgeon, chef du Service 
i des recherches économiques à la 

( j suivre ô la page 71

Entre Canadiens cle bonne volonté

LE COURS DES EVENEMENTS
(par Eugène L'HEUREUX)

Nous avons expliqué que le cours des idées en vogue dans 
le monde actuel force les gouvernants d'aujourd’hui à dépenser 
beaucoup plis d'argent que ceux d'autrefois pour la construction ! 
d'hôpitaux, de chemins, de ponts, etc.

Dans le présent article, nous démontrerons que le cours des 
événements, c'est-à-dire, l'évolution générale do monde, rend au­
jourd'hui possibles ces dépenses publiques considérées avec raison
comme impossibles durant les décennies révolues.

* $
D'abord, il faut tenir compte de l'inflation. Quand un gou­

vernement accorde aujourd’hui un octroi de trois millions, cette 
i aide financière ne correspond même pas à un octroi de deux mil­
' lions avant la guerre.

Cette extension de l'action gouvernementale est jugé diver­
sement; les uns la regrettent, les autres s’en réjouissent. — Notre 
conviction à nous, c'est qu'elle sera un bien ou un mal, selon que 
les chefs d’Etat useront sagement ou follement de la nouvelle puis­
sance résultant pour eux d'une telle évolution, selon qu'ils resteront 
dans le domaine ou qu'ils essayeront de dominer l’Université, l'en­
seignement primaire, le domaine de l'emploi, la vie de familles, 
etc., en attachant les octrois gouvernementaux de- conditions visant 
à l'intimidation des faibles et à l’achat des consciences civiques, en 
d'autres termes, selon qu’ils feront de la grande- ou de la petite 
politique, selon qu'ils se préoccupent avant tout d’élever le niveau 
intellectuel, social, économique et moral du peuple ou de préparer 
des triomphes électoraux à base de places, de contrats et d'honneur.

Enfin, ce qui rend possible aux gouvernants la distribution 
d’octrois nombreux C-t considérables, c’est la prospérité de l'Etat 
qu'ils administrent, c'est le revenu des contribuables, base de la 
taxation.

Si "shocking'* que cela puisse paraître à certains antifédé- 
là suivre à la page 7 I

Af. J.-P. Laberae, chevalier du Saint-Sépulcre et homme 
d'affaires bien connu à Montréal, qui est décédé hier soir au pavil­
lon LeRoyer de l'Hôtel-Dieu. à l'âge de 55 ans. après une semaine 
d'hospitalisation pour angine. Le défunt laisse dans le deuil sa 
femme, tue McGrevy (Non/) et une fille, Mlle Soella Laberge. 
Depuis 30 ans. AL laberge dirigeait à Montréal une entreprise de 
gros en tabacs et bonbons et était president de J.-P I-aberge ( l-lu­
rent ide) Uee. subsidiaire de l'entreprise montréalaise pour la des­
serte de la région laurentienne. Il était aussi proprietaire du ga­
rage lutberge, à gnou don. Le défunt était Chevalier de Colomb, 
quatrième degrt. membre du Club Canadien, des Hommes d Af­
faires du Sord et généralement très actif dans les cercles civiques 
et sociaux. Les funérailles auront lieu lundi matin, à neuf heures, 
en l'église St-Germain d'Outremout. Les restes du défunt seront 
exposés d'ici là en la demeure de celui-ci. 29 rue Kelt en, à Outre­
mont. _
A AI//ze laberge ainsi qu'à ses fidèles employés, pour qui la perle 

d'un tel patron est irremplaçable,
L'Avenir du Sord présente ses plus sincères condoléances.

Les enfants des écoles acclament Mgr Tisseront VOTRE HOPITAL SERA BENI LE PREMIER OCTOBRE

i Photo prist 
j tu 'Eisserant 
| ,/ Son Etui ni 
i son chcvalic

niants des écoles de la ville à Son Eminence le Cardinal Eugè- 
' / lés da la cour du Pensionnat des SS. Anges, ont fait une ovation

Les enfants, rassc mbl<t l l i „ „touré des invites d'honneur a cette occasion et oc
de la reception des c,

me que l'on aperçoit a l„ Jt„,. chevalier 
r gentilhomme commandeur, AI Albion j

du Saint-Sépulcre.

Voici le nouvel hôpital de la région. L'HÔ tel-Dieu de St-Jérôme, que dirigent les Soeurs 
Hospitalières de St-Joseph. Dès son ouverture qui aura lieu au cours de l'automne prochain, on 
pourra hospitaliser 152 malades, c'est-à-dire qu'on disposera de 42 chambres privées, de 42 chambres 
semi-privées et de 126 lits d'enfants. On sait que Mgr Conrad Chaumont procédera à la bénédiction 
de l'hôpital, dimanche le 1er octobre prochain, et ou s'attend à la présence de l'hon. Maurice Du­
plessis, premier ministre de la province, pour cette cérémonie.

» NOUVEAU JUG-E . . .

L’un des avocats les plus bril­
lants et les plus estimés du bar­
reau de Montréal, bien connu à 
St-Jérôme et dans le district, de­
vient juge de la Cour Supérieu­
re. 11 s'agit comme on le sait de 
Me Roger Brossard, de l’étude 
légale Brossard, David (l’hon. 
sénateur Athanase David) et De­
niers. Il rejoint l'un de ses an­
ciens associés, l'hon. juge Hector 
Ferrier, ancien secrétaire pro­
vincial et ancien député de Ter­
rebonne à la Législature, nom­
mé à la Cour Supérieure il y a 
trois ans.

Le juge Brossard, un parfait 
bilingue, s'est spécialisé dans les 
lois ouvrières c-t industrielles. II 
est professeur de droit industriel 
à l'Université de Montréal depuis 
1940. 11 a beaucoup contribué à 
la marche ascendante de l’Asso­
ciation des hommes d'affaires du 
nord de Montréal dont il est le 
conseiller juridique. Il a fait e­
galement du journalisme avant 
d'aller en Europe en 1924, après 
avoir obtenu une bourse pour 
étudier à l'université d'Oxford.

Cette nomination du gouver­
nement fédéral est des plus heu­
reuses car le nouveau juge de­
vient une précieuse acquisition 
pour la Cour Supérieure où il 
rendra des services inestimables 
au service de la justice. Nous le 
prions de bien vouloir accepter 
nos plus chaleureuses félicita­
tions et nos meilleurs voeux.

O ÿ ♦
• ANTI COMMUNISTE . . .

Le Congrès des métiers et du 
Travail semble avoir vaincu la 
gauche définitivement. Lois de 
sa dernière réunion tenue à 
Montréal, les délégués ont été 
unanimes à féliciter et à appuyer 
leurs dirigeants pour leur attitu­
de anti-communiste et pour le 
travail accompli au cours de 
l’année. Les congerssistes ont 
tout particulièrement bien ac­
cueilli les passages où l'on fusti­
ge les syndicats ouvriers des 
pays situés derrière le rideau de 
fer et où l'on dénonce ces syn­
dicats comme étant des instru­
ments du communisme totalitai­
re n’avant d’autre but que l’ex­
ploitation systématique des tra­
vailleurs au bénéfice de la Rus­
sie soviétique. Ils ont aussi dé­
noncé l'exploitation de l’ouvrier, 
les camps de concentration, Je 
travail forcé, l’existence des bri­
gades militaires auxquelles les 
ouvriers sont tenus d’appartenir 
et la suppression de tous les 
droits humains dans les pays 
communistes.

Voilà un dur coup porté à 
Staline et à ses amb'tions au 
Canada.

• . m
• PREPARATION AU TRA­

VAIL . . .

D’après les plus récentes statis­
tiques, 344 missionnaires sont ac­
tuellement réfugiés aux Philip­
pines où ils se consacrent à l’étu­
de de la philosophie, de la théo­
logie et de la langue chinoise. 
Sur ces 344 missionnaires, on 
compte 124 séminaristes appar­
tenant au clergé séculier et 220 
religieux. Les 124 séminaristes se 
préparent au sacerdoce dans les 
deux séminaires dirigés par les 
Pères du Verbe Divin et les Pè­
res Jésuites; les 220 religieux 
(117 prêtres, 92 novices ou ec­
clésiastiques et 11 frères) appar­
tiennent à sept sociétés mission­
naires.

En Chine, environ 14,000 mis­
sionnaires: prêtres, frères et re­
ligieuses, sont restés à leur pos­
te.

• * *

• MARQUONS-NOUS DE LA 
CROIX . . .

Le Comité de l’Année Sait*, 
te invite les chrétiens à dresser 
la Croix du Christ sur les cimes 
des monts et au sommet des 
grands édifices. Sur les hauteurs 
nous planterons Ja Croix. Mais 
quel plus beau socle pour la 
croix où Jésus mourut par amour 
que la poitrine et ie coeur d’un 
homme? Chrétiens, marquons- 
nous de la croix! (I.S.P.)
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///: y%HLE METAL AUX CENT USAGES

900 — Grand-mère ne 
faisait pas seulement de 
la bonne cuisine . . . elle 
possédait la première 
casserole en alumini» .n 
de la ville! Dana nombre 
de foyers canadiens ce 
fut bientôt l’heureuse 
apparition de mi-illeurs 
ustensiles de cuisine.

925 — Dès son mariage, 
ma mère sut profiter des 
bienfaitsde l’aluminium. 
La cafetière d'alumi­
nium filtrait le café de 
papa...et les casseroles 
en aluminium assuraient 
aux plantureux repas de 
famille une cuisson uni­
forme, parfaite et rapide.

âxot

1950—Aujourd’hui—dans la 
cuisine—l’aluminium règne 
en maître! La jeune femme 
profite d’une plus grando 
variété d’ustensiles en 
aluminium. Ce métal, ami 
des aliments, en protègo 
l’arome, la qualité et la 
pureté.

Conseil pratique
Un contenant en aluminium—en m-jtfll aux 
cent lutage*—protège parfaitement la qualité et 
la pureté des alimenta que l’on y place,

I>e* uxtenflileii en aluminium nettoient 
facilement. Pour enlever lea dépAts do a**.!4. 
minéraux InlnuAn par lVau ou les alimenta, 
employez do l'eau bouillants où voua aurez 
ajouté une cuillerée h ta Mo do vinaigre.

ALUMINUM COMPANY OF CANADA, LTD
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BERTHIERVILLE POSSEDE 
. MAINTENANT SES ARMOIRIES

Lionel Morin, trésorière ont as 
sisté le 10 septembre à Ste-Annc 
de Beaupré aux fêtes marquant 
le centenaire de la Congrégation.

• » •

BAPTEMES: — Le 10 sept., à 
M. et Mme Fernand Venne, un 

| fils baptisé J. François René, 
j Parrain et marraine René et 
i Christiane Venne, oncle et soeur 
de l'enfant. Porteuse, Mme Ven­

! ne. grand’mêre.
— Le 10 sept., à M. et Mme 

i Marcel Bruneau, une fille bapti- 
I sée M.-Rébecca-Solange - Denise. 
; Parrain et marraine: M. et Mme 
j Ed. Briseliois, grand'parents.

Porteuse: Mme J. Paul Brisebois 
| tante.

A M. et Mme Gérard Mantha 
j (Gabrielle Beaucb- mp ) une fil­

le baptisée Mar; Pauline, Deni­
se. Parrain et ..at'-ainc: M. e<
Mme Denis Mantha. Portée e: 
Georgette ? '..ntha.

A M. • . Mme Aubert Gariépy 
i une fill-: oaptisée Marie, Diane, 
Cléme. ce. Parraia et marraine: 
M. ci Mme Pierre Gariépy. Por­

i teuse: Fernande Gariépy.
I ...
I A 1 hôpital St-Eusebe de Je . : 

te à M. et Mme Orner Guilbault, 
un fils, baptisé, Joseph. Robert.

; Mario. Marraine. Regina Henri, 
j Parrain, Louis Guilbault. - Jean 
Gamache, ptre aumônier.

A St-Jérôme. le 2 sept., à M. 
et Mme Martial Archambault,

| (Lucien Desjardins) un fils 
baptisé Joseph. Pierre, Michel, 
Henri. Parrain et marraine: M. 
et Mme Pierre Archambault, 
grands parents de l'enfant. Por­
teuse. Yolande Archambault, 
tante.

Auger. — Couvent Ste-Annc 
Rawdon: Gaetane Brissette, Loui 
se Locas, Pierrette Vezeau. Ecilc 
Normale C. N.-D., Joliette: Ro­
se Hétu: Ecole Normale St-Jérô­
me: Aline Gauthier, Alice Au- 

j ger. Georgette Thuot. Jeannette 
i Gariépy, Claire Racettc. Jardin 
de l'Enfance. Joliette: Jean Bois­
vert, Marcel et André Pichette, 

j Jean Guy Piché, André Ro­
I chon.

» * »

MARIAGE: — Le 16, a été cé­
lébré par M. l'abbé R. Bérubé, 

i vicaire, le mariage .<< Mlle Mar­
I guerite Pou!;.:, nile de M. et 
Mme Jules P. .n à M. Jacques 

fi-..- do M. et Mme Fré- 
'ï A Je St-Jc'ôme. Chant 
-b ..-ale des Enfants de

SEMAINE DE L'ARMEE — 17 SEPTE

Forget 
der.c 5 
r ar je 

,ar

Pèlerinage au Cimetière: — 
Dimanche à 2h.30, apres un 

Salut Solennel à l'église a eu lieu 
notre pèlerinage annuel au cime­
tière. Le sermon a été donné par 
l’abbé G. Grégoire vicaire. Nos 
défunts n'ont pas été oubliés, car 
Insistance pieuse et recueillie é­
tait nombreuse.

Ouverture 
de la saison 

de bridge

Les armoiries de Bertbierville 
telles que préparées par l’Insti­
tut Généalogique Drouin

Les armoiries de Berthiervilie 
viennent d’être terminées.

Berthiervilie, dont la popula­
tion dépasse maintenant 5,000 â­
mes, doit son nom et aussi ses o­
rigines, dirions-ncais, au sieur 
Alexandre de Bc-rthier capitaine 
dans le régiment de Carignan, 
venu de France au Canada en 
1665 pour assurer la paix et la

tranquillité à la Nouvelle-Fran­
ce, expose à périr, exterminé 
par les Iroquois. Après le licen­
ciement de son régiment, le ca­
pitaine de Berthier résolut de 
rester établi au Canada et le 3 
novembre 1673, il achetait la Sei 
gneurie de Berthier du sieur de 
Randin, qui avait été enseigne 
dans la compagnie de Carignan. 

! La seigneurie de Berthier avait 
i été concédée au sieur de Randin 
! par l’intendant Jean Talon, le 29 
; octobre 1672.

Etudiants et étudiantes aux é­
tudes en dehors: Ecole des Arts 
et Métiers Domestiques: Domi­
nique Gariépy, Rubert Brassard. 
Armand. Lebeau, Pierre Paul 
Gauthier, Eugène Latour. Collè- 

: ge Notre-Dame, Montréal, Ro­
bert et Michel Corbeil, Jacques 
Labelle. Pierre-Paul Moreau, Jac 
ques Morin, Michel Thifault,

' Normand Thifault. Collège St- 
Laurent, Séminaire Ste-Croix:

: Armand Hétu. Paul Préville, 
Pierre Morel. Jean Morel. Mont 
St-Louis: Rolland et Germain 
Morel. Collège Grasset: Nor­
mand Dufort. Séminaire de Ste- 
Thérèse: Florian Brissette, Jac­
ques Lafrenière, Jean Lelieau. 
Collège Laval St-Vincent de P.: 
André et Pierre Deslongchamps. 

j Séminaire de Joliette: Viateur
| Thibodeau, Gilles Moreau. Jean 
I Latour, André Pelletier, Claude

Grâce à la générosité des Che­
valiers de Colomb, nous aurons 
encore cette année notre local où 
nous jouerons au bridge dès mar­
di prochain, le 26 septembre, et 
tous les mardis suivants.

L'organisation se propose com­
me la saison dernière, de rece­
voir et visiter les bridgeurs de 
Lachute. Ste-Thérèse et autres.

Invitation est donc faite à 
I quiconque joue au bridge, qu'il 
soit debutant ou bon joueur, de 
venir nous rencontrer et de pas- 

I ser une agréable soirée mardi à 
! la salle des Chevaliers de Co­
I lomb.

Rene Gascon, publiciste.

Tirage remis
à plus tard

Le tirage au profit des oeuvres 
de la paroisse Ste-Paule, qui 
devait avoir lieu le 1er octobre 
prochain, est remis à plus tard. 
On en annoncera la date dans 

les journaux locaux.

Pendant que la Bridage spéciale de l'Armée Canadienne se 
prépare pour service outre-mer avec les Nations Unies il n’y a eut 
aucune relâche dans l'entraînement et les exercices des autres 
corps de l’Armée qui célèbre la Semaine de l'Armée dans les cités 
et les villes à travers le pays partout où les Unités actives ou de la 
Réserve peuvent organiser un déploiement. Avec l'élan donné au 
recrutement par les événements mondiaux durant les derniers mois 
le public est plus anxieux que jamais de voir ce qui se fait et l’on 
croit qu’il saisira avec plaisir l’opportunité de visiter les manèges 
et de surveiller nos armées en parade.

Les photos suivantes montre quelques aspects de l'entraine­
ment donné aux soldats durant la dernière année.
1. — Les autoneiges pengouin de l’Armée Canadienne avance le

3. —

long de la route de l'Alaska pendant l'exercice Sweetbriar. 
Des troupes aéroportées assurent les abords du pont de la 
Rivière de la Paix après avoir pris terre durant l’exercice
Eagle.
Les caders du COTC a l'école d'artillerie de Barriefield sui­
vent des cours sur la mitrailleuse Piat.
Des soldats du Royal Canadian Regiment se préparent à 
bivouaquer durant l'entraînement des forces actives a Pe- 
tawawa. Ont.
Les membres de la Réserve chargent un canon de campagne 
de 5.5. à l’Ecole d'Artillerie Royale Canadienne, à Shile. 
Cadets du COTC a l'assaut durant leur entraînement aux 
barraq.ies Currie, a Calgary. (Photos Défense Nationale)

Saint-Lin
ELECTIONS U.C.F.: — Les 

élections de I’U.GF., ont eu lieu 
mardi dernier, voici le résultat:

Présidente: Mme Rosaire Ri- 
vest; vice-prés.: Mme Hormisdas 
Mantha; Directrices Mmes Wil­
liam Latendresse, Azellus Ar­
chambault, Henri Piché, Mile 
Lucille Bélanger, Solange Auger. 
Secrétaire: Mlle Yvette Morin; 
ass.-sec.: Mme Roland Courches-

Nos Quarante-Heures ont lieu 
ces jours derniers, assistance très 
nombreuses aux offices.

* o •

Retraite des élèves de la Pa­
roisse. — E lie a _ "eu lundi, 
mardi de la semaine dernière. 
Elle a été prêchée par MM. les 
vicaires.

U.C.C. de St-Lin: — Le 11 cou­
rant, le cercle local de l’U.C.C. 
procédait à l'élection des offi­
ciers de son bureau de direction, 
à savoir: Président: M. Henri
Auger; vice-prés.: François La- 
freniere; sec.: Joseph Archam­
bault; Directeurs: MM. Alfred 
Hogue, Bruna Gariépy. Eugène 
Latendresse et Roch Doyon, Ar­
mand Lafortune.

• o •

A L’Exposition de Québec: — 
Mlle Jacqueline Archambault, de 
St-Lin, Mlle Lucie Fréchette, de 
St-Gabriel de Brandon, partici­
pèrent à l’exposition de Québec. 

« « «
Pèlerinage à Ste-Anne de Beau 

pré: — Mme Raoul Thifault, 
présidente des Dames de Ste-An­
ne, Mme Victor Renaud, pre­
mière assistante, Mme Oscar La­
tour, deuxième assistante. Mme 
Henri Gauthier secrétaire, Mme

Pèlerinage 
au Cap, le 

1er octobre

de fer.
Nous invitons toute la popula­

tion jerômienne a faire ce grand 
pèlerinage qui coincidera avec

Kings Plate

j Seagram '/e./w/e confiance

C’est dimanche le 1er octobre 
qu'aura lieu le pèlerinage au Cap 
de la Madeleine ,organisé par les
Cercles I.acordaire et Jeanne ; roisses de la province de Qucoec 
d’Arc, qui devait avoir lieu au 
mois d’août et qui a été retardé 
à cause de la grève des chemins

ouverture de la grande croisade [ Les billets se vendent S3.80 pour 1 
du Rosaire. Le- sermon de cir- : les adultes, et S1.90 pour les en- 
constance sera prononcé par S. ; fants. Vous pouvez vous procu- ; 
E. Mgr P.-E. Léger, et plusieurs , rer vos billets à la gare du C. P. 
évêques rehausseront de leur pie- R., au garage Bellemare, à 220, : 
sence cette fête magnifique. j rue Labelle et a 72 rue Montigny

Les maires des villes et des pa- ! Achetez vos billets au plus tôt, 
isses de la province de Qucncc afjn (|e pouvoir tour organiser a 

i seront invités à cette grande ma- j i*avance 
j nifestation religieuse en l’hon- ! ‘ ’

neur de Notre-Dame du Cap. Chs Desjardins, publiciste.

Abonnez-vous à 
L'Avenir du Nord 

le plus renseigné 
de la région

im

Tout cela pour si peu!

,c ferai vos commissions
Je prendrai rot rendez-vous, ferai vos emplettes 
Je veillerai sur votre sécurité
Je vous transporterai au chevet te un ami malade 
Je vous épargnerai des tracas, du travail, du temps 
Je faciliterai votre ouvrage, agrémenterai votre vie.

Comment apprécier le téléphone à sa juste valeur?
Toujours prêt à vous servir! Au besoin, il peut sauver une vie. 
Il met à votre portée un nombre de gens sans cesse croissant. 
C’est en cela que réside la valeur «le votre téléphone.
Evalue en dollars et cents, votre téléphone figure - 
parmi les articles les plus minimes de votre budget 
familial ; il en constitue même une fraction moins 
importante qu’avant la guerre.

Aujourd’hui comme hier, il a pour vous une valeur précieuse.

LÀ COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL DU CANADA (Éf
- , c.

_ i -itjcTAi IAT1QN DU TÉLÉPHONE ou un lorvlc» <!•
S, VOUS A|TEN ” 1 ‘ d. vou. donn.r «..Ufuclion d*.
ca»4gon« plu. nicattalra. Nou. vhon» con.tamm.at S
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D’UN VENDREDI
À L’AUTRE...

CHRONIQUE VISUELLE

HONNI FIGURE

Dans un concours pour la Meille rc Première Page, lance 
par I Association des Hebdomadaires de tangue française du Ca­
nada, "L'Avenir du Nord" a mérité une mention honorable en se 
classant 3cme. C’est à la su.te d'une décision prise l'an dernier 
lors du congrès, tenu a Val David, qu'il a été décidé d'organiser un 
concours annuel entre les différents membres du gro ipe de la

A chaque année la lecture de- fesseurs réalisent que l’enfant 
vient de plus en plus nécessai- doit apprendre à voir avant de 
re. Aujourd hui le Canadien lit commencer à lire. Quand l'en- 
bc-aucoup plus que v.s parents fant entre à l'école, il a déjà ap- 
a itrefois et les demandes fut ci- pris à utiliser ses yeux de diffé- 

1 res exigeront de nos enfants u* 
j ne augmentation de trente a qua- 
rame pour cent au-delà Je nos 
présentes activités rapprochées 
L'attention ne doit donc pas é- 
tre portée seulement vers les tech 
niques d’enseignement qui facili­
tent une lecture plus rapide et 
plus eficace. mais aussi vers la

renies façons. 11 peut voir égale­
ment bien en les déplaçant vers 
le haut ou vers le bas, de gauche 
a droite et à revenir à gauche 
pour reprendre la ligne suivante. 
Douze muscles importants diri­
gent les veux dans les directions 
requises pour lire. Une grande

, fatigue naît dans ces muscles vu
prcsM. semaini • c. prévention de la vue qui est ta- que les i»lol>es arrêtent et repar­le lurv qui a choisi les journaux les plus mentants, a attri- 1 .. .* . 1 °, , . c’ ■ 1 . ’... . 1 . , xct d un trasail pour lequel elle < tent de i.OOO a 9,(XK) fois auhi t es points en se basant sur I importance accordée aux nouvel- . . 1 . , , ,iesjtv.il. v ... . *... ■ . .. . n a pas etc- créé. Les exigences 1 cours d une heure de lecture, enlocales photographies locales et d interet general, ainsi que sur , , - les nivales. | ■. n t . . i i . I de lecture a I ecole et dans la vie comparaison des 2,000 a 3,000U variété des textes, la presentation et la disposition de la matière j coura|)tc fatiguent ,K.aucoup F
et l'apparence générale au point de vue toilette typographique.

No .s sommes d'autant plus heureux d'avoir mérité l'atten­
tion du jury que nous nous efforçons depuis plus de trois ans a 
améliorer sans cesse notre- journal en y jetant des nouvelles d'inté- 
rét local ou regional a profusion. On a sans doute aussi remarqué 
que nous avons laissé plus d'espace a Till istration, photogtaphic-s 
d'intérêt local, régional ou general, afin de donner plus de cou­
leur a nos pages.

Inutile d insister d avantage, nos lecteurs et le public en 
général auront compris que nous méritons leur considération. 
Nous redoublerons d'effort pour contin îer a vous offrir un journal 
sans cesse amélioré, qu’on ne pourra jamais comparer a une cir­
culaire ou a un catalogue d'annonces!

OBLIGATION DE L'EPARGNE

Le Canada lancera le mois prochain la Cinquième émission 
d’Obligation d'épargne. Qui pretend que nous ne pouvons pas 
épargner?

Les prophètes de malheur ont peut-être un peu raison quand 
ils accusent la présente generation de rechercher la sécurité per­
sonnelle aux dépens des autres. Peut-être les Canadiens veulent-ils 
vivre comme la cigale en etc* tout en jouissant de tous les avanta­
ges de la fourmi quaint Ment I hiver. Mais on a beaucoup de preu­
ves du contraire.

les ObligationsPar exemple, l'expérience nationale avec
I épargne di Canada, chaque année depuis 1916, près d'un mil­
lions de nos concitoyens en ont acheté au rythme d un quart de­
milliard de dollars. L'an dernier, les gens ont acheté pour une 
tgale somme a peu près, automobiles et obligations d'épargne.
II est vrai que l'achat des Obligations est attrayant. D'abord, seuls 
les particuliers peuvent en acheter, et pour pas plus de SI,000
par membre de famille. Ensuite, c'est le seul moyen d'épargne au . ,

n r-irheteur scolaire a cause de ce handicap pays — et 1 un des rares a i monde — qui garantisse a 1 aentttur j '
pleine valeur nominale et l'intérêt a n importe q 
egard aux fluctuations du marche. Elles sont compa 
billets d u: dollar qui porteraient intérêt.

plus les veux que les parents et 
les professeurs le réalisent. Pour 
sauvegarder les yeux d’un enfant 
et pour maintenir l'efficacité de 
sa vision, il est de la plus grande 
importance q ue le professeur 
porte plus d'attention à la con­
servation de la vue de ses sujets.

Beaucoup d'handicaps visuels 
peuvent être évités ou amoindris 
si les parents et les instituteurs 
pratiquent les règles d'hygiène 
visuelles a l'école comme à la 
maison et deviennent familiers 
avec les symptômes des diffé­
rents genres de défauts visuels.

Au moins 20 pour cent des é­
coliers souffrent d’un défaut vi­
suel plus ou moins grave; de 
ceux-ci 19.75 pour cent peuvent 
être corriges. 0.2 pour cent sont 
partiellement corrigibles, et un 
petit nombre 0.05 pour cent de­
viendra pratiquement aveugle. 
On voit par le fait même qu’en 
plus de chaque enfant qui af­
fronte la possibilité d'une fati- 
g.ie dangereuse et de troubles 
évitables, il y a un grand nom- ] 
bre d'enfants rendus aux pre­
mières limites des problèmes vi- ! 
suels et qui ne sont pas dépistés 1 
par la vérification annuelle de­
là condition visuelle, mais qui 
souffrent d‘un retard dans la lec­
ture et même dans le progrès

mouvements qu’ils accomplis­
sent dans l'existence extérieure 
où le regard ne se porte généra­
lement qu'à distance. La fatigue 
est beaucoup plus grande chez 
l’enfant que chez l'adulte pour 
une même lecture et elle l’est da­
vantage chez le mauvais lecteur. 
Le travail rapproché est beau-

NOUVELLES DE LA PAROISSE DE \f 
SAINT-JEROME
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MARIAGES
DUPRAS-LEVERT

Demain, à 9.30, sera béni le mariage de M. Roland Dupras, 
fils de M. et madame Henri Dupras, avec Mlle Jeannine Levert, 
fille de M. et Mme Emile Levert.

3 • •
PEPIN-OUIMET

Lundi, le 25 septembre, aura lieu à 8.45h., !e mariage de M. 
Réal Pépin, fils de M. et Mme Oscar Pépin, avec Gisèle- Ouimet, 
fille de feu Adélard Ouimet, et de Mme Ouimet.

« </ •

DECES
Le 18 septembre, à l’âge de 74 ans, est décédé M. Louis-Geor­

ges Gareau, époux de Délima Séguin. Les funérailles ont eu lieu 
hier, le 21.

NOUVELLES DE LA 

LEGION CANADIENNE

TROISIEME CONGRES
D'HORLOGERS-BIJOUTIERS

C'est à la Salle de l'Académie 
LaSalle, aux Trois-Rivières, 

coup plus fatiguant que la vision qu’aura lieu, dimanche, le 24 sep 
à distance. Les instituteurs peu- i tembre 1950, le troisième con­
vent utiliser le regard à distance j grès de la Corporation des Maî- 
Ix-aucoup plus souvent qu'ils le jtres Horlogers-Bijoutiers du 
font pour reposer les yeux des 
écoliers et réduire la fatigue vi­
suelle. Beaucoup d’enfants de­
viennent inattentifs et nerveux 
en classe par suite de la fatigue
visuelle.

Environ 80 à 90', des enfants 
qui entrent a l'école sont hyper­
métropes. La plupart des tests j ncc et comprend 
visuels utilisés dans les écoles ne '

etc*

Le programme du congrès 
comporte une messe à 11.00 heu­
res, au Sanctuaire du Cap de la 
Madeleine. Le dîner est libre. A 
2.00 p.m., aura lieu l’ouverture 
du congrès, rapport des activi­
tés, programme de l'année, élec­
tions, discours, études et sonner

Québec.
Cete organisation qui a 

fondée à Drummondville en j 
19-17 et qui ne comprenait que j
quatre sections dans vingt-six! . , _ ,
comtés de la province, l’an der- I £üra!,on. « ««“ du Syndicat des 
nier, s'est agrandie à toute la ri- i Employés de la Bijouterie et 
vc- nord du St-Laurent cette an-1 Hor,08en.e Iac- cordiale-

actuellement mCnt ,nviteS. avec leurs eP°uses

libre.

Tous les membres de la Cor-

découvrent pas l’hypermétropie 
qui cause tant de fatigue et de 
mauvaises lectures dans les pre-

que 
\ ie.

Mais le fait important, c'est que les gens achètent des obn- 
■ ,- -’-rst la p—

pas de

uc-l temps sans Chaque instituteur doit donc 
rallies a des C-trc en état d'alerte pour décou­

vrir ces difficultés et savoir 
comment agir en face d’elles.

gâtions et les achètent régulièrement. Et pour nous, c'est la preuve ; 
que l'esprit d'économie et l'initiative ne disparaissent

Trop peu de parents et de pro- ; quate.

huit sections.
Comme toute organisation syn 

dicale, elle vise à atteindre le 
corporatisme par l’étude d’une 

mières années. Vu aue ces sujets législation appropriée à cette 
manquent de maturité visuelle j 4>n- H stra grandement question 
requise pour commencer à lire, j l°rs de ce congrès de la dernière 
ils deviennent souvenc de mau- : étude en ce sens.
vais lecteurs. ------ -— — ■■■. ■ -------  ■ —

Plusieurs graves difficultés 
rencontrées dans les années supé­
rieures sont attribuables au re­
tard causé- dans les premières an­
nées par un manque de prépara­
tion visuelle.

11 est donc important que les 
parents coopèrent pour trouver 
un praticien compétent cjui ex­
aminera la vue de l'enfant et 
prescrira une correction adé-

ou leurs amies.

Un programme spécial a été 
préparé pour les dames et les de­
moiselles.

La distribution des certificats 
de qualification t-mis par le Co­
mité paritaire aura lieu lors du 
congrès.

Ciusancbe dernier, avait lieu 
?.u local de la Légion canadien­
ne, un ex-cellent déjeuner prépa­
ré par les fameux cordons bleus 
que sont nos' dévouées et très 
charmantes dames auxiliaires. 
Les qualificatifs leur sont haute­
ment mérités.

Etaient présents: M. Paul La­
rocque, vice-président, M. Clau­
de Michaud, directeur, M. Roy, 
sec.-trés., Dr A. Duval, membre 
honoraire, ainsi que plusieurs àu 
trc-s légionnaires.

Il fut cependant regrettable de 
constater l'absence motivée de 
nos dévoués officiers supérieurs:

| MM. L. Brunelle, président actu- 
! el de notre conseil, Marcel La- 
j londe, sec.-archiviste, Raoul Gau 
! thier, ceux-ci ayant été délégués 
| à un exercice de tir qui avait lieu 
ce même jour à Farnham. Merci 
aux organisateurs.

* Tf ~
Samedi prochain, le 23 sep­

tembre, aura lieu au local de la 
légion, une épluchette de blé 
d'inde. Par conséquent, si les lé­
gionnaires et leurs épouses ain­
si que leurs amis veulent avoir 
du bon plaisir, qu’ils soient pré­
sents. La veillée sera agrémentée 
de tous les gendes de danses. Ce 
sera un programme surprise.

COURS DU SOIR
QL EST-CE QL'L L'INFLATION?

Manufac-Dans son dernier communiq ié. l'Association 
turiers canadiens nous parlent de 1 inflation .

Passe le premier choc causé par l’affaire coréenne et dès 
que le Président T ruman eut affirmé le sérieux de son attitude, en 
l appuvant sur un solide dix billions de dollars, y lit-on, on nota, i 
aux Etats-Unis et au Canada, une certaine course sers les approvi­
sionnements; et alors surgit inévitablement la question dune re­
crudescence d'inflation.

lçi Ottawa se montrait peu inquiet, à ce sujet, il y a un ! 
mois; on admettait toutefois, sur la colline parlementaire, qu une 

i _____J.,:. ^ .o.Tirt.ir,. nnnrrnir Faire monter
soir tant théoriques que prati 

i ques. Nul doute qu'un aussi 
le coeur | gnlnj nombre de personnes que 

I l'an dernier voudra profiter de 
' ces cours, même si, en raison de

A l anproche du mois d'octo­
bre, il faut songer aux cours du 
soir. Plusieurs maisons d'ensei­
gnement offrent aux jeunes, et 
aux moins jeunes, qui ont du 
abandonner trop tôt les bancs de 
l'école, l’occasion d'augmenter 
leur bagage de connaissances par 
le truchement des cours du soir.

Le Ministère de la Jeunesse et 
du Bien-Etre Social offre aux 
je mes de Sc-Jérôme, par l’entre­
mise de l'Ecole d Arts et Métiers.

étaient à S7.50 nar année.

trop forte demande du produit manufacture pourrait faire monter j l'avantage de suivre des cours du 

les prix.
Ces mots: "pourrait faire monter les prix 

même d i problème.
L'inflation n'est pas une elevation du niveau des prix, ou»is j pau_meniatjon constante du coût 

une augmentation des réserves monétaires en comparaison 1 c •* ja v;ett je celui des matières 
quantité- des choses qu'on peut acheter; la hausse u nlNC-lu . : pre-mière-s, le Ministère s’est vu
prix suit l'inflation, elle ne le précède pas. / utriment iit. ee 1jans l’obligation de porter le 
I augmentation disproportionnée et quelque peu so i aine e a j jc ccs cours de $5.00 qu'ils
quantité de l'argent ou du crédit par rapport avec a quantité 1 tv ! 
biens à acheter; et cela se traduit toujours par une hausse du ni­
veau des prix.

Ce truisme économique prouve que le seul moyen efficace 
de contrôler l'inflation c'est de contrôler les reserves en especes 
(lesquelles consistent en monnaie courante <-t en loscs llul 
vent facilement se convertir en monnaie courante, telle que Ik> - 
d’épargne, etc., et de contrôler la façon de dépenser ces reserves.

Ce contrôle peut, jusqu’à un certain poim. être confie- a la 
responsabilité de chaque individu. Si chacun réussit a con ro 
ses réactions au danger — réactions provoquées par a tr‘lin c 
l'avarice, ou un peu des deux — et a se discip mer a n ac kh j ^ 
ce 'dont il avraiment besoin, à ne pas amasser, alors il pourra a.d '

des prix.a éviter que le gouvernement doive recourir au comro i 1j ; „
— «X ...... Je X». «»» "T'"Ü,” .S bk l «...
se discipliner, alors les consequences seront sa * , métiers c»1ipi
la sienne Marc I OK I IS

Bien des jeunes gens trouve­
raient un avantage pécunier a 
suivre ces cours puisqu'il ne leur 
en coûte que $0.20 par leçon. Et 
qui ne dépense pas beaucoup 
plus en une veillée sans en reti­
rer de profit.

Les cours suivants sont au 
programme à l’Ecole d’Arrs et 
Métiers de St-Jérôme.

LUNDI: Lecture de plans et 
anglais. île 7 h. 30 à 9 h 30. 

ï.a connaissance des plans et 
ujourd'hui indispensa- 

réussir dans quel­
que métiers que ce soit.

MARDI: Ajustage, menuise­

rie.
MERCREDI : Mathématiques

et anglais.
Bien des gens rencontrent des 

d iff ic iltés dans la pratique de 
leur métier à cause de leur fai­
blesse en calcul. Nous leur con­
seillons fortement de s’inscrire 
au cours de mathématiques. Ce 
cours, préparé spécialement pour 
eux par un professeur de plu­
sieurs années d’expérience avec 
les ouvriers de l’industrie les ai­
dera sûrement. N'ayez donc au­
cune crainte qu’il ne soit trop 
avancé car il débute avec les ad­
ditions pour augmenter graduel­
lement, suivant le progrès des 
élèves.

Attendre que l'oltre d’une si­
tuation avantageuse nous soit 
faite pour nous instruire est de 
ma uvaise politique; ce sera alors 
trop tard. II faut s'instruire dès 
maintenant pour s'assurer un a­
venir.

L’inscription aux cours du 
soir, à l’Ecole d'Arts et Métiers 
se fera du lundi 25 septembre au 
samedi 30 septembre inclusive­
ment, de 7 h. 30 à 9 lires du soir. 
Qu'on n’oublie nas l’adresse:

140 rue Laviolette,

Décès de l'abbé 
C.-E. Desmarais

IL A ETE AUMONIER DU 
PENSIONNAT DE ST-JERO­
ME

Le défunt laisse ses frères MM. 
Hector et Benjamin Desmarais, 
de l'Assomption; Julien, d’Otta­
wa; le R. P. Hector ( Léon ), de 
la Trappe d'Oka et l'abbé Jac­
ques Desmarais, vicaire à Sainte- 
Brigide. Aussi de nombreux ne­
veux et nièces.

Les funérailles ont eu lieu lun­
di et l'inhumation dans la crip- 
te du Collège de l’Assomption.

A la famille en deuil, nos sin­
cères sympathies.

Les paroissiens de Saint-Louis- 
de-Gonzague sont dans le deuil.

L'abbé Charles-Emile Desma­
rais, curé de cette paroisse depuis 
trois ans est décédé mercredi le 
13 septembre, à son presbytère.
Le défunt était âge de 58 ans.

Né à l'Assomption le 28 juil­
let 1892, fils de Louis Desmarais 
et Anna Duhamel, décédés. M.
Desmarais fit sc-s études au Collè­
ge de sa ville natale (73e cours) i _, . ,j mm • 1012 n r - Dimanche, le 17 septembrede 1903 a 1913. 11 fit ensuite sa inc,! - e , ’ .*\., . , .... . ,, i 1950. a b hres p.m., avait beu enthéologie au Se-minaire de Mon- „ , ct n. „, ,- , F ■ 1 eghse de St-Pierre-Claver, àtreal durant trois années et con- . - t , . . . , ’. , ii - i ^ n- Montreal, la ceremonie du 25et.nua de telles etudes au Colle- dé missionnaire de ,a Sod -.
ge de 1 Assomption, durant un fc Jes Missioas Etrangères de la

légionnaire se fasse un devoir 
d’y assister. lui devise s’impose 
plus que jamais: "Camarades,
soyons unis’’

La danse annuelle de la Légion 
canadienne du local 190, St-Jérô­
me, aura lieu le 7 octobre pro­
chain, au manège militaire. In­
vitation cordiale à tous les lé­
gionnaires et leurs épouses, de 
même qu’à leurs amis. Le succès 
dépend de vous tous. Si vous vou 
lez passer une agréable soirée, 
venez en grand nombre. Les erga 
nisateurs vous promettent du 
plairsir et de la joie.

J. B. Léveillé. publiciste

HONNEUR AU MERITE
Tout dernièrement, c’est-à-di­

re le 11 septembre dernier, un 
de nos camarades bien connus, 
M. Paul Prévost, ancien major 
dans l’armée, a été officiellement 
nommé commandant de zones 
pour St-Jérôme, Ste-Thérèse, Jo- 
liette, Rawdon et Mascouche, 
lors d’une assemblée tenue par 
le commandant de district M. 
Frc-d Munsey de la branche de 
Morin Heights.

C’est ainsi qu’à l’homme d’hon 
neur sont confiés les postes de 
commande. Honneur au mérite, 
et sincères félicitations à M. Pré-
vost, de la part de ses frères d’ar- 

Ne pas oublier la prochaine mes et de ses amis, 
assemblée le 4 octobre, à 8 heu- Le major P. Prévost est actue-1- 
res p.m., au local. Le tirage d’un lement gérant des ventes à la 
magnifique cendrier sur pied se maison Brosseau et Marchand, 
fera vers la fin de l’assemblée, située dans la paroisse Ste-Paule, 
Avis aux intéressés. Que chaque rue Labelle.

(Montréal); Lucien Boisson-, samedi 28 octobre, à 8 h. 30 pré- 
neault i St-Stanislas, cté Beauhar- i cises. Une soirée dansante dans 
nois), pour le Japon; Claude La- nos bonnes traditions est orga- 
querre (Trois-Rivières); Jean-j nisée en vue de cette fête. Il y 
Paul Dugal, (Montréal); Jean- I aura orchestre, goûter, danses 
Paul Guillet. (St-Jean d’Ibervil- modernes et du bon vieux temps, 
le), pour Cuba. . . - ’; etc., absolument 

membres.
gratruit aux

Cérémonie 
de, départ 

missionnaire

Attention,
Artisans!!!

Toute personne, ayant une po­
lice d’assurance des Artisans est 
cordialement invitée avec sa fa­
mille et devrait même se faire

________ un devoir d’être présente à ces
La Société des Artisans, local ; cieux réunions locales. Grand 

No 27 de St-Jérôme reprendra merci d’avance pour votre bonne 
ses activités par une grande as- collaboration, 
semblée générale des membres

an, tout en occupant le poste de 
professeur.

Le 24 juin il était ordonné 
prêtre, à Montréal, par S. E. Mgr 
Paul Bruchési. De 1917 à 1918, 
il est professeur à l’Assomption 
puis devient vicaire au St-Ré- 
dempteur de Montréal. De 1919 
à 1924 il est vicaire à SaintJean, 
Que., puis il revient au St-Ré- 
dempteur dont il sera vicaire jus­
qu’à 1932. Après avoir été desser­
vant de sa paroisse natale durant 
quinze mois, il sera trois ans vi­
caire a i Saint-Enfant-Jésus, du 
Mile-End.

En 1937, il est aumônier du 
pensionnat et de l’Ecole normale 
de Saint-Jérôme. Ensuite il de­
vient curé de Lachenaie, cure 
qu'il occupe jusqu’en 1948 alors 
qu'il est nommé curé à Saint- 
Louis de Gonzague.

province de Québec. S. E. Mgr 
Percival Caza, évêque auxiliaire 
à Vallevfield, présidait la céré­
monie et a prononcé le sermon.

Ont fait leurs adieux: MM. 
les abbés Gilles Outllet (Browm- 
ptonville); Julien Rivard, (Ste- 
Anne des Plaines); Henri Veil- 
leux, (Notre-Dame du Lac); L.- 
Ch. Sabourin, (Montréal); Jac­
ques Greendale, (Iberville) ; I 
Georges Reid, (Vaudreuil) ; 
Henri Coursol, (Ste-Monique, { 
cté D. - Montagnes); Alfred: 
Tremblay, (Montréal), pour les j 
Philippines; Armand Boisvert, j 
(Champlain); Roland Jolicoeur,

qui aura lieu, lundi 25 septem­
bre, au sous-bassement de l'église 
de St-Jérôme, à 8 heures préci­
ses. On profitera de cette occa­
sion pour procéder à l'élection 
des officiers du local pour l’an- j 
née courante.

L'installation officielle des I 
nouveaux officiers élus aura lieu : 
au Chalet Parent de St-Jérôme leA

Lucien Aubuchon, 
Secrétaire, local 27, 
St-Jérôme.

Abonnez-vous à
L'Avenir du Nord

EXAMEN DE LA VUE

Maurice Villeneuve, B.A., O.D.
SPECIALISTE - OPTOMETRISTE 

Tel.: 3 7 4 7
330 rue St-Georges, Bureau: Jotr de 9 o.m. 15k p.m, 

St-Jérôme Soi» de 7 t. p.m. à 9 h. p.m.

EXAMEN DE LA VUE

L.-P. RAYMOND
SPECIALISTE . OPTOMETRIST F

Professeur à l’Université de Montreal 
r Ell A BILITATION VlSUELL

348, rue St-Georges,
Pour »enJcz-vous, signalez 4755

O.D.

St-Jérôme

ELECTIONS MUNICIPALES ♦
y--------- t
♦

î

Les Petits Chanteurs à la croix de bois, à St-Jérôme, mardi

de

Sous-officiers-rapporteurs 
et greffiers

bureaux de votations demandés

Les personnes désirant agir comme sous-officiers- 
rapporteur ou greffier de bureau de votation, aux élections 
municipales qui auront lieu le 2 octobre 1950, sont priées 
de bien vouloir communier, le plus tôt possible, leur nom, 
leur adresse et leur numéro de téléphone, au soussigné, à 
l'Hôtel-dc-Ville, 280 rue Labelle, Tel.; 3950.

(15 - 22 . 29)
O. TESSIER, Greffier i

F'vA, V .>• ' • Vi*®--'

Les Petits Chanteurs à la Croix de Bois seront à St-Jérôme mardi prochain, le vingt-trois 
octobre, et donneront un concert en matinée, pour les enfants, et un autre en soirée, à la salle des 
Chevaliers de C., rue iMviolette. Cette Manécanterie fondée en 1907 est maintenant universelle­
ment connue, à cause des nombreux concerts qu'elle a donné à travers le mottde. Le prix du billet est 
de $1.00 en soirée.

"(V.ÿ



Pag* i L'AVENIR DU NORD Vendredi le 22 septembre 1950

'

;

m&téMJMm.

■Æ,/*

m WPwüt

■ . • ■

#ÜW

H!

'
' '• . /

•t

' '

.*-<** "

; :■:}?&

BEURRE ET CREME GLACEE
Surveillez nos annonces.

• Produit de haute qualité.
• Encourageons les nôtres

Crémerie de Terrebonne
Athanase Comtois, prop.

Terrebonne, P. Q.
_____(Ind.)

Téî. 603
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AU FIL DES SOUVENIRS

LA FAMILLE LEPAGE
Nos journaux annonçaient cette semaine, le décès <.< 1 in­

humation à St-Jérômc, de Mme J.-M. Lepage, née Cécile Labonte.
Plusieurs, comme moi sans doute, se seront reportes à 

deux décades en arrière et même un peu plus, alors que jeune 
veuve Mme Lepage quittait St-Jérôme pour la Métropole.

C’est une page de petite histoire qu elle nous rappelle* Mme 
Lepage. Musicienne accomplie, triflu’icnne, elle avait épouse 
J.-Mastai Lepage qui fut durant des années, employe et secrétaire, v. est enren
homme de confiance de l’Honorable Jules-Edouard Prévost. __ 1 meme \

Quand les devoirs publics de M. Prévost l'empêchèrent de ne^ C_ C'la ;‘._ 
s'occuper aussi activement qu'il le- fallait de son commerce, M.
Lepage en devint le propriétaire, et à sa mort l'un de ses frères 
acquit le commerce qu’il légua lui-même à sa veuve.

Le magasin de M. Prévost! Du plus loin dont je me sou­
vienne il fut le rendez-'ous des petites filles et aussi des petits 
garçons.

Il était situé, comme j'ai déjà eu l'occasion de l’écrire, face 
au parc Labelle, dans le local occupe aujourd'hui par M. Binette. . ... , • ,
Il occupait tout le local. C'était une librairie je suppose, dès les j c.oin* au b°ut d une galerie, der- 
commencemcnts, mais c'était surtout pour moi un magasin de l'nrccrjnj “c plantes vertes,
poupées!

Vous souvenez-vous des poupées et des "carosses" de Mon­
sieur Prévost? Dans ce domaine la. peut-être est-ce un "mirage 
d’enfance", mais il me semble que les manufacturiers, au lieu 
d’avancer, ont rétrogradé! Je n'ai jamais vu d’aussi belles poupées 
que celles qui, surtout at*v en.ions de Noel, habitaient la vitrine 
de gauche. Celle de droite r*e m'a î-.iiasé que de vagues souvenirs 
de trains ou autres choses du même genre.

Et les carosse»! A ia mode du temps, en jonc, avec parasols et 
pieds à bascule! Ce que j'ai eu envie moi aussi d'une grande soeur 
travaillant à la "Dominion" comme celle d'une petite compagne 
de jeu, qui reçut à Noel, le plus beau carossc et la plus belle pou­
pée de la vitrine de M. Prévost. Du coup, suffoquant de jalousie 
et d'envie, réalisant que mon père ne pourrait jamais arriver à 
faire les largesses des grandes soeurs de mon amie Albertine Le­
blanc, je la rayai du cercle pourtant restreint de mes amies, il faut 
dire qu'elle m'aida dans ce geste peu démocrate en me refusant 
même le plaisir de pousser sur le carosse ou de prendre la pou­
pée dans mes bras!

Et les chapelets de M. Prévost! Pour dix sous vous aviez le 
choix dans un assortiment comme je n'en ai jamais revu!

Pauvres bambines que nous étions! Personne n'a jamais eu 
l'idée de nous "croquer" quand, furtivement, courant à perdre 
haleine parce que nous n'en avions pas la permission, nous tra­
versions le parc pour aller plaquer nos figures extasiees dans les 
vitrines. Il y avait deux marches à monter, nous n'étions pas très 
hautes et la vitrine elle, était très haute. Alors, nous voyions les

stands, discutant, débattant, fai­
sant leur choix. Ils avaient jeté 
leur dévolu notamment sur une 
chambre dont l'ensemble, meu­
bles et décoration, leur agréait 
fort. Jean avait même tenu à en 
faire l’achat sans plus tarder.

— Seulement, avait-il dit au 
vendeur, en passant La commars- 1 

de, nous tenons essentiellement 
à ce que vous livriez une cham­
bre absolument semblable, meu­
bles, tapis et tout. Elle nous 
plait ainsi.

—Cest entendu.
ous pouv iez do i-

Comme l'exposition fermait j 
définitivement ses portes le sur- j 
lendemain, la chose était possi­
ble.

Ils allèrent encore un peu, de- 
ci, de-là. puis se sentirent fati- j 
gués et s’assirent pour se repo- j 
ser. Us s'étaient retirés en un I

vait plus aucun bruit 
d’eux. Le jour baissait.

Ils se levèrent, se hâtant à tra-
objets de nos rêves et de nos désirs, insensibles et hautaines, planer 'ers )es galeries, vers ia sortie, 
bien au dessus de nous, dans un atmosphère éthére et éblouissant! i surPriS* inquiets bientôt de ne 

C'est alors, pourtant, la tragique annee 191". mais notre rencontrer plus personne, 
petite enfance n’en avait cure! Les belles poupées allemandes ne Dépêchons-nous, dit 1 hérè
perdaient rien de leur charme.

Longtemps après. Monsieur Lepage acquit la librairie et ie 
magasin, 11 n'y avait plus de poupées 'allemandes ’ et d'ailleurs, 
elles a'aient perdu de l'attrait.

Chef d'une famille de cinq enfants, Marguerite, Germaine,
Fernande, Cécile et Jean Berchruans, il était le frère de plusieurs 
jérômiens marquants, dont quelques noms m'échappe, surtout le 
nom de son successeur au magasin.

Albert, décédé depuis, était un éleveur avicole réputé. Vil- P 1 
frid, également décédé, était prc-ssier à l'Avenir dn Nord. Il y 
avait aussi Mlle Marie-Anne, que j'ai revue au cimetière, l'autre 
dimanche, puis Honorât.

Tous étaient fils de M. Lepage, ancien marchand de meu­
bles dans un édifice quelque part aux environs du "Regent", si ce 
n’est à l’emplacement du magasin Harry.

La maison familiale, qui avait grande allure en son temps 
parce quelle était entourée d'un magnifique et immense jardin où 
l'on cultivait toutes les fleurs imaginables et où de beaux arbres 
ombrageaient de splendides tonnelles, fut vendue après plusieurs.
années à M. LeCouédic, nettoyeur, sur la rue Sc-Georges. tout près i une présence qu ils estimaient 
de l’Ecole St-Josepb. ' I sans doute a'Oir etc- suffisant-

Deux maisons de rapport on été bâties dans le jardin et la ment pesante et fastidieuse tout 
pauvre maison a bien souffert du cousinage! j e jpn& , Journ^e-

Très jeunes, plusieurs membres de la famille Lepage ont S evauer par une fent-tre: , lais
été fauchés e- Mme J.-M. Lepage quitta St-Jérôme à la mort de I ce^cS dcs étages supérieurs e-
son mari, avec cinq jeunes enfants. taient fort elevees au dessus du

Tons les Lepage ou à peu près, étaient musiciens et fai­
saient partie d'orchestres ou de fanfares jérômiens,

Nous avons bien torture cette brave Madame Lepage, quand, 
toute occupée à son dîner du dimanche, nous l'arrachions à sa 
cuisine pour l'instalier au piano afin d'entendre une nouvelle par­
tition que nous venions de découvrir! Son impossibilité- a nous ré­

endroit fort idoine i des amou­
reux désireux de- se donner l'a­
grément du splendide isole*ment.

Ils restèrent là longtemps. Ils 
s'y trouvaient bien. Thérèse a­
vait laissé tomber sa tête sur l'é­
paule de Jean, et ils échaffau- 
daient des projets, mais parlant 
peu au demeurant, peuplant sur­
tout le chai me de ce doux mo­
ment de ces longs silences qui 
sont le meilleur de l'éioquence 
c-ntre âmes bien éprises.

Tant et si bien que le temps j PROCHAIN MARIAGE. — 
passa, l'heure marcha; et Dieu ! M. et Mme J.-A. Parent eau font 
sait si elle va vite quand on ne part du mariage de leur fille 
se préoccupé pas beaucoup d'el- jeannette, avec M. J Leclerc Mê­
le. . | loche, fils de M. et Mme E. Me-

Tout à coup Jean, levant le ! loche de Montréal. La benedic- 
nez vers la haute verrière qui j tion nuptiale leur sera donnée en 
surplombait la galerie, s'écria: l'église paroissiale de St-Jérôme

—Ah! ça, mais, il se fait tard.. ! le samedi le 7 octobre prochain. 
Et il réfléchit que, depuis un ; à neuf heures et trente, 

moment, en effet, on ne perce- | * « «
RECEPTIONS — Plusieurs ré­
ceptions se donnent ces jours-ci 
en l'honneur de Mlle Jeannette 
Parenteau, à l’occasion de son 
prochain mariage. Mardi. Mlles 
Thérèse Prévost et Thérèse et 
Thérèse Jarrv recevaient de 6 a 8 
et hier, Mlle Pierrette Charbon- 
neau recevait également a l'heu­
re du thé. Le 30 septembre, Mme 
Paul Gagnic-r offrira un shower 
d'ustensiles de cuisine à l’hôtel

Le docteur Gérard R. Toillon. D D.S , et Mme TciUon i Pierrette L'Eipérancc' dont 
le mariage o été béni, samedi le 9 septembre, en l'église de Saint-Jérôme, par M 
l'obbé Hermann Hébert, curé de Waterloo. Mme Toillon est la fille unique de 
M. et de Mme Edgar L'Espérance, de Saint-Jérôme, et le docteur Toillon, le fils de 
M. Wilfrid Tjillon, décédé, et de Mme Toillon, également de Saint-Jérôme.

i se. Sûrement, on va fermer
—Hum! remarqua Jean. J’ai 

bien peur que ce ne soit déjà 
fait.

i II ne se trompait pas. L'expo- 
| sition était bien close. Thérèse 

regarda sa montre. Le moment 
de la fermeture était passé de­

is plus d’une demi-heure.
—On ne va pas rester là, tout 

de même...
—Nous trouverons bien une 

sortie, ou un gardien.
Mais ils ne trouvèrent ni sor­

tie — les portes étaient bien fer­
mées, c'était de la bonne serrure­
rie — ni gardiens, aucun de 
ceux-ci ne s’etant avisé de proion 
ger au-dela du temps normal.

du Bonnet.

DEPLACEMENTS — M. et 
MmeAchille Guénette, de Sha- 
winigan Falls, étaient de passa­
ge à St-Jérôme, au déb it de la 
semaine. M. Guénette est le gé­
rant du magasin Woodhouse à 
Shavvinigan.

• « *
M. Germain Bellemare, secré­

taire diocésain des cercles Lacor- 
daire a assisté à Montréal, ail 
banquet d’ouverture de la semai­
ne anti-alcoolique.
NOUVELLES INFIRMIERES —

Mlles Pierrette Viau et Thé­
rèse Desjardins, de St-Jérôme, 
sont parmi les nouvelles infir­
mières diplômées lundi matin 
de l'Hôpital Général de Verdun. 
Nous leur offrons nos felicita­
tions.

l'un ni l'autre de nos deux per­
sonnages qui dormaient là pro­
fondément alors, comme s'ils 
n'avaient jamais été que là de 
lear vie, ne ronflait. Autrement, 
évidemment...

Vers le petit matin, Thérèse 
s'éveilla la première. Ils se le­
vèrent. Thérèse répara habile­
ment. avec art, le désordre de la 
chambre. Ils avaient du temps 
devant eux avant l’ouverture des 
portes. Ils avaient faim. D’une 
expédition à travers les stands,
Jean revint bientôt avec des vic­
tuailles.

z—C'est épatant. On trouve
ce qu'on veut ici!

11 avait meme déniché une 
vieille bouteille. Et Thérèse, qui 
n'était pas habituée à se garga­
riser de vin, si matin, y trouva 
un plaisir piquant.

Quand vint l’heure d’arrivée 
des premiers visiteurs, Jean et 
Thérèse, qui s’étaient dissimulés 
jusque-là derrière un rideau, se 
mêlèrent opportunément à un 
groupe, puis ils gagnèrent la 
sortie.

Au jour dit, livraison leur fut 
faite de la chambre. Le vendeur 
avait tenu à venir présider lui- 
même à l'installation. Il avait un
petit air "comme ça" qui tout de _____________________________
suite frappa Jean.

Ce dernier allait le question- ; —Parce que, reprit le ven-
| ner là-dessus, quand l'autre prit deur, avisant un ruban que Tbé- 
les devants. | rèse portait en sa chevelure, et

—Voilà une affaire faite, dit- en tirant de la poche de son ves- 
il. Je vois que cette chambre I ton un tout pareil. A coup sûr—

AUX FOURNISSEURS DE LAIT
l.e Service de Santé de la Cité 

de St-Jérôme exigera à l’avenir 
que pour obtenir un permis de 
fournisseur de lait aux différents 
laitiers distrib itcurs dans la Ci­
té de St-Jérôme.

1. —IX* produire un certificat 
de Santé du personnel des établis 
sements lait.ers, examinés à l'u­
nité Sanitaire, bureau dans la 
Cité de St-Jérôme.

2. —De produire un certificat 
! établissant, d'un troupeau de
'aches saines et ayant subi l’é­
preuve à la Tuberculine.

3. —De posséder une étable 
j ayant les exigences requises, é- 
j clairugc. ventilation, propreté,

système d'alimentation en eau 
recommandable et un troupeau 
propre.

-«.—Les ustensiles, c’est-à-dire, 
trayeuse, bidons, chaudières, 
couloirs et disques ne devront 
en aucun temps être laisser ail­
leurs que dans la laiterie.

5.—IX posséder une laiterie 
construite suivant les exigences 
de l'inspecte ,ir Sanitaire et non 
une simp'c cabane, laiterie avec 
plancher de ciment, système

d'égouttement facile, refrigtra. 
teur île* préférence où bassin, à 
glace facile à vider, supp»)rl, 
pour bidons et chaudières, mous­
tiquaires dans les portes et fe­
nêtres.

6.—IX* porter une attention 
toute* spéciale au refroidissement 
du lait durant et suivant la irai- 
te.

7-—IX' ne pas laisser les bidons 
au soleil et aux poussières sur 
le bord de la route.

8.—11 n’y aura aucune tolé­
rance, car nous exigeons que la 
population en général soit en 
sécurité en ce qui concerne la 
consommation du lait.

9- — Les propriétaires des u­
sines n'accepteront aucun lait 
dont sur réception la températu­
re ne sera pour le moins de 50oF

10. — Le permis d'un four­
nisseur sera révocable en aucun 
temps par suite d’une inspection 
sanitaire dont le rapport ne se­
ra pas satisfaisant.

Antonio S. Febcau 
Prés. d’Hygiène 
Adolphe Clark 
Inspecteur San.

vous plait.
—Beaucoup, fit Jean.
—Parfait. Seulement, permet- 

tez-moi de m’ébahir sur l'excès 
de souci que vous mettez à vous 
rendre compte de ce que vous 
ichetez...

—Comment ça? répliqua Jean, 
inquiet.

ce bout de ruban... que l’on a 
ramassé dans le lit. dont les 
draps, on ne sait par quel mys­
tère, ont été trouvés chiffonnes... 
ce ruban, ou je me tromjie fort, 
appartient a madame... C'est bien 
la première fois que je vois es­
sayer une chambre avant de l'a­
cheter, ou du moins avant la li­

vraison...
—Bah! dit Jean en riant. Ne 

cherchez pas. Et dites-vous seule­
ment qu’on aura tout vu...

‘Vieux à 40,50,60?’
-Pas Du Tout, Monsieur
Oublie» voir» T>«« millier* aoj| plelrv» <1*
▼teneur à 70 Eaw»»yrg <1 n vo»u ” remonter irN 
C*trex. Contient le tonique contre rette faible*** 
•elte *<*n*ai, n d Apulaement r*u«r# «-oiem-M 
le manqua •!« fer (lui le «yMètre et , .e iù j.e..r» 
fc..trime* et femme» qualiPent de" *WJrpwe Format 
d e-wal. ftoc ifuimsn: 1 -*sa> e» aujourd nul çnAme I** 
•■•nmrirrjfa-tnnitiuee < *trei pour elle vigueur e«

Ette eerxatma d avoir rajeuni de plu» eur* année*, 
i veut* dit» touU* Us pLari^ac.ea, pa/u*»

que c'est l'occasion ou jamais de i sant le lit:
l’inaugurer, cette chambre, a.- —Il y a même des draps. Ce

sol, et celles du rez-de-chaussée 
étaient bardées de solides bar­
reaux défiant toute intrusion, 
comme aussi, hélas! toute- sortie.

Que faire?... A vrai dire, Jean, 
qui n’était pas ennemi de la fao-

sister lui aura valu bien des courses après coup! . ta's’c* commençait à en prendre
La sèche mention de son décès a réveillé bien des souvenirs f parti, et à trouver plaisante, 

émus que je dépose sur sa tombe à oeine refermée. meme. I aventure. Pour satisfai-
. _ rc Thérèse, il consentit toutefois

CHAN rAL. :à jancer quelques appels, d'une
i — ■ zzzzz ■ -_zli---------------....----------------------------------- -------------■ fenêtre, vers les abords du pa-

I - j i r • , ; lais de l'exposition. Mais biendre, presses de le faire sans dou- i . „ *7 . ,
te, ce qui est bien naturel et tou- , •/ ,chant, et ils étaient hébergés, i la,' q,ue ma5Slfs et Sol,tude' InU'
priur l’instant, chez les parents I 11 f. insister-
de Jean. Mais ils venaient de , ,Is f -pr,rtént a e.rfer a tra'e * 
_ r- ~ r* I 1 • -J I les galeries. Une idee venait detrouver enfin le logis ideal, et b . n. . ^ ■ ,r - , germer dans I esprit de Jean. IJus s occupaient a 1 organiser, Je , r ~• , , b c. manoeuvra habilement pour a-meunier. le preparer a ses fins . • , . «, , j *. • , .... mener Therese vers le stand oucharmanr'*,. «*■« dehees de 1 en- - c - <c. , . . - . ils avaient fait le choix de leurfin seuls a seuls , dans un chez- , , ^... . Quand ils furent au-soi bien a soi. i .près:

Ils étaient venus, dans ce but, i —HHî bien, voilà! dit Jean. |
heureusement conjuguées de j d 1 Exposition de la Maison. Ils j On va coucher là. 
leurs goûts, de leurs désirs, ils ] avaient fait force tours et re- j _Tu eJ fou.

La chambre
par Marcel BENOIT

* p •

Thérèse et Jean Tarquin é- 
taic-nt mariés depuis peu. mais 
ils n’était pas encore installés 
chez eux. Ils n’avaient pas trou­
vé, aussitôt qu’ils l’auraient vou­
lu, l’appartement de leurs rêves, 
le "home” adéquat aux exigences

vant la lettre.
Thérèse résista quelque temps, 

puis elle prit goût, elle aussi, à 
l'inédit de l'aventure, 
ils organisèrent leur nuit.

Jean s’émerveilla, en experts­

: Un meilleur 
vinaiqre 

vous
donnera , 

de meilleures 
marinades 
ïzxiq&z-

du
4f£IN£

que c'est bien compris, tout de i 
même!...

—Et s'il vient un veilleur de 
nuit? fit Thérèse-, soudain in­
quiète.

—Bah! On lui expliquera. I!
| ne nous mangera pas, cet hom- 
| me. Il comprendra. Après tout, 
j nous sommes chez nous, ici, nous 
| sommes dans nos meubles. Je 
i 1 ai achetée, cette chambre...

Heureusement, iJ ne passa pas 
de veilleur, ou s'il en vint un 
a proximité du lieu, il eut la 
bonne inspiration de ne pas 
pousser trop loin sa curiosité de
metier. U n aperçut rien de sus- Le prix du Cercle du Lit re de France qui n'avait pat rte décerné l'an dernier a etc décerné
pect. Heureusement aussi, n. cette année, a un jeune médecin attaché a l'Hôpital General de Verdun, le Dr Aimé Pelletier. ‘

lu plat délicieux., .à servir avec
CREME GLACEE

a
'rmceâde

orgueil !

s’étaient mariés, sans plus atten- \ tours, à travers les galeries, les

ALPHONSE RANGER
ENRG.

Entrepreneur-Electricien 
Réparations générales 

Spécialités: Réparations de laveuses et 
soudure è l'oxyqène. — Pièces de 

rechanqe de laveuses "Beotty" 
et autres marques.

Vendeur autorisé des produits "Northern 
Electric" et "Beatty": Réfrigérateurs,

poêles électriques, repasseuses, &tc.

—Aimc-s-tu mieux coucher par 
terre? D’autant, poursuivit-il.

SERRURIER 
Tel. 4672

NECCHI
1ST ARRIVE A

266, rue Labelle Saint-Jérôme j

LA

EN BOUTEILLES 

CRUCHES / 

D'UN / i 

GALLON /M 

ET A LA IM 
MESURE 'W

HF7

G-4/?■s.

SAINT-JEROME
La machine à coudre qui fait

TOUT
sans attachements
GARANTIE POUR

20 ANS
A PRIX QUI SURPREND

Venez la voir et l'essayer chez

C. H. LANE
967, rue Labelle, St-Jérôme

Pour une démonstration, SIGNALEZ

3696

LjK jtrrmirr plat <le creme glacee Princesse pai****
Joubfrt est toute une révélation pour le 
gourmet*.

frais et fies délirât* arornrs qu'elle roui 
^ ^ Naturellement^ une telle freine glac

Ottc crème glacée cxelunivcCBl préparée colite un peu plus . lier, nini« 
par !ch meilleur* experts danw lu fabrication «on pris. Dcinamlcz la crème .•!

"IViriccHUe .loillirrt” clic/, le ilépo,i|uiri 
il. Jnubert, rie votre voieinuge.

di- la crème glacée au Canada.
.Savourez la riebetwe cl le velouté de

CREME GLACEE
Tour «ervir rrllr il/lit i.„„r rrènif 
fMiiami «ver unr cuiller flirr. trrnrt 
contenant nu* mtilrtu» 
hlru. Mam: Ct foilfs.
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Chronique de 
T-.rite Louise

*>***’

• • • CONCOURS
Lors du dernier congrès de l'Association des Hebdomadaires 

fin de semaine, à Magog ont été connus les lauréats des 
11 ^ concours annuels de l'Association. 11 nous faut remercier 
f'jonpagnies qui, pour encourager les journalistes des heb- 
** t défrayé les dépenses îles concours et fourni les prix.

faut aussi féliciter nos confrères des autres journaux pour 
[remporté*. Mais il appartient aussi de donner à chacun 

Ce qu'il mérite pour les succès que Juliette journal a 
* t Car après s’étre classé troisième pour la meilleure pago 

notre journal obtenait le second prix pour la meilleure 
„lt prônee au cours de l'année. C'est sinsi qu’une série : 

'f'' l'urlianisme de notre collaborateur Nicolas Perreau 
prix *ie $50.00 de f Association des i rasserics.

SERVIE
A travers
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COURRIER RE
TANTE LOUISE”

^WyVWlAVA»WVS

On ne choisit pas sen parents, 
mais il faut bien quand même

en supporter les défauts

Le pianiste - compositeur 6. Savaria
' .

. V" ••
- .:u

le monde

reault lui
pptpronee 

dîj an prix oc S“>0

U sujet de cette présente chronique ne se prête pa- le mieux 
y. 2 notre page féminine mais nous avons voulu souligner 
u.à obtenus pour que nos lectrices et aussi nos lecteurs de 
“pf0se sachent bien le* efforts que chacun fait ici pouf rendre 
Jail intéressant.

£[ peut-être aussi que le jour où quelque fabricant de pro- 
33» beauté donnera un prix pour la meilleure page féminine, 
uJerez tous l'ante Louise à améliorer chronique et courrier 
jti faire gagner le trophée.

Toute LOUISE.

s Amis de l'Art

taodition permet cette an- 
tH>ute la jeunesse jusqu'à 
a je s'inscrire comme mem- 
il Amis de l'Art. 11 est en- 
içur tous les étudiants jus- 
vins qui suivent un cours 

ôr durant le jour peuvent 
trartie de la Société. Pour 
iststignements concernant 
erption, on est prié de s'a- 
r U Secrétaria, situé au 
ÿ!5 de l'Ave Calixa-Lavat- 
Tel: FR 1119.

DW'E.MFNTS: — Les
aa Symphoniques (mardi 

tredi soir); Les Matinées 
ptaiques; et les Variétés 
^n. — A noter que Les A- 
ii'Art anciens abonnés des

Matinées Symphoniques peuvent 
| renouveler leur abonnement d’i- 
j ci le 1er octobre inclusivement.

Evénements Artistiques: —
Billets à prix réduits sur présen­
tation de la carte de membre aux 
endroits suivants: A l'Audito­
rium St-Laurent, à partir du 22 
septembre, "Hamler” en xersion 
française; A l'aréna du Collège 
de St-Laurent, les 23 et 30 sep- 

j tembre en matinée, ''La Passion 
i de Notre-Seigncur” par Les 
i Compagnons; Au International 
| Music Store, 1331 St-Catherine o.
| pour le concert de George Little 
' organiste, le 3 octobre, au Tem- 
! pie St-James.

Les Bureaux de l'Association 
sont ouverts durant la semaine 
de 9 heures a.m. à 5.30 p.m., et 
le samedi de 9 heures a.m. à 
12.30 p.m.

Faire cuire dans du papier en 
aluminum devient vite jsopulai- 
re. I out pour un repas se met 
au centre d'un carré de papier 
en aluminum avec l'assaisonne­
ment et le liquide, roulé en un 
paquet serré et cuit au four. 
Ioutes sortes de combinaisons 
peuvent servir

L'homme s’avère être la "meil­
leure ménagère” parce qu'il sait 
éliminer le travail en le préve­
nant, dit une ménagère experte 
en travaux domestiques.

Presque toutes les aides d'effi­
cacité ont été conçues par des 
hommes, dit-elle. Par exemple, 
un Régulateur électrique (elec­
tric janitor) conçu par Minnea­
polis - Honeywell Regulator 
Company, épargne hebdomadai­
rement a la ménagère quelque 
5,000 pas vers la cave en réglant 
automatiquement les soupapes 
de la fournaise. D’autres exem­
ples de La contribution masculi­
ne a diminuer la tâche de la nié- 
nagère, comprenant les lessiveu­
ses, les laveuses de vaisselle, les 
séchoirs, les poêles électriques, 
les détersifs, les aliments en pa­
quets et en conserve.

On vient de présenter un nou­
veau dispositif pour diminuer la 
Corvée de nettoyer lc-s stotes vé­
nitiens. Cet appareil consiste en 
une paire de mâchoires coussi- 
nées de caoutchouc "foam*’ que 
l'on cramponne aux lattes du 
store vénitien pour en nettoy— 
les deux côtés simultaném'

Une nouvelle natte en caout­
chouc qui s’ajuste au fond de 
i évier protège la vaisselle con­
tre la casse. Quatre pans protec­
teurs se relèvent le long des cô- 
,és de l'évier pour enlever tous 
risques.

Sabler les parquets est main­
tenant éliminé par un nouveau 
liquide qui enlève le vernis et
le l.iaque.

La Bible vous parle
Ayez pitié de moi, dit Job, 
Ayez pitié de moi, vous mes

amis,
Car la main de Dieu m'a frappé! 
Pourquoi me poursuivez-vous

comme Lui,
Fr êtes-vous insatiables de ma

chair?
Oh! qui me donnera que mes

paroles soient écrites! 
Qui me donnera qu'elles soient 

gravées sur l’airain, 
Qu'avec un burin de fer et du

plomb
Elles soient pour toujours

sculptées dans le roc! 
Ft moi, je sais que mon défen­

seur est vivant, et qu’il 
se lèvera le dernier sur la pous­

sière.
Ht après que ma peau aura été 

ainsi brisée, 
Même hors de ma chair, je verrai

Dieu.
Lu', que je contemplerai, moi. 
Ht mes yeux le verront, et non 

un autre.

Job. 19, 21-27

f CANADA FERA SA PART SI VOUS FAITES LA VOTRE

Question. — je ne sais pins que faire. A 25 ans. je trouve 
la vie laide et triste, la raison eu est que nies parents fout un nié- 

j nage il'eufn et qu'il n'y a rien de plaisant à vit re an foyer. Mon 
J père est un ivrogne invétéré et ma mère, pour avoir quelque plai- 
| sir a arrange sa vie sans s'occuper de lui ni de moi, qui suis leur 
unique enfant. J'ai cependant été pieusement élevé dans un cou- 

| vent par une tante religieuse, j'ai gardé les principes que l'on m'y 
a enseignés. Mais aujourd’hui, seule dans la vie et avec un foyer 

J complètement désorganisé, je me demande ce qui pourrait m’arri- 
1 ver. Pourquoi certaines personnes sont toujours si malheureuses. 
J'hésite a me faire des amis pour que personne ne découvre ce 
drame familial. Puis-je avoir confiance cil l'avenir ?

Réponse. — On peut toujours 
avoir confiance eu l'avenir. 11 
peur survenir bientôt quelque 
circonstance qui changera l'état 
d’âme de vos parents. La mala­
die parfois fait bien réfléchir. 
Hn attendant vous n’avez d'autre 
chose à faire qu'à endurer, sans 
les juger, les défauts de vos pa­
rents. On ne choisit pas ses pa­
rents et il faut avoir pour eux 
l'indulgence que d'autres papas 
et d’autres mamans ont pour les 
oublis de leurs grands fils et de 
leur grandes filles. Il est malheu­
reux que vous soyez placée dans 
un tel milieu. Hereusemenr qu'­
ils ont eu la bonne idée de vous 
faire donner dans :-:i couvent u­
ne éducation et une instruction 
qui me semblent très convena­
ble, et vous devez les en remer­
cier. Confiez-vous à cette tante 
religieuse qui doit être certaine­
ment au courant de la situation 
et qui usera de son influence 
pour vous éviter des chocs trop

violents. Vous pourriez, recevoir 
des amis ailleurs, sous la surveil­
lance de quelque parente ou d’u­
ne amie sure. 11 faut avoir con­
fiance en l'avenir. A 25 ans on 
est encore jeune. Et je vous sou­
haite de découvrir un jour très 
prochain ce que la vie a de beau 
et de bon.

• * v
Q. — Je suis veuve, dois-je si­

gner de mou prénom et du nom 
de mon mari ou bien du prénom 
de mon défunt mari, précédé de 
Mme? — Je vous remercie d'a­
vance.

R. — Vous signez de votre 
prénom et du nom de votre ma­
ri, le fait que vous êtes veuve ne 
change rien à cela, vous gardez 
son nom.

• ts •

Q. — Quaiul on s'adresse à un 
religieux (frère), comment dit­
on? — Merci.

R. — Simplement: "Frère" ou 
"Mon frère".

1

Le pianiste-compositeur Georges Sovaric. sur un pont de la Seine, i Paris, 
prés de Notre-Djme qu'on operçoit à l'arrière plan Notre compatriote y termine 
l'orchestrotion de son premier Concerto pour piano et orcliestre. Il donnera oussi 
à l'automne quelques récitals a Paris et en Prorince. On lui a fait des offres 
pour une tcurnée <le concerts ou Brésil alors que nos concerto serait créé avec 
l'Oichîstre Symphonique Rio-de-Joniero et repris avec celle de Soo-Pavla. M. 
Saroria ne reviendra ou Canada qu'à l'été 1951.

I

%. m

CHEZ LES JEUNES LIBERAUX
DE LA PROVINCE DE QUEBEC

MONSIEUR GEORGE C. MARLER. CHEF DE L’OPPOSITION 
ET MONSIEUR LUCIEN BORNE, MAIRE DE QUEBEC. 
SOUHAITERONT LA BIENVENUE AUX JEUNES LIBE­
R/' X DE I.A PROVINCE, AU CHATEAU FRONTE- 
N C, LE 22 SEPTEMBRE

Cest après ces différents dis­
cours que commencera le travail 
des congressistes qui se poursui­
vra durant deux journées com­
plètes.

Le vendredi soir, M. Georges- 
Emile Lapalme adressera la pa­
role au cours d’une assemblée qui 
commencera à huit heures. Le 
congrès sera clôturé samedi soir 
par un grand banquet à 7 heu­
res aiu cours duquel l'honorable 
G.-Edouard Kinfret prononcera

un discours.. La population du 
district de Québec est particuliè­
rement invitée à ces deux derniè­
res manifestations qui auront 
lieu dans la salle de bal du Châ­
teau Frontenac. L’admission à 
l’assemblée est libre. Quant au 
banquet, on peut obtenir des 
billets d’admission en s’adressant 
à l'organisation libérale, à 72Vi 
rue St-Pierre. Québec. — Tél.: 
2-3906

Communiqué.

Une séance J' ., caractère of­
ficiel marquera l’ouverture du 
congrès de la Fédération des jeu­
nes libéraux du Québec, au cours 
de la matinée du 22. Son Hon­
neur le maire Lucien Borne sou­
haitera la bienvenue aux con­
gressistes au nom de la cité de 
Québec; M. George C. Marier, 
chef de l'Opposition provinciale, 
fera de même au nom de la dé­
putation libérale.

M. Roland G. Lc-françois, pré­

sident de la fédération présen­
tera ensuite un rapport des acti­
vités depuis l'élection du conseil 
actuellement en exercice. MAL 
Guy Rouleau, président du dis­
trict de Montréal, Ernest Moisan, 
président du district de Québec, 
et Benoît Turmel, président des 
Cantons de l’Est, présenteront, à 
leur tour, un rapport sur les ac­
tivités de leur association respec­
tée.

I.

LORENZO DUBREUIL
Matériaux de construction — Transport général 

Marchand de charbon
Dépositaire des P -intures "CHATEAU"

RUL DE LA POTERIE Tél.: 3377 ST-JEROME

Abonnez-vous à "l'Avenir du NordI//

sfôJ/ie é&uÿie ci &&* vous
L'agression menace de nouveau la liberté du monde, du Canada 11 taur s'ap­

prêter à défendre la liberté du Canada.
Notre pass sera mieux préparé à accomplir son devoir si vous venez renforcer 

notre équipe. On vous confiera une tâche importante, au sol ou dans les airs.

Le CanaJa pourra faire sa part si vous faites la vôtre.
i » r/ i, 111 v c m «ni urerent. Vous recevrezLe besoin d equipages volants et u CMU,Ic ‘ ~ -

immédiatement votre formation si vous \oiis «.urolt/ mamtena
, -i „ iin i.. ( \ |(C vous donnez la mesure de votre valeur.Lu vous enrôlant dans K <■ v v ' llfI|-

I i IU r-.rri.-r- et la formation que vous recevrez vous sera utilevous entrez dans une belle carrure, ci ^ 1111 i
toute votre vie

Corps D’Aviation Royal Canadien

UN HOMME LIBERE 3 OCCUPANTS 
D’UNE AUTO EN FLAMMES

Avec l’aide de sa femme, Robert Foster, 29 ans, de Hamilton, empeche trois jeunes hommes de périr dans les flammes
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1. Le spectacle qui s'offrait à la vue de M. et Mme
Foster, après minuit, sur la route de Mount Albion, 
n’avait rien d’agréable. Un sédan vieux modèle avait 
quitté la route, labouré le sol sur 60 pieds, le long d’un 
ravin, puis s’était écrasé sur un arbre. Le moteur brû­
lant, aspergé de gazoline, s’était enflammé. Foster saute 
hors de sa voiture et court vers le lieu de l’accident.

2. Un hommo avait été projeté sur la route. La capote 
s'était arrachée et le moteur s’était presque incrusté dans 
l’arbre. En dépit des protestations de son mari, Mme 
Foster veut libérer elle-même un des occupants. 
Foster doit arracher L’arrière du siège avant pour en 
libérer deux autres. A ce moment, toute la voiture est 
en flammes et menace de faire explosion.
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3. Foster installe trots des victimes dans sa voiture et 
les conduit h l’hôpital. La quatrième est conduite dans 
une ambulance de la police. Grflce au sang-froid et au 
dévouement de Robert Foster et de sa femme, les 
quatre hommes grièvement blessés ne brûlèrent pas à 
mort dans les débris. Nous sommes heureux de décer­
ner h ce jeune et vaillant Canadien le Prix d’Héroïsme 
Dow. '

LA BRASSERIE

LE PRIX DOW est un témoignage d’admiration pour les 
actes Je bravoure extraordinaires. Il est décerné sous la forme 
d’un certificat d’honneur qu’accompagne une obligation 
d’épargne du Canada de $100. Le Comité du Prix Dow, 
composé de rédacteurs de quotidiens importants, choisit les 
méritants suivant les recommandations d’une agence de 
nouvelles nationale. .

DOW ' MONTRÉAL

0415
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DES ENFANTS A GUERIR,
UNE OEUVRE A SOUTENIR,

UN HOPITAL A MAINTENIR!
Et ces enfants à guérir, ce sont 

les nôtres; et cette oeuvre à sou­
tenir, c’est une oeuvre de chez- 
nous; et cet hôpital à maintenir 
est une institution bien à nous. 
Et ces enfants il nous les faut 
garder; et cette oeuvre il faut 
l’entourer de tout notre dévoue­
ment; et cet hôpital il importe 
de lui donner ce qui lui est in­
dispensable pour continuer sa 
tâche; il faut l'aider. Aussi bien 
quand, du 25 septembre au 5 oc­
tobre prochain, des auxiliaires 
solliciteront votre générosité à 
l'endroit de

L’HOPITAL STE-JUSTINE

Rappelez-vous que plus de 176,­
491 de nos enfants y ont été hos­
pitalises depuis >.« fondation, en

sait à la mort. Les accidents! ils 
forment un nombre impression­
nant dans un hôpital d'enfants. 
Et ils requièrent des soins immé­
diats, des interventions urgen­
tes. des attentions multipliées à 
l'infini. Tout cela il faut le don­
ner aux malheureuses victimes 
de leur naïveté, de leur étourde­
rie, de leur imprudence et sou­
vent hélas! de l'imprudence des 
autres si nous ne voulons pas 
voir s’allonger indéfiniment le 
nombre d'infirmes et d'impo­
tents qui trameront à longueur 
d'années une vie lamentable.

L'appel de Ste-Justine, de ses 
petits malades vient à son heure 
rappeler à tous ceux-là que le 
problème de l’enfance malheu-

- „ - • j i -i-r ! reuse ne laisse pas indiffétent.,907; qu il y a été donne 1,417,- , ... f généreux jusqu'au
571 consultations externes et que 1 ^ -
ses services internes et externes 
ont prescrit 1,943,751 ordonnan­
ces.

Oeuvre colossale, oeuvre gi­
gantesque, son travail ne se limi

Des enfants à guérir.
Une oeuvre à soutenir,
Un hôpital à maintenir!

Ce sera là notre devise du 25
te pas uniquement dans notre septembre au 5 octobre prochain.
métropole. Ses activités sont re­
connues d'un bout à l’autre de 
la province et par tout le Cana- j 
da. On vient même de l'étranger 
puiser à sa source l'expérience 
acquise par ses pédiatres et sa ré- 
puration dépasse nos frontières, j

Mais chacun sait que les oeu- j 
vres au service de l’enfance ma­
lade ne sont pas rémunératrices. 
Certes, on paye bien ce que l’on 
peut, mais la marge est encore 
grande entre ce que l'on reçoit 
et ce que l’on y donne.

Le coût de la vie est tellement 
élevé, qu’ils ne sont pas rares — 
et encore plus nombreux qu’on 
ne le croit généralement — les 
pères de famille qui sont dans 
l’impossibilité totale de payer le 
médecin et encore moins les frais 
d’hospitalisation. Et vous le sa­
vez tous. Chacun le sait. Et a­
lors? Alors l’hôpital, quand il le 
peut, reçoit sa part de l’Assistan­
ce publique qui ne lui rembour­
se cependant que S4.00 par jour 
d’hospitalisation quand il lui en 
coûtait $8.18 au 31

Rose Letourneau - La Salle.

décembre .
1949. Et la vie monte toujours. ^ 
Les salaires aussi

Me Lapalme 
visite les comtés 

de la Gaspésie
Le chef provincial du parti li­

béral, Me Georges-Emile Lapal­
me, est actuellement en route 
vers la Gaspésie où il rencontre­
ra, au début de la semaine, les 
principaux organisateurs de la 
région ainsi que de nombreux é­
lecteurs de chacun des cormes de 
la péninsule. Il a porté la parole 
au moins quatre fois, en public.

Dimanche, il était dans le com­
té de Bonaventure et rencontrait 
les électeurs de New Carlisle. 11 
visita ensuite le comté de Gas- 
pé-sud: lundi, le 18, il était à 
Chandler et le lendemain, mardi, 
à Gaspé-nord, à Ste-Anne des 
Monts.

De ce dernier endroit, Me La­
ies médica- {palme se rendra directement à 

menrs, les appareils, la nourritu- j Québec, où il doit participer au 
re, tout suit la même progression, congrès de la Fédération des jeu-

Les avocats! oui 
Et puis?

Chaque semaine, chaque jour, 
presque à chaque heure, on en­
tend des individus déblatérer 
contre les avocats. C'est un delu­
ge d'injures, de médisances, de 
calomnies, de boue capable de 
salir l'être le plus propre et le 
plus sain.

“L’avocat Un Tel, un maudit 
voleur”, déclare péremptoire­
ment M. Jesaitout. cependant 
que M. Pète-Sec n a pas assez 
d’une bouche pour gueuler: 
"Aie. tu sais, l’avocat Tel Autre, 
c’est simplement une crasse".

Et puis, à quoi servent les a­
vocats? A défendre les mêmes I 
individus qui crachent sur eux. 1 
Quand une personne a quelque 
chose à réclamer, quelque droit 
à sauvegarder et à défendre de­
vant la société, qui va-t-on voir? I 
Un avocat. Alors, pourquoi era- 
cher en l’air quand la salive peut { 
nous retomber sur le nez?

Loin de nous l'idée d’affirmer j 
que tous les avocats sont des | 
saints. Nous ne le dirons pas par- | 
ce que nous savons que les saints j 
ne poussent pas abondamment 
dans une contrée aussi froide que j 
la nôtre.

I
Or, savez-vous qu'il y a au 

i Canada, présentement, 8,059 avo- 
! cats qui se livrent à la pratique 
: de leur profession?
! .

Sur ce nombre, 2,603 habitent 
1 le Québec, 2,943 l'Ontario, 668 
i la Colombie canadienne, 459 le 
Manitoba 430 l'Alberta, 371 le 

j Saskatchewan. 269 la Nouvelle- 
Ecosse, 214 le Nouveau-Bruns­
wick, 55 Terre-Neuve et 41 l'ile 
du Prince-Edouard.

Les 2,603 avocats (et notaires) 
du Quél>ec servent de nos jours 
une moyenne, par avocat de 1,­
494 de la population. Autrement 
dit, il y a au Québec un avocat 
par 1,494 de population.

Quoi qu’on en fasse, ces 2,­
603 personnes sont à la disposi­
tion de tous les citoyens pour la 
protection et la reconnaissance, 
au besoin, de leurs droits garan­
tis par les lois rédigés et votées 
par d'autres citoyens élus par la 
majorité du peuple souverain.

Telle est la vérité. Que vou­
lez-vous que j'v fasse?

Le Pacifique Can. 
reprend ses 

coisières d'hiver 
aux Antilles

Il faut se débrouiller cependant. 
Il ne faut pas abandonner ces pe­
tits qui ne sont nullement res­
ponsables de cet état de choses. 
Ils n’ont pas choisi de naître et 
où naître. Et ils ont droit à la vie 
comme tout le monde; comme 
vous, comme moi, comme l’en­
fant ou les enfants qui sont à 
vous, que vous aimez et dont 
vous rachèteriez la vie à n’im­
porte quel prix si, un jour, la 
maladie ou un accident les expo-

nes libéraux du Québec, vendre­
di et samedi, les 22 et 23 du cou­
rant. Comme on l’a déjà annon­
cé. il portera la parole vendredi 
soir dans la grande salle de bal 
du Château Frontenac, devant les 
délégués de la jeunesse auxquels 
se joindront un grand nombre 
de citoyens de la vieille capitale.

Sauf erreur, ce voyage du chef 
libéral dans la Gaspésie complé­
tera sa tournée des comtés à l'est 
du district de Montréal. Comme

J.-P.

("L’Echo Abitibien")

B.

Me Lapalme a déjà annoncé qu'il 
visiterait ainsi toutes les circons­
criptions électorales de la pro­
vince, on s’attend, dans les mi­
lieux habituellement bien rensei­
gnés, qu’après un court répit, il 
reprendra sa tournée dans les 
comtés où il n’est pas encore al­
lé, dans la région de Montréal et 
à l’ouest de la métropole.

Deux bons mots réalistes 
Suffisent aux nouveaux mariés! 

leur nouveau code; la liste 

>e l'Annuaire Classifie*

COCA-COLA
Se vend 

maintenant
c Par bouteille

S Bouteilles par carton 36 C
■ <■

PLUS: DEPOT 2 SOUS PAR BOUTEILLE

(Prix comprenant nouvelle taxe d'accise)

\ S» DESQRMEÂUX ENR.
262, DeVillemure Tél. : 4571 Saint-Jérôme

EmLouttilleur autorisé de Coca-Cola sous contrat avec Coca-Cola Limitée

Le Pacifique Canadien, qui 
s’est ncquis avant la guerre une 
enviable réputation pour ses croi 
sières autour du monde, repren­
dra cet hiver ses activités dans 
ce domaine, alors que son plus 
luxueux paquebot, (’Empress of 
Scotland, effectuera sept voyages 
entre New-York et les ports en­
soleillé» et accueillants des An­
tilles.

M. H.-B. Beauntont. directeur 
du service des passagers aux Ca­
nadien Pacific Steamships, qui 
nous a annoncé cette nouvelle 
aujourd'hui, a dit que le pro­
gramme des croisières de l’Em- 
press a été élaboré avec soin de 
façon à tirer tout le parti pos- 
le. Clôture du congrès à cinq 
sible de l'expérience acquise 
dans ce genre de voyage avant 
la guerre. Qui ne se souvient des 
mémorables croisières de l'Em- 
press of Britain autour du mon­
de, avant le dernier conflit mon-

L’Empress of Scotland, paque­
bot de 26300 tonnes, entrepren­
dra sa première croisière dans les 
mers des tropiques au début de 
,1’hiver, et il fera son dernier 
ra deux croisières de 12 jours et 
voyage à la fin de mars. 11 y au-

cinq de 14 jours. Les premières 
coûteront de $300 à $1,243 et les 
dernières de $385 à $1,430.

Avec la croisière de 12 jours, 
le bateau fera escale à Kingston, 
Jamaïque; à La Guaira, Vénézué- 
la et à la Havane, Cuba, tandis 
qu'avec la croisière de 14 jours 
il fera escale en plus à Willem­
stad, Curacao et à Panama.

Les gouttières 
et les sallins

Peu importe le genre de toi­
ture que vous utilisez, il faut po­
ser des sol in s autour des chemi­
nées, des ouvertures d'évent, des 
lucarnes et le long des noues, 
soit l’intersection de deux sur­
faces du toit. Etant donné qu'il 
coûte très cher de réparer un so- 
lin et même de le remplacer au 
cas où il se produirait une fui­
te, celui-ci doit être construit de 

i matériau inoxidable. L’on utili­
se généralement de l’acier gai- 

i vanisé, mais l'on peut avoir re­
coûts au cuivre, au zinc, au 

! plomb et à l’aluminium en feuil­
le, qui sont habituellement plus 
durables. Sous le solin, il faut 
poser un rang de papier ou de 
feutre de construction

Il faut prendre un soin parti­
culier pour les sol ins des noues 

I qui servent de drain d’égoutte­
ment pour le toit. Le métal en 
feuille doit s’étendre sur une 

! largeur d'au moins 7 pouces sous

le bardeau de chaque côté de la 
noue. Le solin doit être fixé avec- 
soin aux cheminées et aux ouver­
tures d’évent, et lorsque le seuil 
de la fenêtre «l’une lucarne re­
pose sur le toit, le solin devrait 
s’étendre du toit sous l’allège ou 
le seuil.

Les gouttières peuvent être 
construites en hois ou en feuilles 
métalliques comme les solins. Les 
gouttières doivent être de dimen

sions suffisantes pour égoutter 
l'eau plus rapidement et en­
tièrement sans laisser des poches 
d'eau dans celles-ci. Les gouttiè­
res devraient être suffisamment 
distantes de la toiture afin que 
l'eau ne puisse s’infiltrer sous le 
bardeau.

Los tuyaux de chute devraient 
conduire l’eau, soit à l'égout ou 
encore, au moyen d'un coude au 
has, à une dalle en ciment ou en

pierre sur laquelle 
cuée en s'éloignant! 
prévenant ainsi nG 
s’infiltrer le long 
tion et évitant égala, 
sion du sol.
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CHEVR0LE1
l'ne «rosse voiture puissante et impo­
sante — une six places spacieuse . . , 
construite par des Uanadiens pour les 
condition» canadiennes ci un usage eco­
nomique — tout cela a un prit très 
inferieur au coût de toute -utre voiture 
comparable î

Considérant la valeur de la C'hevro Ici, 
il n'est pas étonnant qu'une retente 
enquête impartiale chez des milliers 
d'automobilistes, d'un océan a l'autre, 
démontré que 79'ï des proprietaires df 
Chevrolet ont déclaré carrément que 
leur prochaine voiture sera encore une 
Ches rolet !

II se vend plus de Chevrolet que de toute 
autre marque- au Canada! Durant les 
derniers cinq ans. les Canadiens ont 
achète* au delà de 50,000 Chevrolet de 
plus que de toute autre marque — et 
cette majorité augmente de jour en jour, 
djns toutes les regions du pays!

FAIBLE COUT INITIAL — Commencez par comparer les étiquettes de prir! Faites ensuite l'examen 
de la voiture — a l'intérieur, a l'extérieur, sous le capot. I.e prix de la Chevrolet est parmi les 
plus bas — beaucoup plus bas que celui de toute voiture comparable! F.t c'est une six places 
de pleine dimension — sure, imposante.

REPUTATION — Au cours d'une récente enquête chez des propriétaires de voitures de toutes marques, 
d'un océan a l'autre, des milliers d'automobilistes ont cité la réputation comme principale 
raison de leur choix de la Chevrolet comme leur voiture favorite.

ECONOMIE — Le moteur trt-s amélioré et plus puissant de la Chevrolet présente un nouveau carhu 
rateur qui, en plus d'accroître la performance, permet de réaliser une économie d'utilisation 
encore plus grande. I.es propriétaires s'accordent d'ailleurs pour dire que 1 entretien de la 
Chevrolet est tnoins coûteux que celui d'autres voitures.
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STYLE — En dedans comme en dehors, la Chevrolet est une vedette d'élégance! Les lignes de la nouvelle 
(.hcv rolet possèdent un cachet de qualité — I apparence d’une #rovsc voiture imposante • • • 
et c'est exactement ce qu’est cette Chevrolet!

AA ANCE Cette année, comme chaque année, la performance de la Chev rolet est évident
ment supérieure a celle de ses rivales . sur les plus belles routes, dans les chemins de campagttrf 
d-ns la circulation urbaine. Et cette brillante performance de la ( hev rolet est durable!

SURETE DE FONCTIONNEMENT — Complète sûreté de fonctionnement — tel est le
u ordre de Chevrolet. I ne superbe construction pour tes conditions canadiennes cl un sers..* 
competent, > prix modique, chez des marchands autorisés . . . partout . . . voila qui maintient 
les Irais d entretien lui et maintient aussi un haut degré de sùretc de fonctionnement!

■kieç-v,-'.

SURETE — L- Chevrolet vont donne plut Je uiretc! Un gros cadre en caisson d'acier épais .le 
nouvelles carrosseries Fisher plus rigides . . . de gros pare-chocs enveloppants . . . I.-, he.ns 
hydrauliques Certi-Safc exclusifs ... et une ample puissance pour vous tirer du danger dans 
une situation critique!#

SPACIOSITE - La Chevrolet est une six places, et il n'y a pat j l'y tromper! Six adultes y trouvent 
toute la spaciosité requise pour le confort tic longs voyages lit la nulle commode de la 
Chevrolet est d'une contenance étonnante — elle est plus grande cpie jamais.

VALEUR EN ÉCHANGE btant première dans le domaine des lus prix, cl ci fait qu'elle possède 
toutes les qualités qu'exigent la plupart des Canadiens . . . jouissant par ailleurs d'une grande 
réputation comme voiture durable ... la Chevrolet est même plus populaire dans le domaine 
des autos usagées. Cela signifie que vous pouvez obtenir un meilleur prix de reprise en compte! UNI VALIUA 

GfNfPAl MOTORS

Brosseau & Marchand Ltée
977 LABELLE, ST'JEROME
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PETITES
ANNONCES

René Perreault prop manufacturier de 
«matelas, »oui offre l'occasion de (aire 
répars/ *o» motelos et meubles rembour- 
es au prix kl plus modiques. — Linroi-

,on gratuite*.-----Ouxrage garanti — 55
Sriero, St-Jérime. Tél: 5871.________

A LOUER
Garage chauffé pour I ou plusieurs ca 

■nions — Entreposage si désiré. — S'a­
dresser ou Garage Centrol, tél. : 4585

(ind. l

L’AVENIR DU NORD

MEUBLES NEUFS ET USAGERS 
Adreucx • wou* cKex Romeo Dubois, 

251 Montigny. Sr-Jéromc. pour tout é- 
<hjnge de meubles. Nous vendons et 
echongcons vos vieux meubles Sits de 
cuisine, de chambre, poêles I'lslef, Beach, 
etc. Appelez 6310. noos irons vous cher 
cher. * Ind.)

A VENDRE
Camion 1 tonne, de marque Stude- 

feoker. en parfaite condition, roues dou­
bles à l'arrière, modèle récent millage 
30.000 milles S'adresser à la Ferronne­
rie A Langlois Ltée. Tél 4333 4

I Ind »

PERDU
Chien Epagneul noir, avec petite tache 

blanche sur le poifrotl. répondant ou nom 
de "Jrppy". perdu lundi soir le 11 sep 
tcmbfc. vers 9 heures a St-Jérôme. près 
du restaurant Viju, dins la poroisse Stc- 
Poule — Récompense promise — Prière 
oe communiquer avec lo PoIkc Provinciole 
de St-Jérôme. lit)

A VENDRE
Machine à écrire, morque "Royo!" 

remrse o neuf. — S'adresser l'oront-mi-’ 
di. t.! 3426 find.)

A VENDRE
Maison-oppartements, située à 5, rue 

Costonguay, St-Jérome. — S'adresser i 
33. rue St Vincent, tél.: 238. Ste Ago- 
the des Monts. (;n(j )

PERDUES
Le 12 septembre 1950. 4 boites de 

carton, contenant des coussins Dunlopillo. 
en cicutchouc éponge, sur la route No 
11. entre St Jérome et Bouchard.

Le 11 seotembre 1950, 2 boites de cor 
ton contenant des chaussures de coout- 
chouc idressées i Gutta Percha Co , To 
rento, Ont sur la route Na U, entre 
St-Jérôme et Montréal

S'IL VOUS PLAIT AVISEZ; Todd Ex­
press, St-'érôme Tel.; 3920 ou Mont­
real FA 2564.

VIBC
Verdeurs demandés pour produits con­

nus sur le marché depuis plusieurs an- 
rees Nettoyeur et Polisseur "VIBO". 
vendus dons Pharmacies, Epiceries ou 
Ferronneries. — Commission avantageuse. 
— Adresser a M D. Martin Enrg . 2188. 
rue Dorches»er ouest. Montréal.

<22-29 6-13)

ON DEMANDE
A»dc domestique compétente, pour fa­

mille canidienne-françoise. — Dcu* en- 
fonts. — $70.00 por mois. — S'odresscr 
o 20. rue Bcloeil, Outremont, Tél. TAIon 
5655 (22-29-6-13)

A VENDRE

C 333 Restouront équipement ul- 
tro moderne, fontome ou complet 
a»cc logement de 5 pieces, cham­
bre de bom. cove de 7 pds. cWauf- 
foge centrol, situe Ste-Poule. blvd 
LabîMc. pri* $8 500.
C 337-Propriété commerciale cuns- 
truite en bon avec logement, res­
taurant. fixture et marchandise si­
tue rue de Villcmure. pru $9 000 
C 336.Run d'huile avec comion 
citerne de 3 tonnes, cl.cntele 150 
milles gallons, prix. S7.000.
C 335-Commcrce d’cmboufciiloge 
iqueur douce Oronge Crush. Hires 

Gurds. brcu»oge Rcx. cou de ja­
velle cvcc 2 comtcr.s de 3 tonnes 
pour livraison, territoire de St- 
Jonvier, St-Jovitc. St Canut. Lac 
Connelly et Lac L'Achigon etc. 
Echangerait pour propriété o Mon­
tréal et Sî Jerome, chiffre d'af­
faires $52 000.
C 334-Propriété commcrcioic cons­
truit en bois, logement de 8 pieces, 
épvccnc licenciée, boucherie avec 
Camion modelé 1949 pour livrai­
son. garoge terrain 50 x 120. si 
tue dans centre commercial chif­
fre d’affaires $50 000 a S55 000 
annuellement, prix $22.000 
C 333 Propriété commerciale cons­
truite en bois et papier brique, lo­
gement de 5 pieces cvcc garage 
cpKcnc. restaurant, chiffre d af- 
foire $800 o $1.000 por semaine, 
prix $13000. situé dons centre 
commercial.
C 332 Voiture potetes frites mon- 
tee sur camion avec licence à St- 
Jerôme sur rue Castonguay en fa 
ce de la Rcocnt Knîtt.ng. prix $2 
500 . échangerait pour maison a 
St-Jércmc. Lcsogc ou Sho>»bndgc 
C 33 1 * Propriété commerciale cons­
truit en bois et papier brique com­
prenant 3 legements de 6 pieces, 
ur. megasm. situe sur coin de rue 
centre commercial, revenu annuel 
$2.100. prix $20.000.
C 330-Commcrcc de plomberie, 
chauffage, brûleurs o l'huile de 
foutes les dimensions, de toutes 
les capccifés avec entrepôt, grand 
ourcou. fixture moderne, établi 
depuis 15 ans. situe rue Caston- 
guoy à St-Jcrôme, grosse clientè­
le. prix $1 1.000
C 327-Propriété commcrcioic com­
prenant 2 logements. 1-6 et 1-4 
pieces épicerie, restaurant et dé­
pendances. gorage. hangar etc . 
sur com de rue, centre commercial 
prix $11.00 y compris marchandise 
et futures.
C 325 Epicerie restouront, situe 
rue St Georges. Stc-Paulc chiffre 
d'affaires $800 par semaine, prix 
$6.000.

Propriété commerciale construite 
en bois et papier brique, située 
rue St Georges centre commercial, 
comprenant 2 logements 1-6 piè­
ces et 1-5 pieces avec bom et ma 
gasin, restaurant avec logement 
de 4 pièces, situe rue St-Gcorges, 
centre commercial, pri* $19 500 
C 319 Restaurant très bien situe 
avec équipement r' marchandise 
situé rue St Georges ou Labcîlc. 
édifice Isidore Auger pru $3.500 
P 247-Trcs |CÎ; cottage neuf cons 
truit en bois et insul brique de 5 
pièces, avec covc de 7 : pds ci­
mentée. intérieur piastre, garage 
sur terrain de 60 x 100. situe rue 
Latour prix $8,000 
P 2-16 3 logements neufs de 5 piè­
ces ovec bain, fini pleure <*•»*'* 
rieur brique, chouffogc control ou 
tomatique o l'huile, revenu annuel 
$3.000. situé St Antoine des Lou 
rentidcs prix $27.000 avec condi 
tion de paiement
P 244 Joli cottage construit en 
bois et papier brique de 4 pièces 
intérieur piastre, cave 7*2 pds ci­
mentée, chouffogc central à air 
chaud, terrain 60 x 100 prix $7 000 
P 243 Cottage neuf de 4 pieces 
avec bain, cave 6VJ pds cimentée 
intérieur gyproc, extérieur stucco, 
situé rue Gigucrc. sur terrain do 
50 x 100, sur lo rivière du Nord 
site idéal, prix $6,000 
P 240 3 logements construits en 
bois. 2-3 et 12 pièces, situé rue 
St Janvier, prix $5.500 
P 242 2 logements de 4 pieces 
avec bom construit en bois et pa 
picr brique, situé rue David Kc 
Idéale, prix $7.000 
P 231 2 logements construits cn 
bois de 4 pièces, avec qaroge et 
hanqor sur terrain de 50 x 115 
situé rue Du Polais. près du cen­
tre, prix $6,500
P 229 3 logements construits dn 
bois, 2 4 pièces et 1-3 pièces, sur 
terrain de 50 x 145. situé rue La 
belle, près du centre. pr,x $6 500 
P 226-2 logements de 7 pièces, 
ovec bain, covc de 7 pds. sur ter 
roin de 60 x 120. coin de rue Bri 
îre et Beaulieu, construit en bois 
;t brique en très bonne condition, 
prix $12.000 . ovec condition de 
paiement.
P 219 Joli cottoge neuf de 4 piè 
ces avec bain, cove 6 pds cimentée 
terrain 50 x 110, avec dépendan 
ces. situé rue Normand. St-Antoi­
ne. condition aubaine.

FRANCOIS PELLETIER
Courtier on Immeubles 

Tél.: 4712
304 A, St-Gcorges, St-Jércmo

A LOUER
Maison 2 étages. 7 pièces. Garde-ro­

bes it armoires en quantité. Avec ou 
sans ameublement. Coin de rue. grand 
terrain Prix modique peur locotoire re­
commandable. S'adresser o Henry Smith, 
103 avenue des Pins. St-Jcrôme Ux)

A LOUER

Magasin dons le centre des offaircs. 
S'odresscr i Tél 4604 Ux)

A VENDRE

Biscuiterie - restaurant, près gare Bor­
deaux. Seul dans lo paroisse Clientèle o 
l'onnee Bail 3 ans 3 ptccc: in arrière. 
Prix $3.500 S'adresser a tels; BYwoter 
0966 et BYwoter 0976. Mcnîréoi llx

HOMMES OU DAMES 
Pos 10 p c pas 25 p.c., pas 40 p c . 

mais 50 pour cent d’cscomote sur la vente 
des brosses, vodrouillcs. polis et dcodo- 
ronfs. C'est nouveau, jomois une outre 
compagnie de brosses de qualité n'a payé 
un tel montant Ecrivez: E, Lopointf
4115 rue Sf-Dcnis. Montréal. llx)
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Le concours..
Uuitc de lo poje 1 )

raux, il est incontestable que la politique du gouvernement fédéral 
est le principal facteur de cette prospérité canadienne actuelle, 
dont profitent et le peuple et le gouvernement du Québec.

Eh! oui, ses succès financiers, le gouvernement de Québec 
les doit en grande partie, de façon indirecte mais certaine, à la 
politique ^’envergure pratiquée par Ottawa, dans un moment où 
tous les pays sauf les Etats-Unis et la Russie connaissent un inquié­
tant déclin économique. — Au fond, les chefs de l’Union Nationale 
sont assez intelligents pour comprendre cela, même s’ils n’ont 
pas la méritoire loyauté de le reconnaître.

11 n’est peut-être pas drôle, en effet, pour un parti politique, 
d’avoir a confesser qu’il doit ses succès financiers à une prospérité 
générale engendrée par des gouvernants qu'il combat constamment 
"par fas et nefas". Aucune ingratitude- ne s'explique plus facile­
ment que celle-là.

» c »
Si l’on veut faire des comparaisons, nous ne nous objectons 

nullement, pourvu qu'elles soient rationnelles et probantes.
Or, les comparaisons rationnelles et probantes, dans le cas 

qui nous occupe, ce ne sont pas celles des dépenses gouvernemen­
tales actuelles avec les dépenses d’il y a dix, vingt, cinquante et 
cent ans; mais ce sont les comparaisons entre les dépenses que l’on 
fait, celles que requiert le progrès de la province et celles qui res­
tent possibles et nécessaires; ce sont les comparaisons entre l’ar­
gent dépensé, l’argent mis à profit et l’argent gaspillé pour fins 
de patronage et d’électoralisme; ce sont les comparaisons expli­
quées entre le gaspillage d’aujourd’hui et celui d'hier, etc.

mond Pichette, de la Cic Roland, 
de M. Fernand Casavant. proprie­
taire de la Crémerie St-Jérôme 
et de M. Armand Desjardins, de 
Ste-Paule, qui auraient été ap­
prochés pour tenter fortune au 
Municipal.

Les candidatures officielles ne 
le seront que lundi et d’ici là on 
ne peut faire que les potins et 
les pronostics habituels. Il se 
peut qu’il y ait des surprises. 
Mais la population peut être as-

Charette, les Chai Bonneau, les 
Cardinal, et nombre d’autres.

’’Nos ancêtres n'ont peut-être 
pas fait grand'chose pour faire a 
vanccr la science, mais, pour les 
générations futures, ils nous ont 
donné les mamans de Ste-Mar- 
guerite qui étaient des femmes 
admirables, laborieuses, travail­
leuses, de grandes chrétiennes”.

Immédiatement après, en l’hô­
tel Belmont, les divers membres 
des familles Lajeunes.se reprirent

surée qu’il y aura lutte et que ! contact entre eux et, à 7 heures.
même courtoise, elle peut aussi 
être très sérieuse.

BUREAU 
402. me Lobelia 

Téléphone 3526

RESIDENCE 

Téléphone 5566

Congrès .
I suite de la page 11

Commission municipale de Qué­
bec, suivie d’un forum.

A quatre heures, excursion. 
Tour du lac en bateau.

A huit heures du soir, confé­
rence et forum.

Le deuxième jour, à neuf heu-

ils étaient conviés à un buffet, 
présidé par le député de Terre­
bonne, Me J.-L. Blanchard, et 
Mme Blanchard, le maire Lavi- j 
gne, de Ste-Marguerite, et Mme ] 
La vigne l'abbé Arthur Lajeunes- 
sc, le R.P. Scheffer, allié aux I.a- 
jeunesse.

Ont adressé la parole à cette i 
réunion de famille: l’abbé Gaé- | 
tan La jeunesse, le R.P. Scheffer, 
l'abbé Arthur Lajeunesse et k- ! 
député Blanchard, qui a promis 
de tenter d’avoir de nouveaux > 
octrois pour terminer la route 
dite "des Hauteurs” dont le pont 
Lajeunesse est un tronçon.

Ce pont de béton d’une Ion- :

Saint-Jérôme

LEOPOLD NANTEL, c.r.
AVOCAT - PROCUREUR

Q«4.

| RAYMOND & LAROS E I
G. LACROIX, c.r., conseil

AVOCATS -- PROCUREURS
G. Lacroix, c.r., 298 RUE LABELLE. I

R. Raymond. SAINT-JEROME
P. larose TEL: 4233

__ _ _____ ___________________________  __ res et demie du matin, Conféren-
Voilà des comparaisons qui, celles-là, ne seraient pas enfan- ce de M. Hervé Gagnon, chef du !

tines * ! bureau des inspecteurs-vérifica- i . . . .
„ . . K - » i gueur d en’iron 200 pieds est sis» * * teurs au ministère des Affaires ; r . .. . , , r

.. . ..... , . . , j n 't,, . , i J 4 “ déchargé du lac Masson,
Les orticki de cette rubrique sont publies sous lo responsobilitc morale de municipales tie Quc-DC-C, sur la j jans v£j]a„e je Ste-Margue-

rOpimon Libre”, service de rédoction dirige par Eugène L’Heureux. — Adresse vérification municipale et SCO- j ^ remplace un vieux pont

laire. Forum à dix heures suivi J , . ,, . ‘

Le jour : 4515 U soir : 6256

GONTRAN LATOUR
Courtier en assurances générales 

320, rue St-Georges St-Jérôme.

postale: 2 de Callières. Québec.
_______ ___________________________ de discussion des questions sco-

laites, présidée par Me Philippe 
s Q*LI I l’entrée du boulevard Manseau, i Miller, officier en loi au Dépar­
La mole vous parie L'auto a été terriblement démoli ternent de l'Instruction Publique

j de même que le lampadaire. La ! u Québec.
. , iii 1 victime de cet accident s’en est ] Assemblée annuelle de ”La
Ave/ nuit de moi, dit lob, s . . . . , I ,, , ....., • ‘ , cependant tiree indemne. Les Mutuelle des secretaires , a on-Ave/ p tie de moi, vous mes , 1 , , , , . . ,. , . •- 1 . j doi; -âges sont de 1 ordre de i ,e heures, présidée par le notai-
„ . . , . . , am‘f- S500.00 à S600.00. Le voyageur re Josaph Déom, de Rigaud, pré
Car la main de Dieu m a frappe! ‘ °--- 3 v - 1

I de bois. 11 fut construit au cours 
: de l’année 1949.

a LOUER

Gorage cHouHé. pour un ou plusieurs 
camions. Entreposage si désiré. S odresser 
ou Garoge Centrol. Tél.: 4585

Canada.

Province de Québec.
District de Terrebonne.
No 10 345

COUR DE MAGISTRAT

FIRESTONE TIRE & RUBBER CO 
GF CANADA. LIMITED.

demanderesse.
— rs —

COLIN A GRAVENOR et ARNOLD 
LEWIS STALEY,

défendeurs.

Il est ordonné aux défendeurs de com* 
poraître dans le mois.

Saint-Jéiômc. ce douzième jour de 
septembre, mil neuf cent cinquante.

J C. MARCHAND. 
Greffier de lo Ccur de Magistrot.

Pourquoi me poursuivez-vous
comme Lui,

Et êtes-vous insatiables de ma
chair?

Oh! qui me donnera que mes
paroles soient écrites! 

Qui me donnera qu'elles soient 
gravées sur l’airain, 

Qu’avec un burin de fer et du
plomb

Elles soient pour toujours
sculptées dans le roc! 

Et moi, je sais que mon défen­
seur est vivant, et qu’il 

se lèvera le dernier sur la pous­
sière.

Et après que ma peau aura été 
ainsi brisée, 

Même hors de ma chair, je verrai
Dieu.

I.u'. que je contemplerai, moi. 
Et me* yeux le verront, et non 

un autre. 
Job. 19, 21-27

aurait probablement sommeillé 
au volant de son auto ou aurait 
été trompé par la lumière jaune 
intermittente qui brille à cet en­
droit.

sident. Rapport financier. 
Ajournement à midi!
Diner à une heure, à l’hôtei 

“Chez Maurice”. Orateur d'hon­
neur: M. Omer-Jules Desaul- 
niers, surintendant de l’Instruc­
tion Publique- à Québec.

A deux heures et trente, ex­
------------------ I cursion au Mont-Tremblant.

(suite de la page li A quatre heures, élections pour
tabli un nouveau service charge l’Association et pour la Mutuel- 
d’intensifier la consommation j le. Clôture du congrès à cinq 
domestique du poisson dont les j heures

Potins

qualités nutritives sont indiscu 
tables.

Les citoyens canadiens, tant au 
point de vue de leur santé cju'au 
point de vue de l’équilibre du 
budget familial, en accordant 
leur collaboration au ministère 
fédéral des pêcheries, n’auraient 
qu'à se féliciter des résultats.

Un auto frappe 
un lampadaire

Un citoyen de St-Jérôme l’a 
échappé belle la nuit dernière 
lorsque son auto lancée à bonne- 
vitesse a heurté un lampadaire à

douce...
ELLE EST

moelleuse.. 

LA BIÈRE

FRONTENAC,

L’ASSOCIATION DU BENEFICE 
MUTUEL DES EMPLOYES 

DE LA DOMINION RUBBER COMPANY 
LTD DE ST-JEROME QUE.

Avi$ de liquidation
I En vertu de l'article 276 de lo loi des 
* jssuranccs de Québec avis est par les 

présentes donné que l'association sus­
mentionnée a décide par un vote géné­
ral des membres de la dite Association, 
dans le but d'entrer en liquidation et 
d'annuler les contrats qui deviennent la 
propriété de l'association après le 24 
mai 1950.

M. René W Hébert comptable, domi­
cilie o Sf-Jcrômc a été officiellement 
nommé liquidateur lors d’une ossemblée 
qénérale spéciolc de l'Associotion tenue 
le 13 septembre 1950.

Le secrétaire.
J. E. VANIER

(15-22)

Mise en .
( suite de la page 1 » ~ 

au siège no 3 car on prête à M. 
M. Chartrand. Il y aurait même 
un 3ème candidat possible au 
siège no 3 car on prête à M. 
Louis Gauthier défait il y a deux 
ans par M. Chartrand et par une 
très faible majorité la volonté 
de reprendre son siège à l’Hôtei 
de Ville.

M. Jean-Louis Brissette, de la 
paroisse Ste-Paule, aurait en 
mains son bulletin de présenta­
tion. On parle aussi de M. Ray-

Fondée en 1939, à Thctford 
Mines. l’Association des secré­
taires de municipalité groupe les 
secrétaires municipaux et scolai­
res de la province.

Bénédiction .

Adrien Bégin . . .
(suite de la page 10)

gné. Conrad Boisvert et M. l’ab­
bé Orner Genest.

Ceux-ci ont choisi les mem­
bres de l’exécutif peu après. M. 
Adrien Bégin a été réélu prési­
dent pour un second terme, MM. 
Gérard Brady ( Drummondvil- 
le) et Gérard Legaré (Rimous- 
ki ) ont été réélus à la vice-pré­
sidence et M. Lionel Bertrand, 
M.P., de Ste-Thérèse de Blan- 
ville est de nouveau le secrétai­
re-trésorier de l’Association. 
C’est Me Daniel Johnson. M.A.L. 
pour Bagot qui esc le conseiller 
juridique de l’Association.

RESOLUTIONS
Plusieurs résolutions furent a­

doptées en vue d’améliorer la te­
nue des journaux ou d’aider leur 
cause dans tous les domaines. A­
vant la fin du congrès on adopta 
une résolution à plus vaste por- 

j tée. Présentée par M. Gérard 
| Brady, directeur de I.’HOMME 
LIBRE de Drummondviile, elle 

! a trait à l’unité canadienne et 
propose que l’Association des 
hebdomadaires de langue fran­
çaise trouve un terrain d’entente 
commune avec la Canadian 
Weekly Newspapers Association 
afin que tous les hebdomadaires 
du pays reconnaissent une semai­
ne englobant le 24 juin et le pre 
mier juillet comme "Semaine de 
l’unité canadienne”.

Si une telle entente est conclue 
tous les journaux du pays publie, 
ronr, à l’occasion de cette semai-

pro-

" Rés. 4237 
Téls : Bureau 4233

Louis Nicolas
ARCHITECTE

Bureau : 298, rue Labelle 
Suite 5

Résidence: 420, Blvd Melançon 
Saint-Jérôme, Qué.

David, Brossard 
& Demers

AVOCATS ET PROCUREUItS

Han A. David, CR., membre du Sénat 

Roger Brctiard. C.R.

Claude Demers, L.L.B.

TEL. Bureau 3598

JEAN-E. BELANGER
COMPTABLE - LIQUIDATEUR

•
Règlement . . .

Créanciers . . .
Débiteurs . . .

9
403 RUE ST-GEORGES, 

ST-JEROME, P. Qué.

(suite de la page 1 )
Après la bénédiction, ont a­

dressé la parole: outre l’hon. P.
Beaulieu, Mgr Martin Lajeunes- I 
se, le maire Lavigne, de Ste- 
Marguerite, Me Roger Lajeunes­
se, de Montréal, natif de Ste- 
Marguerite, le député de Terre­
bonne, Me J.-L. Blanchard, Me 
Lucien Thinc-1, de St-Jérôme, et 
Me Guy Blanchard, de Ste-The- 
rèse.

S. Exc. Mgr Lajeunesse 
"Je me demande bien pour­

quoi n.e revient cet honneur ain­
si qu’à ma famille, a die Mgr
Lajeunesse. Mes ancêtres ont fait , ne, des articles destinés à 
quelque chose pour Ste-Margue- 1 mouvoir une meilleure entente 
rite, mais il y a aussi ies Lacas- ' entre les divers groupes ethni- 
se, les Chartier, les Miron, les ! ques du Canada.

Changement d'horaire en vigueur 
dimanche, 24 septembre 1950

Renseignements complets des agents du

Legauft & Legault
AVOCATS et PROCUREURS 

L.-L. LEGAULT, K.C. 
Fernand LEGAULT, B A., LL.B

TéL 60 295, rue Main
LACHUTÉ

Guy LEGAULT, 3.A., LL.8.
10 ouest, rue Saint-Jacques 
MA. 3366 -• MONTREAL

EXAMEN DE LA VUE

André Racine, o.d.
Spécialiste - Optométriste

Licencié en optométrie de l’Université 
de Montréal

Traitements visuels
Pour rendez-vous:

316. St-Georges, Tél. Bur. 4513 
Saint-Jérôme " Rés.: 6105

'09 Immeuble Transportatior 
TEL.: HA. 2144 MONTREAL

Gaston Gibeault
_ C. R.

AVOCAT
de GIBEAULT & FAUTIUX 

Tél. 60 — 3, rue ?réfont«iM 

Sainte-Agathe des Monts

Paul Brosseau
AP>. T

COMPTABLE - VERIFICATEUR 
Spécialités : ,

Rapport Ir.pôt sur le Revenu 
^ Service de Comptabilité

TéL -3833 m
356 rue De Villemure 

Sî-jérôme, Qué.

Mario Beaudrv
C.R.

B A., LL.M.
Avocat & Procureur

Sainte-Agathe des Morts
Résidefîct 

159, Tour du Lac 
Tél. 374

Bureo*
43, St-Vincent 

Tél. 217

YVON BOCK
AVOCAT

2 est. rue Bel léchas» 

MONTREAL 
CA. 8313

RESIDENCE:

vw

LA MEILLEURE 

BIÈRE 

VOUS AYEZ 

JAMAIS

mm
M

$

A VENDRE

Auto — Aubaine à $1,000.00
Ford Jrefect, 4 cylindres, 1930. Presque neuf, d’un par­

ticulier. Aussi: un jeep à 4 roues motrices 1947, en parfaite 

rondition. — Une occasion unique à S900.00.

Téls: STE-ADELE, 3682 - 3795

i vVV\VvVwVVVWvVVSVvSAiVvNAAAVVV »x

NWSAAV/V

UN GRAND NOMBRE

DE FEMMES OU FILLES
DEMANDEES

e
TRAVAIL DU SOIR

l)c 6 à 11 lires p. m., du lundi au vendredi \

BONS SALAIRES

T R AVAIL F A C I L E

S’adresser au BUREAU D’EMPLOI «

DOMINION RUBBER C0. LTD
St-Jérôme, Qué.

STENOGRAPHE BILINGUE

S’adresser à la

Dominion Rubber Company Ltd
SAINT-JEROME, Qué.

St-Janvïer, Terr. I 
Tél. 269-W

J.-Marc Vermette
LL L

Notaire - Commissaire
EDIFICE'THEMIS"

Suite 904
10, Ouest, rue St-Jacques 

Tél. LA. 7268* — Montréal

{

Louis Mignault
Arpenteur - Géomètre

533, ave Parent rue St-Joseph 
Tél. 3366 STE-ADELE

IMPRIMERIE
BEAUCAGE

Tél. 3373
Jean-Paul Beaucage, prop. 

Impressions de tous genres 

252 LAVIOLETTE ST-JEROM1

ST-JEROME TEL. 196-J

Lucien Robillard
B.A., A.D.B.A.

ARCHITECTE
•

à St-Jérômc touj les samedis 

Bureau permanent 

à

5 RUE CASTONGUn-V, 
TEL: 3414

RENE GAUTHIER
Organiste de la paroisse St-Jérôme 
Cours de Théorie et Solfège, Piano et Orgua

411, RUE ST-GEORGES — TEL: 5677 — ST-JEROME

Tél- 3412 VIE, FEU, VOL, AUTOMOBILE, ETC

BELANGER & VIAU
ASSURANCES GENERALES

Coin Georges et Latour Saint-Jérôme

202, ST-GEORGES, EDIFICE TAILLON

J.-S. CORRIVEAU, D.C.
Docteur en Ciiiropratique

BUREAU: MARDI ET VENDREDI.
1 hre p.m. à 5 hres — 6 h. 30 à 9 h. p;m;

? TELEPHONE: 3865 ST-JEROME
* » * * » WVWWVVl WWW

PHILIPPE PICHETTE
Entrepreneur, plomberie, chauffage

305 rue Montiqny Tél. 3791 Saint-Jérôme

J.-C. CADIEUX
ASSURANCE GENERALES

Représentent les meilleures compagnies faisant 
affaire-au Canada

^rneoo; „ . . Résidence:
558 rue Fournier Tél 4533

SAINT-JEROME *
ww ww w*

BUNGO! — BUNGO!
Tous les lundis s&irs, à 8 heures 30, à la

Salle des Chevaliers de Colomb

1

De nombreux prix sont distribués tous les soirs !

ENTREE GRATUITE !
m Æ. Æ.J*.Æ.Æ.jÊk.4*.Æ Æ.

Armand Parent
a. p. A.

Comptable-Vérificateur Autorisé de 'a Commission 
Municipale de Québec

Class* "A" ,
Bureau: 244, Avenue Parent*

Rés.: 389, boulevard Melançon
|fél. 3G71 — Rés. 3692 SainhJérôme, Qué.
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QUELQUES LIGNES
DE LA

OUVERTURE DE LA
CAMPAGNE LIBERALE

NOTES SUR LA 'gères font 'le grand lavage"
GATINEAU avec des machines électri-

L'électricité dans Québec ques, mais peu d'ent-e elles 
Dans la province de Qué- voudraient avoir à nettoyer 

bec. il se consomme plus de une des locomotives de 300 
courant électrique, par tète, tonnes qui traînent les trains 
que n'importe où ailleurs transcontinentaux des che- 
dans le monde entier. Il y mins de fer canadiens. Il y 
a cinquante ans que nous a pourtant un appareil élec- 
ajoutons aux travaux de ce trique pour faire ce travail, 
fidèle serviteur, et, comme I1 renferme quatorze bros- 
il est sans cesse à portée de ses rotatives différentes et 
la main et toujours empressé lave parfaitement une loco- 
à notre service, il nous ar- motive en un quart d'heure, 
rive de le regarder un peu II fallait autrefois trois heu- 
comme un don gratuit de la res pour accomplir cette tà- 
nature. N'oublions pas, tou- che. ,
tefois, qu'il a fallu énormé- Réau ansenon d'un coure 
ment d'arqent pour construi d'eau 
re les centrales électriques, Les barrages d'accumu- 
les lignes de transmission et lation de la rivière Gatineau 
les stations de transforma- servent non seulement à pro- 
tion qui permettent d'utili- duire de l'électricité, mais 
ser l'électricité. La Gati- aussi ô régulariser le débit 
neau Power, par exemple, a de ce cours d'eou et ù le 
placé près de SI50,000,000 rendre par conséquent plus 
dans la production et la dis- utile à tous ceux qui en ont 
tribution de l'énergie élec- besoin. La Gatineau fut gu- 
trique à sa clientèle. trefois un large torrent dont
Une machine à laver les le débit atteignait 70,000 

trains j pieds cubes Nà la seconde au
Chaque semaine, dans le printemps pour tomber à 

territoire de ’a Gatineau, seu'ement 2,000 pieds en hi 
un grand nombre de ména- ver. Grâce aux vastes réser­

voirs construits par la Ga­
tineau Power sur le cours 
supérieur de la rivière, le dé­
bit de celle-ci (10,000 pieds 
cubes 1 reste à peu près ex­
actement le même toute 
l'année.
Electrification rurale

Il y a que’ques années, les 
cultivateurs servis par la 
Gatineau Power utilisaient 
en moyenne 370 kilowatt­
heures d'électricité par mois 
Ils en consomment aujour­
d'hui près de trois fois au­
tant. Leur nombre a lui-mê­
me triplé. La "vie avec l'é­
lectricité" a donc fait d'é­
normes progrès sur 'a ferme. 
Chaque mille de ligne élec­
trique rurale distribue le 
courant à 5 à 6 cultivateurs 
et son installation coûte 
près de S3,000.

[Simple comparaison
Une lampe é’ectrique or­

dinaire consomme en une 
heure autant d'énergie que 
deux hommes peuvent en 
oroduire en cinquante minu­
tes de travail. Il faudrait 
l'énergie de cinquante hom­
mes pour alimenter un sim­
ple poêle électrique.

sa campagne dimanche en tenant sant en page 11 du présent nu­
méro. IX- plus le candidat libe­
ral dans Juliette - L'Assomption 
Montcalm s'adressera à la popu­
lation du comté a i moyen de la 
radio. 1‘. parlera au poste CKAC 
à 8 heures 30, le 1er octobre; les 
10, 12 et 13 octobre il parlera! 
au poste CJSO à 10 heurts t-t 15.

La campagne se poursuivra se- ; 
Ion l'ordre indique. Lorsqu'il au­

ne nas présenter de candidat a I ra été élu par acclamation, .Me 
l'élection partielle du 16 octo- ! Breton continuera à faire le tour 1

trois assemblées. 11 a rencontré 
les électeurs de Ste-Marie Salo­
me, Notre-Dame de Lourdes et 
St-Liguori. Lundi soir Me Bre­
ton se rendait a St-Cléonhas et 
hier soir il était à St-Alexis; ce 
soir le candidat libéral tiendra 
sa reunion à St-Jean de Matha.

Bien que les conservateurs 
aient annonce leur intention de

bre prochain. Me Breton conti­
nuera à tenir ses assemblées se­
lon l'ordo de l'annonce parais- 

Me Maurice Breton a ouvert

de son immense comte pour ren­
contrer ses électeurs et se rendre 
compte de leurs besoins et de 
le ;rs demandes.

toutes Us caractéristiques de son 
auteur.

Il n y a pas de vedettes. Il y 
a île très bons acteurs, mais au­
cune grande étoile. L’intérêt qu'­
on porte au film en augmente 
d'a .tant. Ward Bond. Alan 
Mowbray sont des comédiens au 
talent reconnu depuis long­
temps; et les autres sont d’une 
valeur égalé: Dm Johnson est
une sorte de John W’avne en mi­
niature; une ressemblance assez 
forte, la même allure, le même 
parler lent.

L'histoire, oui traite îles Mor­
mons, n'a guère d'importance. 
Ce n'est pas ce oui compte chez 
l ord, mais bien plutôt ce for­
midable talent qu'il a de rendre 
intéressants a 1 extrême le moin­
dre sujet ou il aborde. 11 va sans 
dire q ;e la photographie est en­
core une fois due à un maître.

Communiqué Edmond Thinel.
Un grand nombre de parents 

et d’amis ont assiste aux funé­
railles en l'eglise paroissiale deRécemment, ont eu lieu, a St- • c _ ,,. , ., . . , ... , St-Jcrome. L inhumation eutJerome, les funérailles de M.

Gatineau Power 
Company

Albert Thinel, ancien marchand 
de notre ville. Marié en premit-- 
res noces à Ernestine Cloutier, il 
laisse dans le deuil, outre son e- 
pouse. nee Aurore Portelance, 
dix enfants: Herse, Laurette
(Mme E. Binette), Simonne. 
(Mme Laurent Aubry) Lucienne 
Lucien, procureur de la Couron­
ne pour le district de Terrebon- 

I ne, Lionel, Alice. Irène (Mme 
Paul Soucy), René et Paul; son 
frère-, Marcel Thinel, ancien Mai 
re de St-Calixte et ancien pré­
fet du comté de Montcalm: ses 
soeurs. Alma (Mme W. Repper 
de St-Calixte) et Elisa‘>eth 
(Mme A. Beauregard de St-Ca- 
lixre). Vingt-trois petits en­
fants: Yves, Denise, Michèle, 
Pierre, Robert. Renee, Andrée, 
Raymond, Claire, François, Fran­
cine et Claude Thinel; Fernand, 
Marcel, Yvan et Lorraine Binet­
te; Marcelle, Suzanne et Richard 
Aubry, Pauline et Colette Sou­
cy. Lison Gamache et Ghislaine 
Rouleau. Ses Beaux-frères. MM. 
A. Beauregard et J os. Touran­
geau de St-Calixte, ses belles- 
sœurs. Mmes Marcel Thinel et

lieu au cimetière paroissial. Des 
témoignages de sympathies sont 
parvenus d'un grand nombre d’a 
mis du défunt et de sa famille.

Au théâtre "Rex

CHARLIE CHAPLIN DES 
DIMANCHE

'MONSIEUR VERDOUX".

dernier film de Chalies-Sponcer 
Chaplin, est une très grande pro­
duction, mais beaucoup plus 
dans son fond que dans sa for­
me. Certains y soient une sorte 
de "fin”, une conclusion a l'oeu- 

// vre du seul vrai génie du cine­

ma. Certes, si l’on compare ce | 
film à sa vie intime, à son attitu­
de devant la Société, a i compor­
tement de cette société envers 
lui, il semble ,en effet, que 
Chaplin, dans son rôle de Ver- ^ 
doux, analyse sa vis et la vie tel- | 
le oUC l'on doit le faire avant de 
l'isoler.

Honnête employé île banque 
français, Henri Verdoux (Cha­
plin), victime de la crise, se 
trouve soudain sans emploi, a­
yant a charge sa femme Mona, 
infirme, et son fils Pierre. La 
seule expér.ence qu'il ait acquise 
étant celle des opérations hour- | 
sières, il se lance dans la specu­
lation.

Pour se procurer de 1 argmt, 
il épouse discrètement, »ous des 
noms d'emprjnt d'innocentes 
femmes un peu mètres mais ai­
sées. Lydia (Margaret Hoffman) ; 
Annabel la (Martha Raye), Ma­
rie ( Isabel Elsom ), etc. Après 
s'être emparé de leur fortune, 
Verdoux '.es fait disparaître. U­
ne jeune fille déçue par la vie 
(Marilyn Nash) trouve grâce 
cependant devant lui.

Cette course au trésor entrai-

Mais un jour, à la suite de la 
mort île sa femme et de son fils. 
Verdoux, désabusé, et avec une 
mélancolique humeur, se livre a 
la police et la quiilotint met fin 
à son originale carrière.

Ce film exceptionnel passera 
sur l’écran ,t partir de dimanche 
jusqu'à mardi.

« i> •

AVA GARDNER DANS LE 
DEUXIEME FILM

Les premières images du film 
"SINGAPOUR", que l’on verra 
dès dimanche en second film au 
Rex, nous ramènent a ix pre­
miers jours de la dernière guerre, 
avec les attaques japonaises con­
tre cette ville. Puis, la plus gran­
de partie du film nous fait vi­
vre dans 'a ville actuelle de Sin­
gapour.

C’est la, dans un luxueux hê>- 
tel. que l’on retrouve la sc-dui- 
sante Ava Gardner, escortée cet­
te fois de Fred MacM irray, qui 
personnifie un homme amou­
reux d'Ava et passionné des per 
les. Ils sont entourés de Thomas 
Gomez, Roland Culver, Richard

ne Verdoux et ses passagères ...... ... ..
en d'extra valantes si- H*ydn< sPnn8 Bymgton et Porépousés 

tuations 
prév aes.

extravagantes 
aussi comiques qu'im- ter Hall.

Communiqut.

John Ford décroche encore 
les honneurs

Quand même il le voudrait. 
John Ford n’est pas capable de 
faire un mauvais film! "WA- 
GONMASTER", au theatre Rex. 
vendredi et samedi, n'est pas de 
son meilleur, tant s'en faut; on 
n’v retrouve pas une étude de 
caractères poussées a l'extré-me, 
comme dans ’’The Long Voyage 
Home" ou "Stagsecoach"; ni des 
scènes de mouvement aussi for­
tement découpée que dans "Fort 
Apache" ou "She Wore a Yel­
low Ribbon", deux autres West­
erns de Ford. Mais "Wagonmas- 
ter" n'en est pas moins une oeu­
vre forte, puissante, groupant

Oui!
MEILLEURE... 
pas amère.

ai
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NI TRACAS NI ENNÛI

1 8 0
RUE LABELLE

Pour être bien 

L'Avenu;

renseigné, lisez 

du Nord

i TEL.: 3696 967 RUE LABELLEX
1

U
LANE

Entrepreneur-Electricien — Réparations generale!
Northern Eclairage et Canadian
Electric Enseigne "NEON Fairbanks Murst

3 PERSONNES PREFERENT

BIÈRE BLACK HORSE
* Résultat de récentes épreuves avec d'autres rnanpies connues.

’ < r *T ry* '

VENTE
Chandails d'été

Rc-gulier S 1.40 

POUR

98c.

cravates
Régulier SI.50 

^ SPECIAL

3 pour $1.0Q

Casquettes
Régulier SI .25

CHEZ...

HABITS

Magnifique choix de 
worsted, laine, serge, 
tweed et gabardine

Taille: 34 à 46

DE REDUCTION

UIMVERSABE
«r r^r r r mr rv v’r'»

RUE LABELLE 

1 8 2

CYR
Lot de pantalons 

d'automne et 
et d'hiver 

dans un choix 
varié, des 

meilleurs tissus
Grandeurs: 34 

à 46

de
réduction

Merceries pour hommes 
et jeunes gens

HABITS

Un autre lot de très 
belle qualité

— Quantité —
— limitée —

Rég. $35.00 et $39.75

$14.95
Vestons sport

EN TWEED 

Régulier jusqu'à S25.00

$2.94

UN LOT DE

Chemises

UNIES ou RAYEES

25%

Chandails

A PARTIR DE

59e-
Ceintures

A PAJRTIR DE

24c.

180- 182, RUE LABELLE,

Vestons sport
CORDUROY 

Régulier SI 1.00

$5.95

de réduction

Coupe-vent d'automne
Grandeurs: 34 à 46 

. Valeur jusqu'à $10.00

Spécial: $4.90

ROBES DE CHAMBRES 
Soie et laine

Spécial

20% de réduction

: Chapeaux Blazer ;
j FEUTRE - FOURRURE EN FLANELLE !
! Rég ilier $6.50 c-t S7.50 Régulier $23.95 ;

! POUR POUR -

i $3.95 $15.95 i

TOUS NOS

Pantalons
F.N MAGASIN

15%
de réduction

Venez profiter de ces aubaines

U. W. C VR SAINT-JEROME, P. Q.

Imperméables
DE L’ARMEE 

(Toile )

$1.96

Imperméables
EN CAOUTCHOUC

$3.95

Overalls
DE L’ARMEE 

Genre combinaison

$2.94

Chemises
de laine

Régulier S9.00 

SPECIAL

$4.90
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Si-Jérome dans ta Ligue Hockey Provinciale
Tous ont appris la semaine 

dernière par la voix des jour­
naux, q ic le club de hockey St- 
Jérômc fera partie cette année 
de la ligue Provinciale, de mê­
me que les clubs St-Hyacinthe, 
Valleyfield, Lachinc, St-Laurcnt 
et Juliette, le grand rival de St- 
Jérôme.

L'ouverture de la ligue se fe­
ra le 22 octobre, alors que St- 
(crôme visitera Valleyfield. Cha­
que club jouera 50 parties régu­
lières. De l’ouverture de la sai­
son jusqu'au mois de décembre 
le St-Jérômc sera un club essen­
tiellement visiteur, puisque no­
tre aréna ne sera prêt qu’à ce 
temps là.

Florian Larose nous a assuré 
qu'il mettra sous contrat de bril­
lants joueurs qui sauront faire 
honneur à tous les fervents de 
hockey. 11 fera connaître sous 
peu son alignement pour la sai­
son. Plusieurs jérômiens évolue­

ront sur l'équipe locale.
M. Lagacé, gerant du club St- 

Laurent cette année, a donné le 
privilège à M. Larose de tenir 
quelques pratiques dans cette 
ville avant l'ouverture de la sai­
son.

Des excursions seront organi­
sées par la direction du club St- 
Jérôme, et tous les fervents jé- 
rômiens pourront accompagner 
leurs favoris à l'extérieur.

Je vous re viendrai chaque ven­
dredi *ous mettre au courant des 
différents développements qui 
surviendront au cours de la se­
maine. La semaine prochaine, je 
serai probablement en mesure de 
vous faire connaître la cédule 
complète des joutes que jouera 
le St-Jérôme d'ici décembre.

Réserve/, votre journal pour 
les semaines a venir, afin de vous 
tenir au courant des activités de 
votre équipe locale.

Gaston Importe

-r-~ •

LA PISTE DE L'HOTEL BOUVRETTE 
A L'HONNEUR Vaillancourt a raison du Sorel

LECOUEDIC EGALISE LES CHANCES
(par Roland Cyr) me manche pour réduire l’avance

' 4 à I. Avec un homme de retiré
Le Lecoyédic a frappe un to- et deux coureurs sur les buts J.- 

tal de neuf coups sûrs contre Marie Paquette frappa un hit 
cinq pour triompher facilement pour produire le point. Durant 
du St-Jérôme dans la quatrième les manches suivantes Lecouédic

Migré la température inclé­
mente, 1180 personnes étaient 
présentes lors du dernier der­
by présenté par l'hôtel Bouchet- 
te, dimanche le 8 septembre 
1950. Cet enthousiasme a décidé 
les promoteurs à organiser un fa 
meux derby pour le champion­
nat de la Province de Québec.

Voici a date le nom des che­
vaux q îi participeront à ce der­
by
"invincible” Lester Lewis” pro­
priété de M. Cauchon de Québec, 
" Diplomat" propriété de Pine 
Ridge Stable, London, Ontario, 
"Halen Frisco” propriété de M. 
Dionne de Drummondville,

Tou-"Derby” propriété de M. 
tant de Wotton,
"'Captain Cash” propriété de M. 
Gadoury de Joliette, et "Prince 
Like" propriété de G. Bouvrette 
de St-Jérôme.

Les propriétaires de ces che-

”Ménard a perdu la première 
partie d'un double — Un circuit 
produit nos trois points dans cet­
te partie — Pour les amateurs 
qui se sont rendus à Sorel, la 
quatrième partie de la série a 
été aussi enlevante et excitante 
que la deuxième a été décevan­
te. — Des changements sur l'a-

(par R. O. Desjardins)
* «. •

vaux ont choisi la piste de l'hô- _
tel Bouvrette pour leurs “proté- lignement ont permis un rallie- 
gés" parce qu'ils considèrent cet-1 ment et une victoire." 
te piste comme la plus appro­
priée pour décider d'un cham­
pionnat québécois.

Donc si la température le per­
met ce derby sera corru le 8 oc­
tobre 1950 et pour plus amples 
détails lise/ "L’Avenir du Nord” 
la semaine prochaine.

n_I_ nr.......... 1 tionnée. Elle voyageait dans un
1 OUl 16 DUj S rQriTl camion conduit par M. Wilfrid

joute de la série finale pour la 
possession du trophée Nantel 
emblème du championnat du 
baseball junior à St-Jérôme.

Trois lanceurs paradèrent pour 
le club d'Aubry, Paradis, Rioux 
et Lachance se succédèrent au 
monticule pour voir enfin le 
club du Sportman Clovis Lccoué 
die égaliser les chances.

Au début de cette joute les 
deux clube firent du beau jeu 
pour donner satisfaction à 1 as­
sistance. Les hommes de Lucien 
Gingras s’assurèrent de la partie 
à la cinquième manche en comp­
tant quatre points. Au commen­
cement de cette manche Maurice 
Prud'homme qui avait frappe- 
un hit était sur les coussins a»ec 
Bertrand; Charrette frappa un 
double pour produire on point, 
deux autres coureurs furent a-1 
menés sur les buts et ce fut au | 
tour de Jean Labclle de frapper

compta a toutes les manches.

II augmenta son avance avec 
deux points dans la cinquième 
manche. Les hommes de Gingras 
comptèrent également deux 
points dans la sixième, dans la 
septième, un dans la huitième 
pour un total de 11 points dans 
la joute.

Pour le Lccouédic, Guy Ra- 
gault fut le lanceur gagnant; il 
accorda six coups surs, retira six 
frappeurs sur des strikes, et ac­
corda également cinq buts sur 
balles. A l'offensive Maurice 
Prud'homme et Jean Labclle ont 
dirigé l'attaque avec chacun 2 
Coups sûrs dont un double de 
Labelle; Ragault, Germaine, Da- 
oust, Charbonncau. et Charcute 
brillèrent avec chacun tin coup 
sur.

Pour le club de Raymond Au­
bry, trois lanceurs paradèrent au 
monticule. Paradis, le lanceur

Un chèque au montant de $2, 
500. a été présenté au Boy’s Farm 
and Trainig School, de Shawbrid 
ge, par les membres du Club Ro­
tary de M intréal, ces jours der­
niers. Cet argent sera utilisé 
pour ré'tarer le chalet Lewis de 
l'ét bassement, chalet qui avait 
été construit en 1918 grâce à la 
généros té du club Rotary.

Plusieurs des membres du
C1 il» et leurs épousés s étaient

Brien, 39 ans, 2159, rue De Bien 
court, à Montréal, quand la por-~ 
te du véhicule s’ouvrit soudain 
accidentellement et la septuagé­
naire f Jt projetée sur la chaussée 
et écrasée à mort sous les roues 
de la lourde voiture.

rendus au camp de Shawbridge 
a cette occasion. Le chèque a é- 
te présenté par M. Earle-T. Moo­
re vice-président du club, et ac­
cepté par M. James Webb, direc­
teur de l'établissement.

Chute mortelle

Au club
de chasse 

et de pêche
Grande soirée Salon de l'Hôtel 
Maurice à St-Jérôme mardi le 26 
septembre à 8hrs p m. Les mem­

bres seulement sont admis

Mme Maurice Brien, 70 ans.

Il nous fait plaisir, après trois 
mois d'inactivité de votre asso­
ciation, à cause du temps des va- 

dequi habitait le lac Quenouille, à cances. tie vous revenir avec une 
Saint-Faustin, dans les Laurenti- série de soirées oui nous som- 
des, a perdu la vie, vers 9h.30 di- r mes certains, sauront vous plaire.

Comme début nous avons eu 
la main heureuse, en obtenant

manche matin, lors d’un accident 
qui se produisit a i moment où 
elle était en route pour aller as­
sister à la messe, en l'église pa­
roissiale de la municipalité men-

A l’offensive Guv et Paul Cor-

comme premier programme de 
vues, toute une série de films qui 
vous sera présentée par la com­
pagnie Carling dont le représen­
tant à St-Jérôme est M. Larose. 

Nous aurons en plus le plaisir

Le club local est venu à un 
cheveu de l’élimination diman­
che dernier à Sorel. Le Club de 
l’endroit avait en effet obtenu 
un gain contre les nôtres au 
compte de six à trois dans la 
troisième partie de la série trois 
de cinq, prenant ainsi les devants 
avec deux victoires contre une 
seule défaite. Dans la partie sui­
vante également jouée a Sorel, 
nos adversaires menaient ' par 
cinq a un au début de la neuviè­
me manche et la saison semblait 
bien terminée pour les nôtres. 
Mais dans un effort suprême et 
et en dernière instance, effort 
qui caractérise bien le St-Jérôme, 
nos porte-couleurs ont réussi un 
superbe ralliement pour comp­
ter quatre points dans la manche 
finale et ainsi égaliser le pointa­
ge. Un autre point réussi dans 
la dixième manche donna l'avan­
ce aux nôtres au compte de six 
à cinq. Le dernier voyage au mar 
bre du Sorel fut marque par 
deux superbes jeux défensifs de 
la part de Maurice Guérin et de 
Bob Craig. Ces deux derniers ai­
dèrent grandement Vaillancourt 
à maîtriser les dangereux frap­
peurs du Sorel pour terminer 
■cette partie et ainsi s'assurer le 
droit de rencontrer le Sorel de 
nouveau dans une cinquième 
partie ici à St-Jérôme, samedi à 
2.30 heures P.M.

Il demeure toutefois un dou­
te quant à nos chances de passer 
en finale. Si par hasard la tempé­
rature était inclémente et que 
nous serions dans l'impossibilité 
de jouer samedi, le règlement du

semisemi-finale, débutera diman 
che le 2 septembre.

A l’heure où ces lignes sont 
écrites, il nous est impossible de 
dire si ia série débutera ici ou à 
Valleyfield. A. cause de circons­
tances incontrôlables, il appert 
que le Valleyfield ne pourra jou­
er chez lui dimanche prochain. 
Si ce fait est confirmé, les deux 
premières parties auront lieu ici 
dimanche le 24. A tout événe­
ment. nous prendrons les moyens 
pour informer le public en 
temps et lieu.

Voici maintenant un court ré­
sumé des deux parties disputées 
à Sorel dimanche dernier:

Dans la première partie Sorel 
a pris les devants dès la manche 
initiale lorsque Duval frappa un 
circuit bon pour deux points. Un 
deux-buts, un sacrifice et un sim 
pie permirent au Sorel d'ajouter 
un autre point dans la manche- 
suivante. Dans les troisième, 
quatrième et sixième manches, 
nos adversaires croisèrent le mar 
bre une fois dans chaque man­
che, prenant ainsi une conforta­
ble avance de six à zéro. A la 
huitième manche, deux buts sur 
balles à Tanguay et à Marcil sui­
vis d'un circuit produisirent trois 
points pour les nôtres. Il est i­
nutile de dire qui a frappé ce 
circuit, tout ie monde le sait. La 
neuvième manche n’a apporté 
aucun changement.

La deuxième partie commen­
ça quinze minutes après et en­
core une fois nos adversaires pri­
rent les devants en comptant un 
point dans la permière manche. 
Ce n'est qu'à la quatrième man­
che qu'ils réussirent à augmen­
ter leur avance à trois à zéro. 
Deux manches plus loin, deux 
autres points étaient comptés sur 
une erreur monumentale. A la 
huitième manche, les nôtres 
comptèrent leur premier point. 
Craig ayant été retiré sur un long 
coup au champ centre, Larry 
Beauchamp suggéra à T. Malfa- 
ra d'envoyer Larivière frapper à 
la place d’Alfie Malfara, qui ne

M. J. RYAN, PIONNIER DU
SKI LAURENTIEN, EST MORT

LE BIENFAITEUR DU MONT-TREMBLANT 
22e ETAGE, A NEW-YORK

TOMBE DU

un double pour cette fois deux débutant, accorda en 4.5 manches ! beil brillèrent avec chacun deux d'avoir comme conférencier M. total des points s'appliquerait en j connaissait pas une bonne jour-
points. Le quatrième point fut 
complété sur un mauvais juge­
ment du lancerr avec un hom­
me au troisième et un seul hom­
me de retiré G. Mouette fut re­
tiré par un roulant au lanceur 
qui envoya au premier pour le 
retrait, mais celui du troisième 
compta le quatrième. St-Jérôme 
compta un point dans la cinquiè-

cinq coups sûrs, retira trois hom­
mes sur des strikes et accorda 
lieux buts sur balles; André Ri­
oux en 2 manches et deux tiers 
accorda quatre hits, retira un 
frappeur, et en fit autant sur les 
balles; le dernier, lanceur André 
Lachance, accorda un hit, retira 
un homme sur des prises, et en 
passa un sur îles balles.

hits, tandis que Robert Lascelles , Panet Raymond, représentant de 
et Jean-Marie Paquette frappé- la Compagnie Canadian Brewe- 
rent deux simules chacun. 1 ries, qui saura vous intéresser sur

La prochaine joute sera décisi- j 
ve; la date en sera annoncée sa­
medi après-midi, lors de la jou- , 
te du St-Jérôme Senior. Nous 
pensons pour notre part que cet- 1

la protection de notre faune Lau- 
rentienne.

Soyez un vrai Sportsman. 
Prévenez les Feux de Forêts. 
Conservez la Faune et les Res­

te joute sera disputée Dimanche sources Naturelles.
Fernand I juzou, sec. qui

cette circonstance et le St-Jérô­
me se trouverait automatique­
ment éliminé; le score total des 
quatre premières parties étant 
Sorel 24 et St-Jérôme 23.

En supposant que St-Jérôme 
triomphe du Sorel, samedi, la 
série finale contre Valleyfield 

a triomphé du Lachine en !

Lë CARNET
ve

JEAN
BRICOLÉ

Si tout 1«* monde avait sa petit*» 
maison ?t ia campapnu *. les relations 
humaines en seraient certainement 
améliorées. I-o* K<*ns seraient trop 
occulta, l'imagine, à prendre wnn ne 
leur terrain pour se chercher querelle. 
Quelle satisfaction, en effet, de vivre nu 
milieu d’un décor art istiqms Quelqties 
arbustes et buissi '
sent souvent pour modifier complète­
ment I*aspect <le votre propriété 
c'est justement le temps d elle 
t rnnsplnntnt ions.

fssuyoz vos piedi, S.V.r.
Il n'eut que trop humain (le chercher a 
remettre nu lemlemnin ce qu iinn a p;e 
, nvie rtc faire le jour meme. Voici un 
travi.il qu'il me faut entreprendre sans 
pluH larder ... ne serait-ce que 1'»“' 
rendre lit vie plus heureuse n ma tendre 
moitié”, t'Inique Toia que je revien. 
travailler au jardin, je laisse ave. m. s 
, liaussures des traces boueuses dans la 
cuisine, malgré toutes les présautions 
que je J.ren.u. de vais donc nu plu» tf 
installer un décrottoir a coté de I

et
effectuer les

T

§

U
&

née, et Larivière fut sauf au pre­
mier but sur une erreur de St- 
G-érmain. Guérin lui permit en­
suite de compter à l'aide d'u 
solide deux-buts. Lorsque St-Jé­
rôme s'amena au bâton dans la 
dernière manche ce fut avec u 
deficit de quatre points, mais a­
vec la ferme intention de coin­

, battre jusqu’au bout. Ménard 
t suite de compter à l’aide d’un 

gence et il frappa un deux-buts, 
Vaillancourt suivit et fut retiré 

i sur un coup au champ gauche;
! Suga, Munro, Craig et Larivière 
suivirent avec des coups sûrs, 
produisant quatre points et éga- 

i lisant les chances. Les estrades 
qui s'étaient à demi vidées au 

i commencement de cette manche 
furent aussitôt remplies car tous 
les spectateurs revenaient à leur 

, siège. Dans la dixième manche 
Guérin reçut un but sur balles, 

I se rendit au deuxième sur un 
; hit de Bellemare et croisa le 
! marbre sur un autre hit par Su- 

ga. Le premier homme des ad- 
'ersaires au bâton dans la deux­
ième moitié de cette manche

M. Joseph B. Rayan, hôtelier 
millionnaire de Mont-Tremblant 
dans les Laurentides québécoi­
ses, est mort, le 12 septembre, 
d'une chute de sa chambre au 
22e étage, d’un hôtel new-yor­
kais.

La police dit que le corps a 
j été positivement identifié par un 
| ami qui a donné le nom cl'Alex 
! Stevenson, domicile à New- 
I York.

Un détéctive a dit qu’il est 
tombé ou a sauté de la fenêtre 

j de sa chambre à l’hôtel War- 
I wick. Il n'y eut pas de témoins, 
j Le corps a été trouvé sur le cô- 
j té Avenue of the Americas (6e 
j avenue) de cer hôtel situé à la 
j 54e rue.

Arrivé en auto du Québec, 
Ryan s'était inscrit lundi soir, 
à l'hôtel. Un permis de condui­
re indiquait qu'il était né à Oak 
Ridge, Virginie. La police n’a 
trouvé aucune note dans sa cham 
bre.

Rayan, apparenté à feu Tho­
mas Fortune Ryan. riche finan- 

| cier de Philadelphie, fut un de 
deux qui contribuèrent le plus 

1 à développer le ski dans les Lau­
ren tides.

I
DE PLUSIEURS MILLIONS 
UNE DEPENSE

i . .
Il avait déjà évalué ses cons- 

tractions dans les montagnes à 
S 3,500.000.
Mont Tremblant a appris, avec 

chagrin la mort d’un de ses plus 
grands bienfaiteurs, Joseph. B. 
Fortune Ryan.

C’était ici Joe Ryan, un hom­
me qui avait hérité de sa famille 
à Philadelphie, avait gravi le 
plus haut des pics laurentiens, 
il y a 12 ans, considéré le pays 
et fondé ensuite un domaine de 
ski sans rival dans l'est du Ca­
nada.

"Il sera grandement regretté",

; frappa un deux-buts, mais fut 
retire sur un jeu magnifique de 

j Guérin alors qu'il tentait de se 
' rendre au troisième sur un coup 
de Lauzière. Allard frappa en- 

■ suite un long ballon dans le 
champ gauche et Craig s'empa­
rant de ce coup fit un lancer 
parfait au premier but pour 
compléter un double jeu et ain­
si assurer une victoire aux nô- 

j très.
Voici les "line scores" de ces porties: 

1ère partie 
: St-Jcrôme 000 000 030 3 4 3
î Sorel 211 101 00* 6 10 0

St-Jcrôme: Ménord. Marcil (41 et 
' Sculione Lanoix (7)
| Sorel: Lotour et Gollin.

2cme partie
St-Jérôme 000 0000 014 6 12 2 
Sorel 100 202 000 5 13 2

St-Jérôme: Vaillancourt et Lanoix,
Bouliane (10).

Sorel; Bourbeau. Lalande (91 et Gal- 
lin.

a dit M. l'abbé Charles-Hector 
Deslauriers, curé du Mont Trem­
blant, qui avait officié à la bé­
nédiction des diverses entrepri­
ses Ryan.

C’est M. le curé qui a eu la 
charge d’informer Mme Mary 
Ryan de la mort de son mari.

Ryan avait 45 ans. On sait 
qu’il voulait vendre son domai­
ne qui comprenait des milles de 
monrepente. Les grands travaux 
ordonnés par Ryan avaient four­
ni du travail aux citoyens locaux j 
qui, avant l'arrivée de Ryan, ga- ? 
gnaient leur vie sur de maigres ; 
fermes ou dans les exploitations ! 
forestières.

Leurs revenus étaient passable- ■ 
ment saisonniers et M. l’abbé 
Deslaur.'ers avait souvent loué 
Ryan d’avoir procuré un gagne- 
pain régulier aux montagnards.

Il y a une couple d''années, 
lorsqu'il ouvrit son nouveau 
monte-pente sur le flanc nord du 
Mont I remblant, il expliqua 
pourquoi il s’était établi ici.

Le jour où je grimpai pour 
la première fois ici, il y avait 
cinq pieds de neige. Je jugeai 
alors que la vue était magnifique • 
le pays très intéressant et qu’il 
fallait en tirer quelque chose. Je 
décidai que je pourrais peut-ê­
tre faire quelque chose.

Après avoir aménagé des 
courses de skis comme le fameux 
mille au vol”, ii construisit une 

centaine de bâtisses dont une é­
glise et le ''Chalet des voyageurs 
pour le skieur qui ne vient qu’u­
ne journée et ne peut se permet­
tre les frais plus élevés de la 

' grande loge. Il calculait que 80 

pour cent des occupants de la 
grande loge étaient des améri­
cains, tandis que 80 pour cent 
des skieurs étaient de jeunes Mon 
tréalais.

M. Ryan avait, dit-on, dépensé 
près de 4 millions et demi pour 
aménager sa mc-cque des skieurs.
Il avait personnellement dirigé 
la construction sur une longueur 
de trois milles et demi d’aides 
mécaniques pour les skieurs en 
quête des sommets.

( Lary O'Brien, chroniqueur 
sportif montréalais et ancien di­
recteur de publicité pour Ryan " 
disait que c’était l'homme qui a­
vait le plus fait personnellement 
pour le développement des Lau­
rentides, sauf évidemment le cu­
ré Labelle.)

Abonnez-vous à 
L'Avenir du Nord

ESSUYEZ VOS PIEDS ! ^
LA LAME D'UNE VietL-LE 6ECME 
OU D'UISJE HOUE PEUT ENCORE 
SERVIR

POU6ERAte ou BOITE

dol)R. LA (5RAt^„P?.„ «I. Xao» L'.NTéR.EUR PEUT ETRE DOUBLE

À. PLEURE

FENETRE

LES VIEUX PLATS A GATEAUX
— UNE POlô peiNTS-SONT L'IDÉAL 

POUR PAIRE POUSSER CACTUS BT 
PLANTES NAINES».

imrte d'en arrière, avant île coinpai
tribunal de réconciliation 

•le compte fabriquer co décrottoir aver 
li* fur a une v irille

pnrmtn(•Il HIlil'IL', - •
devant un

fa brin u
bêche

Un jardin intérieur
la- travail du jardinier sera bientôt cou- 
liné entre quatre nuira. N ot.'i don. doit 
idées que je me j.rojs.se de 
exécution, de possédé une large 1- n 

imnorainique" qui encadre un payant,' , 
enchanteur en été, lorsque le .
••n fleurit mni« qui, l'Invar, n 
intérêt, médiocre. Kn installant 
belle longerai.', je connaîtrai les J< 
d’un jardin en plein hiver, de ‘"m'\ 
aussi confectionner, daim des plat». " 
jiolits jardins miniature. Vous po 
essayer cela vous même en vous ins|n 
rant du dessin ci-contre.

Une discothèque
Si voua possédez un vieux piano <l"> ;
•‘fini «on temps”, vous Jioiivcz. eniot" 
l'utiliser en le Irnnslbrmnnt en dis.» 
t là-que ou en bibliothèque. Apres i -
modifié la caisse de façon “PPJpçne - j: 
donné au liais un nouvonu fini, ,
serez surpris du peu d'argent que 
travail vous aura coûté.

LONGUEUR — A-tO"
JABS6UR — '°''
HAUTEUR — <2>'’

COINS ’.PIN-
pieo & 
lattes

— 2."
_ i/A“ *1 V'*"

D'UN CONTRE-PLAQUe oe VA*

er ORNE DE LATTES- 
PLAT GALVANISÉ PEU PROFOMC 
POUR TENIR L'EAU. GRAVIER 
POUR LE DRAINAGE.
SOL : SABLE, TERREAU 
HUMUS BIEN MELANGES-

ABR! oe JARDIN OU 
dortoir pour enfant
CONSTRUIT Avec- DES
planches provenant
PE CAISSES D'EMBALLAGE. 
dimensions :

• 0.kÇ>' ; 6'ê>" DE HAUT

to1 *ti* ; 7* pe haut

IL RENFERME ENCORE”
\L * DE LA MUSIQUE l

LA PLACE DU VIEUX PIANO N'EST PAS AU RE&UT

Cette annonce fait ^/^Men'praVque» ni.v personnes qnt 
fournir ,mont,té 'l‘\ ' , ,,oi.r ngréme,. ferleur foyer

<i effect tier de ni, n,‘y''.-'pratinucs paraîtront dans TOr7'O^n. Je rnarup.es pas

. série de réclames destin,tes d

I,.s prochains nurri 
,/e les lire.

UNE'SiRIE DI CONSULS PRATIQUES ' . ... .
PRfSENîiS PAR ~ " •’ '

• — '.tf -S '* t f
COMME SERVICE AU PUBttC

i
NEW METHOD ENRG.

$50 à $1000
• Empruntez de Household 
Finance sur votre seule signa­
ture. sans endosseurs ni garanties 
négociables. Notre spécialité: 
prêts rapides pour toute raison 
valable. 3 familles sur 4 préfèrent 
le service prompt et amical da 
Household Finance. Venez ou 
téléphonez dès aujourd'hui!

Montant 
du prêt

No do 
mois

Versement
mensuel

$101.68 6 518.00
$214.79 12 $20.00
S490.46 18 532.00
S700.58 24 $36.00

LA PUIS IMPORTANTE ET 
IA PLUS ANCIENNE MAISON OE PRÊTS 

DOMESTIQUES AU CANADA

HOUSEHdl»
M. Mousseau, gérant

403 ru» St-Goorges 
Otuxlèmo éfag» Téléphona J640 

ST-JÉROME, P.O.
d* bur^aut 9 à 5 ou sur renû»r-voui 

*rifs consentis aux ciloytns des villes robinet 
APrviii «or 72 ANiics u txrttiiNCK

241, RUE ST-GEORGES,

vous aidera à rafraîchir vos vê­

tements pour la période 

des vacances

^ Pour un nettoyage parfait 
et une livraison rapide

Signalez 4331

ST-JEROME

'm

€

Rrosscau & Marchand
-------LTE E--------

Vendeurs pour le district 

AUTOMOBILES:

Chevrolet et Oldsmobile
CAMIONS:

Chevrolet et Maple Leaf 
PIECES ET ACCESSOIRES

authentiques G.M.C.
•

Tel. : 3758
977, rue Labelle, Saint-Jérôme
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LE COIN DE STE-ADELE

A PROPOS DE L EGLISE DE 
STE-ADELE — Dimanche fui 
tenue à Ste-Adèle une assemblée 
très importante des marguilliers 
tt des Francs-tenanciers. Cette 
nombreuse assemblée fut prési­
dée par M. le curé A. A ibin.

La question a l'étude était de 
connaître et de déterminer s'il 
y avait lieu de changer le site ac­
tuel de l’église paroissiale et si 
non. s'il fallait réparer l'église 
actuelle ou en construire une au­
tre.

/VSVV-VSSAAAA^AA^.

été discute dans une assemblée 
précédente. Puis il présenta 
l’assemblée une esquisse

CONGRES DES CHAMBRES DE ! Succès de
COMMERCE A STE-ADELE i'épluchette de

STE-THERESE, DOTEE D'UN ARENA

Le Congrès régional des Cham- 
à b res de Commère-, laurenticnnes 

d'une ! fut un vrai succès. C'est en effet.
nouvelle eglise tracée par M. Le- le dimanche 1 septembre, au 
mie ix, architecte. L'on fit circu- Ste-Adèle Lodge que île nom- 
lcr cette esquisse ressemblant à ' breux delég tes ties Chambres de- 
une nou*clle église St-Thomas- i Commerce se réunissaient à Ste- 
Apoire, construite à Montréal Adèle.

M. le curé Aubin prit la pa­
role et rappela ce dont il avait

sur le boulevard St-Laurent. Sui­
vant l'estime présenté par M. Le­
mieux si elle était construite il 
en coûterait pour cette église 
contenant 610 places et autant 
au sous-sol. la somme de S! 85,- 
(XX) i S190,000.

Le brûlant projet de la route 
transcontinentale qui affecte 
grandement notre district fut 
mis à l'étude-. Le développement 
de la route Abitibi - Mont-Lau­
rier fut également traitée. L'n

M. Auguste Oaimet prit la pa-

Toujours un bon programme

St-JérômeTel.: 4388

L'endroit où me; lie îr spectacle!vous verrez
Vendredi, Samedi 22, 23 septempre

BEN JOHNSON -- JOANNE DRU
Ç -LH "5 SK ttl i r 5iî:

dans

"WAGONMASTER"
aussi

ROBERT WALKER —JOAN LESLIE
dans

SKIPPER SURPRISED HIS WIFE
Dim., Lun., Mardi, 24,25, 26 septembre

Deux Superbes Films en Français

4

m
f

et au meme programme
FRED MocMURRAY — AVA GARDNER

SINGAPOUR
en français

en plus du programme régulier

ATOM MAN vs SUPERMAN
ePISODE No 2

Mercredi, Jeudi,
G REGORY PECK

dans

role et se dit en faveur d'une e- 
glise centrale, mais il n’avait pas 
de place déterminée à présenter 
pour faire suite a son projet. Par 
la suite M. F.-X. Moisan expli­
qua longuement son projet qui 
consisterait a bâtir sur la route- 
nationale No 11, une grande e- 
glise paroissiale, pourvue a ses 
abords d'un grand terrain de sta­
tionnement. Céder â un tel pro­
jet serait laisser le site actuel de 

, l'église paroissiale.
M. J.-L. Desjardins, notaire, roux. Blain. 

présenta donc le contrat de l’ho- I boiron. L.-P. 
notable Rol-crt Morin, passé avec 
ies autorités de la fabrique d a­
lors. en date du 23 juin 18-i9. Il 
lut le dit contrat par lequel le 
terrain du lot No 32, terrain ac­
tuel de l’église, était cédé gratui­
tement à la fabrique de Ste-Adè­
le pour des fins religieuses seu­
lement et de- plus il est stipulé 
q l'advenant la cessation d'occu­
per ce terrain pour le service re­
ligieux, le dit terrain devrait é- 
tre remis à la succession de M. 
l'honorable Robert Morin.

rapport sur les activités des dif­
ferentes Chambres de Commerce 
représentée fut porte à la con­
naissance îles membres du con­
grès. Et pour clore les discussions 
de la conférence présidée par M. 
Oscar Blain, de Ste-Rose, l'on 
procéda â l’élection d'un nou­
vea i président et d’un nouveau 
secrétaire régional. Ct-s doux élus 
auront droit aux élections tenues 
au Congrès Provincial, à Toron­
to, les 2 t. 25, 26 et 2~ septembre 
prochains.

M. Godard fut élu président 
regional des Chambres de Corn- 
merce Laurcntiennes, et M. Jac- j 
ques Guay, de Ste-Adèle. fuc 
nomme â l'unanimité, secrétaire i 
des Chambres de Commerce Lan- ' 
rentiennes.

Cette conférence se déroula 
tandis que les dames des con- j 
grossistes so is l'habile charge de J 
Mlle C. Seney étaient conduites i 
a 1 Hôtel Chanteclerc a Cocktail 
offert par la Chambre de Corn- 
merce de Ste-Adèle. A ce cocktail ; 
assistèrent Mmes Goddard, Le­

V Râtelle. R. Li- 
Barbtau, J. Guay. 

H. Delivle, E. Balthazar, M. Lu- 
pien, E. Deslauricrs, E. Collette. 
Mlles J. Aubert et R. Aubert,

blé dinde des Ch.
L’épluchette de ble d inde an­

, nuel'c des Chevaliers de Colomb 
[ qui avait lieu samedi soir der- 
j nier a remporté- un grand suc- 

cè-s. Plus de 300 personnes a­
vaient envahi la grande salle des 
C. de C.

Voici une esquite de l'Arcna que l’on érigera sur les terromsdu petit séminaire à Sainte Therese Les plans sont de ! or 
chitcctc Lucien Rcbillord et les travouv on» été confiés i un entrepreneur de Longueuil, pour lj somme d'environ $75.000

Vers 10 heures, après avoir 
danse avec entrain, on procéda a 
un petit jeu oui consistait à trou­
ver un epi de blé d inde peint 
en rouge a i milieu d’une pleine 
boite d’enis. La jeune fille qui 
trouva cet epi, Mlle Leon ne
Ri vest, fut couronnée reine de | ____

au congres des jeunes liberauxlier de la charmante reine.
M. C. Lecouédic a fait cuire |

le blé d'inde qui avait été payé I PLUSIEURS ORATEURS DE MARQUE ADRESSERONT LA 
par MM. Beauséjour, de C A.
Lorrain et Fils Inc., A. Bea i- 
champ. du restaurant du Nord. 
Hervé Trudel, J. Robert, distri­
buteur de Coca-Cola et P. Locus, 
plombier. Les chaudrons de cuis­
son et le beurre étaient fournis 
par M. F. Casavant, propriétaire 
de la Crémerie St-Jérôme. Les 
prix de présence avaient été of­
ferts par MM. J. D. Desjardins,

PAROLE AU COURS DE l’APRES-MIDI DI 22 SEPTEM­
BRE. AU CONGRES DE LA FEDERAI ION DES JEUNES 
LIBERAUX DU QUEBEC, AU CHATEAU FRONTENAC

sera

Mmes Andre D issault. fl. Cou- Jacques Beaulieu et Isidore Au-

Le vendredi après-midi 
consacré â l’adoption des pre­
miers rapports des comités des 
résolutions et d’organisation po­
litique; les resolutions et les mo­
tions relatives a l'organisation 
qui seront soumises aux congres­
sistes proviennent des différents

tuteurs parleront brièvement de­
divers aspects de la politique- 
courante. Comme le thème de 
cette première journée du con­
grès est la "Justice Sociale", ils 
établiront la relation qu'il peut 
y avoir entre les problèmes qu'­
ils considéreront et les solutions

Cest alors que M. J -A. Mac­
Donald présenta la motion sui­
vante: "je propose que l'on por­
te un vote pour savoir si l'égli- 

1 se doit changer de site ou rester

sineau, L. Aubert. S. Malo, J.-P. 
Faille. Raymond- Mme M. 
Walsh, F. Montplaisir. Mules C. 
Seney et Bernier, Mme H.-P. Va- 
üquette et cuicki ies autres.

La journée se termina par un ; 
banquet au Ste-Adè’e Lodge. Ce ! 
banquet fut présidé par M. le 

1 cure A. Aubin de Ste-Adèle qui ; 
avait tenu par sa présence assu- 

! rer la Chambre de Commerce de 
( Se-Adèle de toute son estime et i 

son entière collaboration. A la 
table d honneur outre M. le c i­

j ré l’on remarquait la presence 
I de M. A. Valiquette. nuire du 

1 village de Ste-Adèle

gcr. Les Chevaliers de Colomb 
ont offert les prix au roi et a la 
reine, de même q le 5 prix de 
consolation.

groupements de jeunes libéraux qu'offre un veritable programme 
et en particulier des associations de ustice sociale, 
des districts de Montréal, de 
Quebac et des Cantons de l'Est;

Cette soirée attira non seule­
ment un grand nombre de per­
sonnes de St-Jérôme. mais aussi 
de Ste-Anne des Plaines, St-Jan- 
v ît-r, Ste-Scholastique et même 
Mont-Laurier; c'est donc dire 
que les Chevaliers de Colomb 
ont une haute réputation comme 

I organisateurs de fêtes.
Gaston Importe

au meme endroit . Immédiate- i vinage tic Me-AUele et son epou- 
ment M. F.-X. Moisan proposa se, M Claude-Henri Grignon- 
un amendement â cette derniere president de la Commission sco- 
proposition amendement par le- !aire et membre de la Chambre 
quel il supposait a la proposi- ; ,je Commerce et son épouse, M. 
tien de M. J.-A. MacDonald, j Goddard, president régional des 
L on passa au vote cette contre - Chambres de Commerce et son
proposition qui ne rallia les suf­
frages que de 5 francs-tenanciers. 
Un vote f rt alors pris pour re­
pondre a la proposition de M. 
J.-A. MacDonald. Presque la to­
talité des francs-tenanciers pre­
sents votèrent en faveur de lais­

! ser l'église paroissiale au même 
! c-ndroi* I! restait a savoir s'il fal-

épouse M. Oscar Blain, ex-prési­
dent et son épouse, M. Roland 
I-iboiron. président .de la Cham­
bre de Commerce de Ste-Adèle ! 
et von épouse, M. A. Râtelle, i 
président de Ste-Agathe et son 
épouse. M. Meilleur, président à 
St-Jovite et son épouse, et M. 
Leroux, président de Lachute et

lait reparer l'église actuelle ou ! scn tp0 ise.
en rebâtir une nouvelle et c'est M A Valiquette en une brève
alors que 1 on proposa d ajour- j allocution assura les membres
ner à 15 jours pour permettre a 
la fabrique de faire les demar­
ches auprès de compétences, 
pour connaître laquelle des deux 
solutions serait la plus avanta- 

■ geuse tout en étant la plus satis­
faisante.

des Chambres de Commerce de j 
l'entière collaboration du Con- | 
sol municipal de Ste-Adèle c-n- ' 
vers ia Chambre de Commerce | 
locale. M. Oscar Blain, ex-prési-

ten.
-1-5: Spy Hunt avec Howard 

Duff, Marta Toren; Anna Lucas- 
ta avec Pa dette Goddard, B. 
Crawford.

6-7: Fortunes of Captain Blood 
avec Louis Hayward, Joan Ben­
nett; Woman on Pier 13 a»ec Ro 
bert Ryan. Laraine Day.

8-10: Le Fils de Monte Cristo 
avec Louis Hayward. Joan Ben- 
net; L’Homme d’Octobre: avec 
John Mills. Joan Greenwood.

11-12: Winchester 73 en cou­
leur avec James Stewart, Shelley- 
Winter; Stella avec Ann Sheri­
dan, Victor Mature.

13-1-*: Return of the Frontiers 
man en couleur avec Gordon Mc­
Rae; Where the Sidewalk Ends 
avec Dana Andrews, Gierne Tier 
ne y.

d autres sont soumises par des 
* jeunes libéraux qui désirent met­

tre de l avant certaines idées per­
sonnelles sans obtenir préalable­
ment l'appui d'un groupe orga­
nisé- Les comités concernés fe­
ront leurs rapports après avoir 
compilé ces différentes motions 
et resolutions.

Entre ces différents rapports, 
les congressistes a iront l'occa­
sion d’entendre M. Lionel Ross, 
député provincial de Verdun, 
MM. Guy Roberge, Armand Syl­
vestre, William Morin et Jac­
ques Dumoulin, anciens députés 
provinciaux et MM. Clarence G. 
Quinlan et James Cleary. Ces o-

Jn sait que le soir mémo, à 
«.•lires, il y aura, toujours au

Château Frontenac, une grande 
assemblée â laquelle est conviée

banquet, mentionnons S. H. Ii 
maire^lorace Boivin de Granb) 
M. C.-H llanson, president di 
i'Association des Brasseries et 
Mme Hanson, M. Paul Gouin. 
conseiller du gouvernement pro­
vincial en matière artisanale, Co­
lin Haworth, Jacques Girouard. 
Gilles Desroches, Jean Clavel, 
Bernard Brouillet, Philippe Hur- 
teau, Louis Trudel, Don Brown. 
René Km, Jean Marion, G.-H 
Gonthier, Claude Mélançon et 
|t-an Marchand, directeur îles 
relations extérie ires des princi­
pales compagnies de la province. 
L. FL Robidoux, rédacteur en 
chef de la Tribune, de Sherbroo­
ke et I Marc Deneault, directeur 
de l'information à ce même jour 
nal.

la population de cette province
et en particulier celle de la ri 
gion de Québec. M. Georges- 
Emile La pal me sera l’orateur 
principal de cette réunion.

La population est également 
invitée a assister au grand ban­
quet qui aura lieu le samedi soir 
a 7 heures et auquel l'Honorable 
G.-Edouard R infret, ministre dis 
postes, adressera la parole; on 
peut se procurer des billets pour 
ce baniniet en s'adressant a l'or­
ganisation libérale, 
St-Pierre, Québec.

-si

Communiqué.

ADRIEN BEGIN, REELU A LA
PRESIDENCE DES HEBDOS

Plus lie cent quarante person­
nes, représentant 62 hebdoma­
daires ont assisté au dix-huitiè­
me congrès annuel de l'Associa­
tion des Hebdomadaires de lan­
gue française du Canada qui s'est 
terminé dimanche après-midi a 
Magog.

50 ans de mariage 
de M. et Mme 

Théo. Larose

15-1": Les Deux Nigauds Sol­
dent régional appuya sur l'édu- j dats avec Abbott et Costello;

Madame Parkington avec Geer 
Garson, Walter Pidgeon.

cation du public en ce qui a 
trait a la collaboration pour l’a­
mélioration.

27, 28 septembre

St-Sautcur-des-Monts, — (Spé­
cial ). Ces jours derniers, M. et 
Mme Théophile Larose ont célé­
bré leurs noces d’or.

Après une messe d’actions de 
grâces eut lieu un banquet à l’au­
berge Larose. A la table d'hon­
neur, on remarquait M. le curé 
'c-upin et l’abbé Coulomhe, vi-

; M. l'abbé Arsène Aubin, curé 
i de- Ste-Adèle, égaya la réunion 
! par ses fines réflexions et SJt en 
| langage parabolique faire com- 
I prendre l'importance d'une 

Chambre de Commerce bien di- j 
rigee dans notre société actuelle, j 

Pour terminer M. C.-H. Gri- 1 
gnon, président de la Commiv

GUNFIGHTER
aussi Xs

DEAN STOCKWELL — SCOTT BECKETT
dans

// U â DD V V F A D r //

18-19; Eagle and the Hawk en 
couleur avec John Payne; No 
Man of her Own avec Barbara 
Stanwyck, John Lund.

20-21: Tarzan and the Slave 
Girl avec Lex Barker; Champa­
gne for Caesar avec Ronald Oil­
man, Celeste Holm.

22-2-4: Du Burlesque â l'Opéra 
en couleur avec Katherine Gray-

Ce congres, q iî a débute ven­
dredi midi, fut tenu sous ia pré­
sidence de M. /Adrien Bégin, dc- 
Lévis qui fut réélu president des 
hebdos pour une seconde année.

Vendredi après-midi les con­
gressistes ont visité les usines de 
la Dominion Textile â Magog 
et furent ensuite reçus a l'Hôtel- 
Union par M. Blair Gordon, pré­
sident de la compagnie.

Samedi les congressistes furent 
reçus par la Cité de Magog au 
New Magog Lounge, où S. H. le 
maire Ernest Simard souhaita la

sion scolaire tint a rappeler cer- femme avec Charles Boyer, Ann 
tains faits de sa vie écolière et 
Surtout les deux raisons qui l’on
porté à prendre rang parmi les 25-26: Our Very Own avec 
membres de la Chambre de Farley Granger, Ann Blyth,
Commerce de Ste-Adèle.

Cette journée mémorable dans 
les annales de la Chambre deLes jubilaires étaient entoures ... . .

de leurs six filles: Mme Wilfrid ' Commerce de Ste-Adele, întt-res-
Francœur (I-éontine), Mme Ar

HAPPY YEARS
en Technicolor 

en Attraction Supplémentaire

GIVE US THIS DAY'
- VAN JOHNSONBientôt: ESTHER WILLIAMS

dans

"DUCHESS OF IDAHO"
en Technicolor

thur Bouffard (Juliette), Mme 
Rodolphe Tassé (Florence), 
Mlle Madeleine, Mme George 
Thompson (Claire), Mme Gé­
rard Pinaud (Berthe); de leurs 
gendres; de leurs petits-enfants; 
de leur bru Mme veuve Lucien 
Larose accompagnée de ses filles 
Mme Roger Beaudry (Murielle) 
Mlle Jacqueline, Mme H. Des­
jardins (Audrey), Mme Sige- 
froi Desjardins.

Un grand nombre d’autres pa­
rents et amis assistaient â ces 
agapes.

sa toutes et tous et c’est avec des 
résolutions de se dépenser encore 
plus au bien être social que cha­
cun des congressistes retournait 
en sa ville ou en son «illage.

son, June Allyson; Vengeance de bienvenue aux membres de la
presse semainière. Il fut remer­
cié par MM. Adrien Bégin, pré­
sident et Lionel Bertrand, M.P., 
secrétaire de l'Association. Un 
voyage par bateau, à Newpott 
fut contremandé â cause de la

, gure en obtenant le troisième 
prix pour le journal grand for­
mat avant la meilleure premiere 

! page.
Deux autres journaux impri­

mes aux mêmes ateliers ont aussi 
mérité des prix. Joliette Journal 

. s'est classé troisième, dans la sec­
tion petit format, pour ia nieil- 

i leure patte éditoriale. Il a aussi 
remporte le second prix pour la 
meilleure initiative soumise et 
qui faisait l’objet d’un concours. 
Le Portage, de l'Assomption, ob­
tint une- mention honorable dans 
ce même concours.

Le jury de ces divers concours 
était composé de- MM. Hector 

1 Fontaine président de l'associa­
tion des agences de publicité du 
Canada, Gilles Desroches, gerant 
de la rédaction du "Canaela" de 
Montréal, Georges-H. Gonthier. 
secrétaire de l’Ass. des Brasseries 
de la province, Jacques Girou- 
ard de Publicité Service et Mau­
rice Watier, de l’Agence Cana- 

1 dienne de Publicité.

L i ION. M. BARRE
Le ministre a tenu â souligner 

la mission que doit remplir la 
presse hebdomadaire et a indi­
quer aux journalistes les devoirs 
qui leur incombent surtout en 
cette période ou, pi is que ja­
mais, iiit-i!, l’opinion publique 
doit être sagement et prudem­
ment dirigée.

' Jamais une telle crainte n'.- 
régné sur le monde", dit M. Bar­
re ' Nous vivons dans un état di 
peur. Peur de la guerre, peur des 
grèves, peur du communisme, 
peur de tout. No is vivons dans 
une période troublée et on craint 
le lendemain. C'est pourquoi 
'ans doute, entendons-nous si sou 
vent parler de justice sociale, de 
sécurité sociale, de paix sociale 
Dans tout cela la presse doit jou­
er un rôle important de direc­
tion et d’éducation. Car je crois, 
ajoute M. Barré, q :e les journa­
listes sont des grands éducateurs 
du peuple".

M. J - A BLANCHETTE
"Le premier ministre Et-Lau­

rent. en me déléguant auprès de 
vous, dit M Blanchette, députe 
de Compton aux Communes, a 
insiste sur le souvenir précieux 
qu'il a garde de la visite qu’il 
fit a votre association lors du 
congrès de V* '-David, l'an der­
nier. Car le premier ministre est 
conscient de la grande importan­
ce du journal, en général et de 
I hchdo en particulier".

Il donna lecture d'une lettre 
du t h. M. St-Laurent â l’endroit 
(les membres de la presse semai­
nière puis félicita ceux qui ont 
fait cette association et ceux qui 
ont assuré son progrès, au point 
q l'elle groupe aujourd'hui 82 
journaux de la province et qu'el­
le s'étendra prochainement a 
tout le- Canada.

Au théâtre "Rex//

Les filins sont Meilleurs que 
Jamais’’

Service de vaisselle de 68 pièces
"DU BARRY" en or 22 carats

Offert aux dames tous lei Jeudis et Vendredis
Abonnez-vous à 

L'Avenir du Nord

La direction du cinéma Rex 
‘ qui vous présente toujours un 

programme de choix, a retenu 
| pour le mois d’octobre les meil­

leurs films récemment tournés, 
i En voici, la liste.

1-3: Opium avec Dick Powell, 1 
Signe- Hasso; Etranges Vacances 

! avec Ginger Rogers, Joseph Cor- :

Outside the Wall a*ec Richard 
Baseharr: Marilyn Maxwell.

27-28, Annie Get Vour Gun 
en couleur avec Betty Hutton; 
Rugged O'Riordans avec John 
O'Malley.

29-31: Les Cloches de Ste-Ma- 
rie avec Bing Crosby, Ingrid 
Bergman; Shanghai avec Victor 
Mature, Gene Tierney.

1-2 nov.: Lawless avec Mac­
Donald Carey, Gail Russell; My 
Friend Irma Goes Wc-st. Diana 
Lynn, Mary Wilson.

3-4: Abbott et Costello in the 
Foreign Legion avec Abbott et 
Costello; Shadow on the Wall 
avec Ann Sothern, Zacharie 
Scott.

( Comm.)

Le journal hebdomadaire a 
tine influence marquée sur la 

AL BANQUET population, c’est un journal fa-
Les orateurs principaux du ^ milial et que chacun attend avec 

mauvaise température et M. Ho- j banquet de clôture furent Thon, j impatience et lit entièrement
M. Laurent Barré, ministre de 
'Agric lit vire dans le cabinet pro

vmcial et qui représentait le pre- i rôle important jo ué par fa pres­
; mier ministre Duplessis et Al. J.- ! se hebdomadaire pendant la der-

L'Avenir du Nord 
le plus renseigné 

de la région

race Boivin, maire de Granby 
invita le groupe a se rendre à sa 
résidence d’été au lac Memphre- 
magog.

Toutes les assemblées du con- 3 A- Blanchette, député de Comp- 
grès eurent lieu a l'Auberge de ,on aux Communes, représentant 
l'Etoile et plusieurs questions j Ie '-b. M. Louis St-Laurent, pre- 
importantes furent discutées au ) m‘tr ministre du Canada. On re­
cours de quatre réunions généra- 1 marquait également a la table 
jes. j d'honneur, M. Louis Roberge,

i député de Stanstead aux Commu- 
Le congrès s’est terminé di- j nCs, M. Denis Gérin, député de 

manche après-midi par un ban- ! Stanstead â la Législature, Me 
quet qui suivit une réception of- Daniel Johnson, député de Ba- 
Terre par M. C.-H. Hanson, pré- | got a i provincial et conseil ju-

chaque semaine. 
M. Blanchetie souligné le

sident de l'Association des Bras­
series de la province de Québec.

Dans les concours organisés 
pour la première fois par l'Asso­
ciation et commandités par la 
Compagnie Johnson, Everson et 
Charlesworth, l’Association îles 
Brasseries et par M. Jeun Clavel. 
l'Avenir du Nord a fait belle fi-

ridique de l’Association des heb­
domadaires, M. Gilbert Pelletier, 
échcvin de Magog et représen­
tant du maire Simard; Mesdames 
L. Barré, J.-A. Blanchette, G. 
Pelletier, L. Roberge et le prési­
dent des hebdos, M. Adrien Bé­
gin.

Parmi les autres invités .1 ci

mère guerre et celui qu’elle rem­
; plit présentement en offrant une 
| lutte infatiguahle au communis­

me. 'La presse est un grand fac­
; teur, de progrès social et écono- 
I inique au Canada et le pays lui 
doit beaucoup.

LES ELECTIONS
Au co irs île la dernière asscm- 

blée générale du congrès, les 
membres ont procédé aux choix 
de leurs administrateurs. Ont été 

j Uns pour deux années MM. A­
drien Bégin, Gérard Brady, Gé­
rard Légaré, Lionel Bertrand. 
Raymond Douvillc, Aimé Gagné 
Allx-rt \\ allot; pour une année 
MM. Harry Bernard, L.-O. Per­
rier, Dr J.-L.. Gervais, Ernest Ga-

(i suivre 0 la page 7 I
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Chocolats 
LAURA SECORD, BETTY ANN

TDNtOUE *NE0-CHEMICAI#
food;

Commandes
postales

fS&jilti

' '

Un ivppUmon»
I al économfqv*

Vétt rrfg/ma affmanloJnfc 
campai * <*a

mwuuxa «fa sas minéraux. 
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exécutées
avec
soin

* ‘ ★ LA PHARMACIE LA MIEUX
ASSORTIE ET LA PLUS IMPORTANTE DU DISTRICT 

-> ★ ORDONNANCES DE MESSIEURS
LES MÉDECINS REMPLIES AVEC SOIN.

.:W ' - fi

.^341 R UE ST- GEORGES, SAINT JER0M“ * *' < .. ■ ■ ■ _i
■, • .

Tel. 3571
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Harriet Hubbard Ayer 
Elizabeth Arden 
Barbara Gould

e
Max - Factor 
Chen - Yu
Jasmine 
Gardenia 
Adrienne 
Coty 
Yardley

Manila DOULEUR 
MENACE OU 

FRAPPE


